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FAIS CE QUE DOIS !

“L’Eglise-imie du Canada”
Importance de la loi — Aspect religieux — Mou­

vement vers l’unité

La Commission parlementaire des bills privés a virtuelle­
ment terminé l’examen du projet de loi destiné à donner l’exis­
tence légale à YQglise-unie du Canada (United Church of Cana­
da). La Chambre en sera bientôt saisie. Cette législation mé­
rite d’être étudiée à fond.

Quoi qu’en aient dit certains journaux, il ne s’agit pas d’une 
simple mesure d’économie interne, affectant les seuls intérêts de 
quelques sectes protestantes. Relations du pouvoir civil et du 
pouvoir ecclésiastique, intervention de l’Etat dans le for inté­
rieur des consciences, dans l’enseignement dogmatique et moral, 
droits civils et corporatifs des Eglises, inviolabilité des legs tes­
tamentaires et des donations entre vifs et, conséquemment, 
conflit des juridictions ecclésiastique et civile, fédérale et pro­
vinciale— : tout cela se pose, soit dans les termes mêmes du 
projet de loi, soit en marge du texte, ou comme conséquence de 
ses dispositifs. Il n'est pas exagéré de dire que c’est l’une des 
lois organiques les plus importantes qui aient été juqu’ici sou­
mises au parlement ou à l’une quelconque de nos législatures 
provinciales.

L’union projetée est l’aboutissement de longs pourparlers, 
de négociations poursuivies depuis près de quinze années entre 
presbytériens, méthodistes et congrégationalistes. Selon toute 
apparence, les méthodistes et les congrégationalistes sont vir­
tuellement unanimes pour accepter les termes de l’accord. Mais 
chez les presbytériens, il en va autrement: une minorité plus ou 
moins nombreuse mais respectable à tous égards s’oppose éner­
giquement à la fusion. Partisans et adversaires de l’accord, ou 
plutôt de lu forme donnée à l’accord, ont présenté leurs argu­
ments avec ampleur et intelligence. Ils les ont appuyés de thèses 
juridiques qui méritent également l’attention.

* * *

Quoi que disent et que fassent les adorateurs de la matière, 
les< sceptiques, les rationalistes ou les politiques férus de léga­
lité, les préoccupations religieuses restent la principale affaire 
des hommes. N'est-ce pas Proud’hon qui disait qu’au fond de 
toute dispute humaine, on trouve une question théologique? A 
cet égard, l’enquête de la Commission parlementaire offre un 
puissant intérêt.

Aux catholiques qui raisonnent leur foi, les divergences ex­
primées, l’empirisme des solutions cherchées offrent un singu­
lier et consolant réconfort. Qu’on relise les remarquables dépo­
sitions de sir Robert Falconer, de M. Oliver, de M. Pidgeon, de 
M. Pringle, de M. Chrysler, de M. Parker, de M. Brown, de M. 
Scott: on se croirait revenu aux disputes d’Augsbourg, de Genè­
ve, de Dordrecht, de Westminster, aux perpétuelles variations 
dont Bossuet a tracé pour toujours, dans ce que Bpunetière ap­
pelait le plus beau livre de la langue française, la psychologie 
et la synthèse.

Que d’aveux révélateurs! “L’Eglise méthodiste devient pres­
bytérienne dans son gouvernement, lu presbytérienne, métho­
diste dans sa doctrine”, déclare sir Robert Falconer. “L’Eglise 
moderne (presbytérienne) rejette beaucoup de lu Confession de 
Westminster.” Quand il est entré dans le ministère, si on lui 
avait demandé d’adhérer à celte définition de foi, il aurait cessé 
d’être presbytérien. “L’union va donner le coup de mort à la 
prédestination”, le dogme calviniste par excellence.

Parlant des missions de l’Ouest, M. Oliver, principal de TUni- 
versité de la Saskatchewan, dit qu’à “une station, le ministre est 
presbytérien, à une autre, méthodiste”.

M. Pidgeon estime que les divergences entre le calvinisme et 
l'arminianisme “sont perdues de vue dans la pratique”. Quand 
il a pris les ordres, à Toronto, il a voulu étudier la Confession 
de Westminster: il n’a pu en trouver un seul exemplaire. A son 
avis, quatre-vingt-dix ministres presbytériens sur cent ignorent 
le fondement dogmatique de leur secte.

D'autre part, M. Parker et M. Chrysler estiment que la Con­
fession de Westminster reste le fondement de la croyance pres­
bytérienne. M. Campbell affirme que chercher l’union dans 
l'accord du calvinisme et de l'arminianisme, c’est vouloir qu’un 
objet soit à la fois blanc et noir.

Ces contradictions ne sont qu’un faible écho des disputes 
qui se poursuivent depuis quinze ans, non seulement dans les 
synodes, les assemblées presibytérales et les publications reli­
gieuses, mais jusque dans la presse indifférente ou sceptique. 
Quiconque a suivi ce débat avec quelque attention voit plus clai­
rement que jamais la nécessité d’un triple principe ue conti­
nuité dans la croyance et la tradition, d’infaillibilité dans l’en­
seignement, d’unité dans la direction suprême. Oui, rendons 
grâces à Dieu de nous avoir fait naître et vivre dans l’Eglise 
une et indivisible! Mais, de grâce, ne faisons pas cette prière 
avec le mépris superbe* du pharisien. Rendons un hommage

................................ île,sympathique à tous ceux qui, privés de cette lumière infaillibl 
cherchent de bonne foi la certitude et l’unité dans la foi. Faisoi
S'
cîierchent de bonne foi la certitude et l’unité "dans la foi. Faisons 
des voeux pour que leurs efforts aboutissent à l’intégrale vérité

* * *

Toutes les tentatives de rapprochement, d’élimination des

les lettres de Leibnitz à Bossuet, la relation du mouvement 
d’Oxford, l’immortelle Apologia de Newman, à suivre, de nos 
jours, les démarches de lord Halifax ^auprès de Léon XIII, le 
colloque tout récent entre le cardinal Mercier et quelques Angli­
cans, les échanges de vues entre les chefs de l’Eglise d’Angle­
terre et ceux des Eglises d’Orient.

Tout ce qui tend à l’unité témoigne pour le catholicisme et 
contre le protestantisme. Mais, évidemment, ces unions partiel­
les ou définitives ne peu/fent aboutir et produire de bons fruits 
qu’à la condition d’être conformes à la vérrté, ou d’y tendre, et 
ue s’accomplir en toute liberté, par des voie» licites, dans l’ac­
cord sincère des coeurs et des esprits.

Si les fondateurs de VUnited Church se bornaient à deman­
der au parlement fédéral, pour la nouvelle église, l’existence lé­
gale et corporative, le pouvoir d’acquérir des biens et d’en dis­
poser (conformément aux lois des diverses provinces) et de se 
gouverner suivant ses croyances et ses lois, personne, croyons- 
nous, ne serait tenté de faire opposition à ce projet; pourvu, 
bien entendu, que chacun des membres des sectes constituantes 
reste libre d’adhérer ou non à la nouvelle église et que les droits 
des récusants — droits moraux et droits matériels — soient plei­
nement sauvegardés; pourvu aussi que la juridiction des pro­
vinces reste intacte en tout ce qui concerne le culte, renseigne­
ment, la tenue des registres.d’état civil, les droits de propriété, 
etc.

Mais c’est bien autre chose que les pétitionnaires demandent 
au parlement de décréter. Un examen un tant soit peu attentif 
du projet de loi suffit à le démontrer.

Henri BOURASSA.

U actualité

Pas des cobayes
En Angleterre, on vient de faire 

une expérience avec des cobayes 
dont le résultat va tourner les sangs 
des prahibitionnistes.

On en a ails une douzaine au ré­
gime de l'alcoul et on a prévenu 
l'appariteur de la vivisection de 
leur préparer un cercueil convena­
ble: ils allaient mourir pour la 
science. Ils ont poursuivi le régi­
me six jours — et ils avaient en­
graissé, renforcé. Jamais on n’avait 
tant embelli des cobayes en six 
jours. On a suspendu le traitement 
une journée. (Cela se passe en .An- 
gleterre et tout — hommes, bêtes 
et choses—doit observer le jour du 
Seigneur, quitte à suivre la loi du 
diable pendant les six autres.) Xou- 
vean traitement de six jours. Nou­
veau succès. Bien pis, la seconde 
génération de cobayes était plus 
belle encore que la première.

Vous voyez d’ici l’effet. L'alcoo­
lisme est tonique. Les lois tant re­
doutées de l’hérédité sont de pare 
invention ou alors l'hérédité des 
alcooliques n’a rien à craindre des 
abus paternels.

Les lettres an Times vont pleu­
voir de tous les coins prohibition- 
nistes. On réclamera la vérification 
de la méthode, des attestations as­
sermentées. Et si on en fournit on 
se rabattra sur le septième jour, le 
jour de salut. On en profitera pour 
réclamer des ivrognes qu’ils se pri­
vent de leur sacrée boisson au 
moins le dimanche.

Mais pour un coup aux prohibi- 
tionnistes, c’est un coup; car on 
peut bien se douter que personne 
ne songera à cette chose très sim­
ple, élémentaire, que l’expérience 
sur les cobayes n’est pas concluan­
te pour les hommes. C’est, si je ne 
me trompe, le docteur Bouquet qui 
formulait naguère un aphorisme 
qui a en un retentissant succès. On 
discutait beaucoup du danger de 
la transmission de la tuberculose 
bovine. On citait, dans tel et tel 
troupeau, la proportion énorme 
des veaux infectés par leur mère.

“Arrêtez, dit avec bon sens le 
doctepr Bouquet; ce qui peut être 
un grand danger pour le veau peut 
ne point l’être pour l’enfant : les 
enfants ne sont pas des veaux.’>

C’est ce qui fait qu’ils ont moins 
à craindre de la tuberculose bo­
vine que les veaux, mais ce qui fait 
aussi qu’inversement jamais le lait 
de vache ne sera pour eux un bon 
substitut de celui que la nature leur 
a préparé, d’où la folie du sevrage 
inconsidéré.

Quant à la tempérance forcée 
des cobayes, ta tempérance du sep­
tième ou du premier jour de la se­
maine, nous ne croyons pas que 
les prohibitionnistes qui ont connu 
ce député de l'ouest qui fut un 
iour invité chez l’honorable Syd­
ney Fisher, alors ministre de l'a­
griculture, peuvent en retirer un 
argument très concluant.

Ce député, en compagnie de plu­
sieurs autres, avait donc été invité 
chez le ministre à passer une fin 
dC' semaine. De retour à Ottawa on 
lui demandait ses impressions. 
'‘Propriété princière, dit-il, rien de 
plus beau sous le soleil. Et l’hôte 
reçoit aussi comme un prince. Un 
vieux gentleman! mais il a tout de 
même d’étranges moeurs. Jamais 
une goutte de quoi nue ce soit de 
fermenté ou de distillé n’entre dans 
la maison. Quelle sécheresse! On!, 
pour être sec c’est sec. de fait c’est 
teUement sec. que vous ne me croi­
rez peut-être pas. mais quand je sor­
tis de chez le ministre j’étais pres­
que sobre."

Et le député avait passé là trois 
jours! Il n’est pas probable que la 
privation d’un jour infligée aux co­
bayes ait eu pour effet de les dé­
griser.

SPECTATOR

La session d’Ottawa

Le quatrième et dernier
transfuge du parti libéral

M. McCrea, député de Sherbrooke, avant de pas­
ser à gauche, passe le gouvernement à tabac 
— Il est indigné de l’attitude prise par le gou­
vernement et exprime son mécontentement 
avec la vigueur et l’incorrection qu’il met dans 
tous ses discours — Affaires courantes — Plus 
de sensation

Bloc-notes
Pour trente-cinq

La Canada Colonization Associa­
tion, formée il y a quelques années 
par des gens qui veulent à tout prix 
une grosse immigration au pays, a 
amené l’an dernier trente-cinq chef# 
de famille au Canada. Elle a reçu 
pour cefla cent mille dollars du 
gouvernement fédéral, et cent au­
tres mille des chemins de fer cana­
diens. Cela fait $200,000 pour ces 
trente-cinq immigrants, soit à peu 
près 85,715 par tête. A ce compte, 
combien do familles canadiennes 
sorties du pays pourrait-on rame­
ner ici et garder définitivement au 
pays? Nos gouvernants ne dépensent 
pas le dixième de cette somme pour 
aider à un Canadien à s’établir à la 
<jmpagne, ou à défricher des ter­
res neuves. Dieu sait pourtant que 
n’importe quel Canadien, à peu 
près, vaut les neuf-dixiènies des 
étrangers que nous importons ici 
à coups de dollars.
•
Réformatrice

L’ancienne présidente d’un cer­
cle féministe montréalais vient de 
se prononcer contre le régime sco­
laire québécois. 11 est archaïque, 
dit-elle, il faudrait le jeter au ran­
cart au plus tât. Pour le remplacer, 
nous devrions avoir des écoles “na­
tionales”, en d'autres tenues l’en­
seignement d'Etat. De la sorte, tous 
les enfants du Québec fréquente­
raient les mêmes écoles, il n’y au­
rait plus de différence entre les ra­
ces, dans la province, et moins de 
querelles. Tout cela parait très 
beau; mais l'expérience que nous 
avons du régime d'enseignement 
présent est telle qu’elle ne condui­
ra pas la niasse de ceux qui réflé­
chissent à adopter le point de vue 
de rette conférencière. La minori­
té québécoise a droit d’organiser 
ses écoles comme elle le veut;W-l 
quant à la majorité, de langer

Ottawa, 13. — M, McCrea, député 
de Sherbrooke, le quatrième et der­
nier transfuge du parti libéral, a 
sauté franchement le Rubicon, cet 
après-m di. Relevant d’une longue et 
grave maladie qui a failli l'empor­
ter, M. McCrea n'a perdu ni la vio­
lence du langage ,ni la vivacité des 
gestes. Il est un orateur assez habi­
le, passionné par moments, et doit 
remporter de bons succès sur les 
hustings lorsqu’il est bien disposé.

M. McCrea n’est pas satisfait du 
budget. Il ne sonne pas le glas de 
la protection du Canada, mais il 
sonne le glas de plusieurs indus­
tries qui fonctionnent actuellement, 
et surtout des industries à venir. 
Le pas qu’il fait aujourd’hui dans la 
direction du libre-échange, n’est pas 
encore trop à craindre, mais crest 
le pas suivant dont on s’effraie. M. 
McCrea condamne donc le gouver­
nement s’il est sincère, et il le con­
damne également s’il ne l’est pas et 
n’a pas voulu autre chose que fai­
re face à une situation politique 
dangereuse, car la défaite en Cham­
bre aurait été préférable pour lui 
à la ruine du pays.

Le dernier emprunt que le gou­
vernement a contracté au Canada et 
que le public a souscrit en si peu 
de temps est pour M. McCrea un si­
gne évident que les Canadiens qui 
ont du capital préfèrent l’investir 
dans des obligations de tout repos 
au lieu de l’employer au développe­
ment industriel dû pays. Le public 
a peur de l’industrie maintenant, 
dit M. McCrea, parce que le tarif 
n’est pas stable, que le gouverne­
ment ne t’est pas, et qu’on ne sait 
pas ce qui s@ produira demain.

Le député^ale Sherbrooke insiste 
ensuite sur la valeur du marché lo­
cal pour les agriculteurs. Il ne peut 
pas suffire toujours peut-être, mais, 
dans tous les cas, c’est le “meilleur 
marché” qui soit. Et si une protec­
tion modérée peut le former, tant 
mieux pour la protection modérée. 
Et c’est ce qu’elle fait. 11 n’y a qu'à 
prendra Sherbrooke et Drummond- 
ville par exemple. Une trentaine 
d’industries américaines y ont éta­
bli des succursales parce que le ta­
rif canadien existait, elles paient 
de bons salaires, elles ont fait mon­
ter la valeur des propriétés immo­
bilières, elles donnent de l'argent à 
une foule de consommateurs. Les 
fermiers des alentours vendent en­
suite leurs produits à celte popula­
tion ouvrière et font de bonnes af­
faires. Ceux du comté de Brômc 
qui se font représenter par un libre- 
échangiste en profitent eux-mèmes

française et de religion catholique, 
elle ne veut pas du tout du système 
que préconise cette dame, ne trou­
ve pas le présent si archaïque 
qu’elle le dit et se refusera à ce 
que l’on fasse de l’enseignement, 
dans notre province, une question 
politique. D'autres pays ont payé 
déjà très cher pour apprendre à 
ne pas laisser celle-ci s’introduire 
dans l’enseignement et en fausser 
les rouages. Améliorons notre ré­
gime, s’il le faut, tout le monde en 
est; mais ne le changeons pas pour 
un bien moins raisonnable.
Capital mouillé

Le Telegraph de Québec s’élève 
contre la protection accordée à 
des industries au capital plus ou 
moins fictif. Nous avons déjà sou­
ligné Ici même la différence qu’il 
conviendrait de faire entre les in­
dustries-champignons et d’autres, 
comme celles de la chaussure et des 
lainages, où il n'y a à vrai dire, 
que des capitaux véritables d'en­
gagés, à de très rares exceptions 
près. Les industries qui ont de vé­
ritables monopoles, ont moins be­
soin de protection que celles où il 
y a une concurrence réelle et qui 
iravaillent avec des capitaux dont 
on n’a pas pratiqué le mouillage.

et se rendent dans les villes indus 
trielles pour écouler leurs produits.

Les progressistes, ajoute M. Mc­
Crea, de même que les autres Cana­
diens, devraient plutôt demander 
un soulagement important aux che­
mins de fer .Les faux de transport 
sont trop élevés d’au moins 25 pour 
cent. Tout le pays en souffre, l’ouest 
un peu moins que l’est, parce qu’il 
a obtenu des réductions. Mais pour 
que nos grands réseaux nationaux 
puissent charger des taux moins 
élevés, il faudrait que leurs em­
ployés fassent partie des unions 
internationales. M. McCrea atta­
que vivement ces unions interna­
tionales des cheminots qui extor­
quent, sous la menace des grèves, 
des concessions exorbitantes, des 
salaires absolument hors de toute 
proportion avec le travail fourni. 11 
cite de nombreux exemples et con­
clut que les directeurs de ces unions 
qui sont en dehors du pays profi­
tent de leur situation pour nous 
rendre la vie impossible. Pourquoi 
pas des unions nationales et une 
direction canadienne qui s’adapte­
raient aux besoins du moment et du 
pavs? Les associations internatio­
nales, conclut le député de Sher­
brooke, en obligeant nos chemins 
de fer à payer des salaires trop 
élevés, les obligent aussi à charger 
des taux de transport trop élevés 
et nuisent au bon fonctionnement 
de nos organismes économiques.

M. McCrea ne craint pas que le 
Canada aille à la ruine. “Si nous 
avons un bon gouvernement de 
temps en temps, tout ira bien, mais 
il faut l’avoir une partie du temps.” 
Et il ajoute que personnellement il 
n’est pas intéressé dans le tarif 
bien qu’il soit manufacturier. I! fa­
brique de la pulpe, et n'est pas pro­
tégé. Mais il trouve que le gouver­
nement a été trop vite, qu’il a sau­
té trop tôt à toutes les conclusions 
et qu’il devra changer certains dé­
tails de ses propositions budgétai­
res. Enfin M. McCrea croit aussi que 
l’émigration industrielle est desi­
rable et qu’il faut prendre les 
moyens de lui trouver de l’emploi. 
Il attaque aussi le service civil ou’il 
juge trop bien payé pour ses heu­
res de travail.

* * *
M. Maclean, le vieux députe con- 

servateur, est en faveur d’une poli­
tique fiscale moderne qui ne négli­
gera pas les villes. 11 demande la 
nationalisation des utilités publi­
ques, des crédits agricoles, le creu­
sage du St-Laurent, l’électrification 
des chemins de fer. des coopérati­
ves de ventes pour les agriculteurs, 
etc. Il brode d'eux discours par ses­
sion sur les données précédentes et 
s’en tire en moins de deux heures 
ordinairement. Ceux qui sont cu­
rieux de ses idées peuvent prendre 
les Hansards des années précéden­
tes, s’installer commodément et lire 
dans la tranquillité ce que M. Mac- 
lean débite en Chambre. Ce soir il 
ajoute une petite romance où nous 
vovons M. Forke et M. King faire 
bon ménage. Les programmes des 
deux partis qu’ils dirigent, ne sont 
pas identiques, pourtant, ajoute 
M. Maclean et on le verra bien un 
jour ou l’autre.

* sk *
M. (Putnam, député de Colchester, 

croit que la protection profite aux 
ndustries secondaires tandis que le 

|budget actuel aidera aux industries 
fes plus importantes du pays. La 

| politique nationale, dans l’idée de I ;ir ,lonn-A, Macdonald, u'était qu’u­
ne mesure temporaire, et toutes les 

ifois qu'on a voulu y toucher, les 
j ndustriels ont protesté. M. Putnam 
I voudrait pourtant arracher du Ca­
nada la protection jusqu’aux raci- 

; nés.
* * *

Briand-Herriot
Selon les dernières prévisions, le 

prochain premier ministre de Fran­
ce sera M. Edouard Herriot. II for­
merait un cabinet dès le commence­
ment de juin, sitôt M. Poincaré sorti 
du Quai d’Orsay. Mais l’on paraît 
douter que M. Herriot, qui n'a ja­
mais conduit une majorité gouver­
nementale. puisse réussir à tenir la 
sienne solidement, pendant long­
temps; aussi l'on parle déjà d’un 
autre ministère Briand. M. Briand, 
homme par excellence des combi­
naisons de couloirs et des manoeu­
vres de coulisses, arriverait ainsi à 
la direction politique de la France 
pour la huitième ou neuvième fois. 
Prestement acculé à la démission, 
au lendemain de ses conversations 
rie Cannes avec M. Lloyd George, il 
reprendrait la place qu’il a aban­
donnée de force. 11 reste à voir si 
toutes ces prévisions s’accompli­
ront et si M. Briand, qui a perdu 
beaucoup de popularité depuis 
Cannes, réussira à tenir longtemps 
sux affaires, à supposer qu’un 
jour ou l’autre la majorité du Pa­
lais Bourbon oblige M. Herriot A 
lui passer la main, — ce que celui- 
ci ne fera qu’à son corps défendant.

G. P.

M. Preston, un conservateur, par- 
! e de l’industrie des lainages. Elle 
passe par une crise grave parce

I qu’on ne la protège pas assez. La I même crise s’est produite dans la
nême industrie pour les mêmes rai­
sons. de 1900 à 1307. M. Fielding, 
à cette dernière date, avait établi un 
tarif qui la protégeait suffisam­
ment. 11 faudrait y retourner. M. 
Preston ajoute nue les autres in­
dustries attendent leur sentence, 
car le gouvernement actuel reçoit 
ses ordres du parti progressiste et 
les exécute. Les progressistes 
jouissent ainsi des avantages du 
pouvoir sans en porfer les responsa- 

! pilités.
♦ * *

| M. McKillop, conservateur, parle 
|de la Home Bank. Le gouverne­
ment devrait rembourser les dépo­

sants parce qu’il a connu la situa- 
illon de la Banque et a laissé faire.
II signale l’action du gouvernement 

Idc Québec qui a sauvé la Banque
Nationale. Puis il demande un tarif 
très élevé contre l'importation des 

j fèves américaines qui envahiraient 
notre marché. Les Etats-Unis n'ont 
pas craint d’imposer un tarif d* $1.- 
05 contre nos fèves, pour chaque 

: boisseau.
* * *

M. Beaubien, député pWgrcssis- 
;te, représente seul noire race au-1 
lourdTiui dans le parti progressiste. 
11 est député du fameux comté de | 
l’rovenchcr, qui, si cous ne nous

POINCARE SE RETIRERAIT DE 
LA VIE POLITIQUE

On annonce que le président du conseil a Tinten* 
tion de prendre un repos — Il demanderait ur 
congé au Sénat

M. Millerand ferait appeler Herriot à l’Elysée — Tardieu ne s’oc­
cupera plus de politique — Son journal disparaît

PARIS, 14 (S. P. À.). — M. Poincaré a l’intention de sc retirer de la 
vie politique pendant quelque temps afin de prendre un repos complet. 
On croit qu’il demandera un congé au Sénat afin de ne pas assister aux 
débats qui suivront sa démission comme président du conseil.

M. Poincaré a reçu des demandes d’articles des publications du 
monde entier, pour donner ses opinions sur la politique européenne ét 
ses souvenirs politiques.

Il reprendra ses activités politiques lorsqu’il considérera le temps 
opportun. En attendant, on se demande quel sera son successeur. Les 
députés se préparent déjà pour l’ouverture de la Chambre le 2 juin pro­
chain.

LA SUCCESSION DE POINCARE 
M. Millerand considère aussi très attentivement cette question du 

successeur de M, Poincaré. On dit qu’il conférera aussitôt que possible 
avec M. Herriot, le chef radical, pour discuter la situation politique et 
pour que la durée entre la démission du cabinet Poincaré et la formation 
du cabinet qui lui succédera soit le plus courte possible.

La composition du nouveau cabinet dépend largement de l’attitude 
des socialistes qui sont une partie importante du bloc de gauche. Ce 
•fut toujours un principe primordial pour le parti socialiste que de ne pas 
accepter le pouvoir et une conférence sera convoquée à une date rap­
prochée, pour décider si cette règle de conduite doit être abandonnée 
pour permettre aux membres du parti d’accepter des portefeuilles dans 
la nouvelle administration.

LES EXIGENCES SOCIALISTES
On prévoit aussi d’autres difficultés, même si le parti approuve cette 

nouvelle conduite. Malgré que l’on ne croie pas que des socialistes émi­
nents comme Paul Boncour, Alexandre Varenneet Paul Aubriot aient dés 
demandes exagérées, il est probable que Léon Blum et Vincent Auriol 
insisteront pour que leur parti détienne au moins trois portefeuilles im­
portants: l’Intérieur, la finance et les affaires étrangères.

En supposant que ces obstacles soient surmontés, ]a majorité du 
bloc de gauche sera si faible que la tâche du gouvernement sera très 
ardue.

11 y a encore une autre considération. 11 est impossible de ne pas 
tenir compte des voisins des socialistes, les communistes. Ils ont annon­
cé leur intention formelle de forcer ]a Chambre à se prononcer aussitôt 
que possible sur les points suivants: l'évacuation des troupes françaises 
de la Ruhr, la reprise des relations avec la Russie soviétique et une am­
nistie générale pour les offenseurs politiques, y compris Caillaux.

UN Ml 1 STERE BRIAND
Pour toutes ces raisons, on croit que la crise ne sera résolue que par 

un ministère dirigé par Briand et supporté par la gauche modérée et les 
groupes avancés de droite, ce qui donnerait environ trois cents votes au 
gouvernement.

Le président Millerand suivra la procédure établie en consultant le 
président de la Chambre, aussitôt qu’il sera élu, et le président du Sénat 
pour ensuite appeler les hommes politiques qui paraîtront devoir le 
mieux conduire la nouvelle majordité. D'après le Petit Parisien, le pré­
sident ne prendrait la grave résolution de se retirer que si les chefs poli­
tiques lui soumettaient un programme lui paraissant inacceptable. A la 
suite de sa défaite, André Tardieu a décidé de se retirer complètement 
de la vie politique et son journal, VEcho National, cessera de paraître 
cette semaine. Il irait passer l’été à Vittel, dans les Vosges.

LE FRANC MONTERA
PARIS, 14 (S. P. A.). — Léon Blum, le chef socialiste dans la nou­

velle Chambre des députés et leur plus éminente autorité financière, 
assure que le résultat des dernières élections assurera une meilleure 
position au franc parce que la France, en s’affirmant résolument paci­
fiste et déterminée à appliquer le programme des experts, obtiendra un
crédit plus élevé dan! le monde............................................................... ..

D’afprès Blum, ce n’est pas une simple approbation du rapport — 
approbation toujours prête à contester des points particuliers et à em­
ployer des procédés dilatoires — qui rendra le monde plus confiant en­
vers ]a France, mais il faut une approbation basée sur la ferme résolu­
tion de procéder immédiatement à la réalisation du rapport.

LA CHAMBRE APPROUVERA
M. Blum ne doute pas que la nouvelle Chambre donnera cette ap­

probation. 11 a la ferme conviction qu’il y a dans le Reichstag une ma­
jorité favorable à la mise en opération du plan des experts. Les nationa­
listes allemands feront la plus grave erreur possible s’ils croient que 
l’arrivée au pouvoir en France d’une majorité radicaie-socialistc pourra 
constituer pour eux un prétexte afin de s’opposer *hi programme des 
experts dans l’intention de ne pas remplir leurs obligations. Le parti 
social déauocrate allemand emploiera toute son influence pour que te 
Reichstag approuve ce programme.

LE PARTAGE DES PROFESSIONS 
PARIS, 14 (S. P. A.). — Comme dans fa plupart des corps (législatifs 

dans le monde, il y aura plus d’avocats dans la nouvelle Chambre des 
députés que de personnes d’autres professions. 1] y aura 161 avocats, 53 
fermiers, 46 manufacturiers, 31 médecins, 4 prêtres et 3 ministres.

DANS L'ILE DE LA REUNION
SAINT-DENIS, Ue de la Réunion, 14 (S. P. A.). — Le gouverneur 

colonial Brunet et le député Gasparin ont été élus pour la Chambre des 
députés à l’élection de dimanche. Ils sont sur la liste de la “solidarité 
créole". Les candidats radicaux-socialistes ont été défaits.

trompons pas, eut pour premier re­
présentant en Chambre, M. Gprésentant en i.namore, ai. ueorges- 

! Etienne Cartier,
M. Beaubien Insiste tout d’abord 

[sur l’importance de l’agriculture 
! dans la vie nationale du pays. Avec 
jdçs citations de Le Play et d’autres 
auteurs et économistes éminents, il 

(démontre la part prépondérante de 
cette industrie dans la prospérité 
nationale. En améliorant la situa­
tion matérielle des agriculteurs qui 
ne craignent pas de travailler à l'a­
vancement du pays, nous amélio­
rons églcment le sort des autres 
classes. Aujourd’hui nos fermiers 

(produisent plus que ne peut nbsor 
ber le marché canadien de sorte 

iqu’ils doivent porter une attention 
! spéciale aux marchés mondiaux. Us 
idoivent aussi prendre les moyens 
! d’éliminer les intermédiaires et les 
parasites afin de retirer de leur 

! commerce le plus de profits pojsi- 
ible. Le rapport de la Commission 
d’enquête sur les grains leur aidera 

i beaucoup sous ce rapport.
M. Beaubien parle ensuite du che­

min de for de ta Baie dfluda >n. Il 
croit que l’est du pays n'n pas pro­
fité de tous les renseignements qui 
existent sur ce sujet. Ainsi un co-

I mité du sénat a fait, en 1920, un 
rapport très favorable au projet 
i.u’il faudrait distribuer partout. Ce 
.apport donnerait dans les provin­
ces de l’est l'autre son de cloche 
qu’elles n'entendent pas assez.

Après avoir demandé la diminu­
tion des taux de transport, M, 
1 euubien se réjouit de la réduction 
< ti tarif sur les instruments agrico- 
J s et il demande l'établissement 
d'un système de crédits agricoles. 
Le Dr Tory a fait un rapport très 
jrnpjortant sur re sujet et il faut es­
pérer que le gouvernement agira le 

jiplus tôt possible dans le sens qu’il 
ifcrommande.

Le député de Provencher parle 
sussi de l'immigration. Mais il de- 
î lande qu'avant d’appeler chez nous 
des étrangers le gouvernement 
i'jienne les moyens de donner salis- 
1 iction à nokre population agricole. 
Les colons qui viennent faire fail- 
i te chez nous ne sont pas une bon- 
j c réclame pour notre pays. 11 faut 

,Hir donner une chance de succù* 
in diminuant le prix des instru- 
nents aratoires, en diminuant les 
litix de transport et en baissant le 
tu if sur les nécessités de la vie.

Léo Paul DESROSI ERS*

DEMAIN :
“ L’Eglise-unie du Canada ” — Ba$c d'union 

— Credo légal — Rédistance des presbytérien^— 
Enseignement religieux, par M. Henri BourasMi

.i ,
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CROWS MUNICIPALES

LES HÔTES DES 
COMMERÇANTS

AGRANDIR 
LE MARCHE 

BONSECOURS

U& bXRKVI

j D'ON pMpRl^f 
ÏXxîvRlH I. 
CüSSAtRRS

RP

DK MONTH RAL
L» ri l*>«

dr la vttk de Moolfèal out 
+H dea hA»o* de VA»MciaU«tt des 
n&rcbanda d« MatttréalL hier s<dr, 
*M >Atttds>iW. M, Ds J, l’Eapéraoce, 
r*oe-i»i>exld<rfti, m fall lea honneurs de 
l'Association a ces invités, en 1 »b- 
*eocv da M. Adélard Portier, retenu 
o6« loi par la mort de son fih.

Après te banquet, trois santé* ont 
été proposés, à \1, Chartes DuqueHe, 
au conseil municipal et au comité 
exécutif; et MAI. Duquette, 1 .<'<>« 
frèpanier et J. A.>A. Brodeur ont 
répondu.

Le madré Duquette remarque au 
début que les hommes publics ont 
besoin de se mettre en contact avec 
des organisations publiques du gen­
re de l'Association des marchands 
et de les mieux connaître. De cette 
façon. Us reçoivent d'excellentes 
suggestions qui, si elles ne peuvent 
pas toujours être mises en pratique, 
peuvent cependant être étudiées et 
permettent aux administrations de 
les utiliser pour le meilleur bien de 
la ville de Montréal.

M. Duquette affirme qu'il y a lieu 
d’apporter plusieurs améliorations 
dans l’administration municipale- Il 
ira lentement en faisant ses sugges­
tions, mais comme les premiers six 
mois de son administration sont <lti- 
rarrt la belle saison, ii fera en sorte 
que chaque pas et démarche compte, 
La ville de Montréal, depuis un cer­
tain nombre d'années, a été régie 
par plusieurs administrations. Bien 
des pages ont été écrites dans son 
h Moire. Mais les dix dernières an­
nées d’administration n’ont pas été 
ce qu oies auraient dû être. Il ne 
veut pas dire une tout ce qui a été 
fait a été mal fait, car beaucoup de 
ben a et accompli par les admi- 
t'iist”a1i.’uv.s uni se sont succédé au 
eVitsed; dim autre côté, de graves 
•murs oit! lié commises.

Parmi ce., améliorations, il men­
tion ac que ô s traverses à niveau 
Uutp' les toie.i ic rées ne eonsti- 
i.u-.d pas seulement un grave dan- 

amis oeca (minent un grand 
. . hre u eJinu,’ c. pour les citoy* 

ou. ics compagnies de che- 
ù.U5s oc elies-mernes. Le réseau) 
cqn.qn,. ou tramway, à Montréal, 
devrait eue aussi révisé et modi-; 
fie, peut-mre agrandi, dans le but 
de décongestionner le trafic, sur-’ 
lout dans le centre de la ville. La 
circulation constitue aussi un pro­
blème très djiiicue a résoudre; cer- 
i.unes rues m sont pas assez, lar­
ges et d’autres ne le seront pas dans 
quelques années. La question des 
pavages mérite aussi une attention 
tutile spéciale.

Moinréal est doté d’un excellent 
rurpî, ue police. Il se peut que ib 
er.vurs aient été commises turns ce 
oepancuieiu comme dans d'autre., 
et AL uuquette demande aux citoy 
(■ns de respecter les policiers et de 
les mieux traiter.

Le maire rappelle ensuite que 
nirs iu’il était tout jeune homme l'a- 
. ...ndissement du marché Bonse 
cours était à l’ordre du jour. Cette 
question n’a pas encore été réglée, 
et il demande à tous les citoyens 
ue seconder les efforts des autori­
tés municipales qui derrtanderont 
probablement à la législature le 
droit d’emprunter sans être obli­
gés d’en demander chaque fois l’au­
torisation à la Législature.

M. BRODEUR
Le président du comité exécutif 

a répondu à la santé du comité exé­
cutif, qui a été proposée par M. 
Henry Elliott.

M. Brodeur dit que les membres 
de l’exécutif ne se donnent aucun 
crédit du succès obtenu dans l’ad­
ministration des affaires municipa­
les au cours des deux dernières an­
nées. Ils n’ont fait que mettre en 
pratique la volonté du peuple qui 
insiste pour que lev affaires soient 
bien administrées et d’une façon 
économique. Il fait ensuite remar­
quer que le maire et les échevins 
ont leurs droits quand il s’agit de 
l’administration. Le maire peut 
suggérer toutes les réformes qu’il 
croit nécessaires et l’exécutif com­
me le conseil, se doit d’exécuter 
ces réformes et de faire rapport. 
Le conseil, de son côté, peut reje­
ter ou accepter les rapports de 
l’esécutif, même quand il s’agit de 
contrats.

Les autorités municipales ne peu­
vent pas toujours plaire aux cl- 
tojens, quand il s’agit, par exem­
ple. de nominations. M. Brodeur ci­
te le cas des promotions dans ta 
police et déclare qu’il vaut mieux, 
dans la plupart des cas, suivre l'a 
vis et la recommandation du chef 
que belle d'un citoyen qui ignore 
si un officier est plus qualifie qu - 
uti autre. M. Brodeur est heureux 
de déclarer qu’il n'a aucun repro­
che à faire à la police. H termine 
ses remarques en demandant à son 
tour que les citoyens s’intéressent 
plus aux affaires municipales.

M. Léon Trépanier a répondu A 
la santé du conseil municipal; il a 
fait appel à l’esprit civique de scs 
auditeurs et les a conjurés de sc 
préoccuper sans cesse des questions 
municipales afin que l’administra­
tion de la ville soit saine et puis­
sante.

Parmi les convives, on a remar­
qué; le maire Duquette; MM. Bro­
deur, président de l’exécutif; les 
échevins Léon Trépanier, J.-V. Des- 
aulnicrs. ,L V Langlois, Honoré 
Emond. Oscar Lalonde. Damase 
Généreux, MM. Jean Delalande. F.- 
\V. Stewart. .1.-0. Labrecque, Lud- 
ger Gravel, Hené Bauset. le chef 
Pierre Bélanger. Me G. Saint-Pier­
re, le juge en chef l.eboeuf de la 
Cour du circuit; .lo«. Laoorte et un 
grand nombre c. marchands.

General mexicain
exécuté

Mexico. 14 (S.P.A.) - Le rninix
fère tfe I* guerre a annoncé offi- 
"iellement. hier soir, l'exécution du 
sénéral Fortunato Maycotte. l’un 
des principaux généraux révolu­
tionnaires lors de la dernière ré 
voJte conduite par Huerta. Il fut 
exécuté è èyutlam e* '

jrtelle lui Iraiisporlét* a Poehul

[, Dexroches. membre <}« comité 
_..Teutlf» « exprimé ravi* que li 
ville devrait eoitlracler un

a que la 
________  un em­

prunt pour l'agrandissement ou 
marché tlonxecuurn, “Règle cèné* 
raie» a-Ml ajouté, j'ai toujours «ni 
pour tvlm'ipe dé désapprouver da 
tels emprunts, mais natta le ce» ac­
tuel, où ü s'agit de choses si pres­
santes, je crois que nous serions 
justiflthles de faire des démarches 
auprès de 1* Législature à sa pro­
chaine session,

Pour faire "agrandissement, con­
tinue .M, Desroches, 11 faudra néces­
sairement quelques expropriations, 
mais les intérêts en Jeu en valent la 
peine. Le marché Bonsecours est 
le plus ancien de Montréal et c’est 
notre marché central. En réalité. 11 
n'y a qu’un seul véritable marché à 
Monlré»; et c’est le marché Bonse- 
cours. C'est là que se rend une par­
tie de la population de tous les 
quartiers de la ville et c’est là aussi 
que se rendent un grand nombre de 
ceux qui ont des produits à écouler.

La population a augmenté; die a 
triplé et même quadruplé depuis le 
temps où le marché Bonsecours suf­
fisait amplement aux besoins de la
fiopsilation, mais le marché est pra- 
iquement resté ce qu’il était. Pur 
conséquent, il nous fait recourir à 

des moyens immédiats pour accom­
moder le nombreux public. Présen­
tement, aux jours de marché, l’en­
combrement devient tel que la si­
tuation n’est plus tolérable. C’est 
pourquoi je crois que nous devrions 
demander à la Législature l’autori­
sation d’emprunter la somme néces­
saire à l’agrandissement du mar­
ché.”

M. Desroches en conclut qu’il 
faut améliorer la situation actuelle 
coûte que coûte, même si la ville 
devait dépenser des centaines de 
milliers de dollars. Les avantages 
que retirerait la population de 
Montréal compenseraient ample­
ment cette dépense. Même, le fait 
de rendre deujc fois plus grand le 
marché Bonsecours actuel suffirait 
aux besoins de J’heure seulement.

La musique

LES CONCERTS 
SYMPHONIQUES

LA CARRIÈRE
D’UN AVIATEUR

QUELQUES NOTES SUR PELLE­
TIER D’OISY
Voici quelques détails sur lu car­

rière de l’uvlnteur français Pelle­
tier d’Olsy dont l'envolée mondiale 
a fait le sujet do nombreuses dépê­
ches.

Pelletier d’Oisy, dont la brillan­
te randonnée le porte déjà en plein 
coeur des possessions extrême- 
orientales de la France, vient de 
faire l’éclatante démonstration de 
la supériorité de la technique de 
l’aéronautique française. Mais à un 
matériel de premier ordre, il fal­
lait un pilote hors de pair. Agé den pu

i 32 ans, Pelletier d’Oisy était l’hom- 
| me rêvé, comme nous l’avons dit. 
L’aéronautique française le savait. 
Son raid en Europe centrale, sa 
traversée Tunis-Paris sans escale, 
son retour à l’escadrille tunisien­
ne par un voyage en Espagne, sa 
tournée dans le Sud-Tunisien le dé­
signaient pour tenter Paris-Tokio.

Pelletier d’Oisy est l’homme de 
l’endurance. Il pilote depuis 191 U; 
il est breveté depuis 1913. il fit 
partie des premières escadrilles de 
guerre, en compagnie de son in­
séparable Clément et de Navarre. 
Puis il passa dans les écoles où l'on 
avait besoin d'instructeurs expé­
rimentés. Est-ce là que lui fut don­
né le surnom qu’il porte allègre­
ment? Il avait coutume de dire 
aux élèves, au moment des épreu­
ves du brevet:

- Et puis vole haut.
Ces mots déformés firent “Pis... 

vol!.., haut” et, enfin Pivolo.
Il fut décoré de la Légion d’hon­

neur et la fin de la guerre le re­
trouva “civil”. Mais, peu après le 
raid Tunis-Paris, il reprit du ser­
vice, fut affecté à l'escadrille tuni­
sienne et fut fait l’an dernier of­
ficier de la Légion d’honneur.

C’est à Tunis que “Pivolo” fit 
connaissance avec “Luiu”, c'est-à- 
dire le sergent-major Bosin (car 
Besin ext sergent-major depuis quel­
ques semaines).

Besin a 30 ans. Il est marié. On 
croirait à voir sa figure de conquis­
tador qu'il est du midi. Pas1 du 
tout. Ii est natif de Quévy, village 
frontière du Nord.

Breveté mécanicien depuis juin 
1915. Besin a fait quatre années de 
campagne et y a gagné la médaille 
militaire, la Croix de guerre et la 
médaille coloniale.

Il s’en fallut de peu que Besin tra­
versât le Sahara entier en 1920. Il 
faisait partie de l’expédition saha­
rienne Vuilkmin-Dagnaux-Mézer- 
gues à bord de l’avion piloté par le 
capitaine Dagnaux. Malheureuse­
ment. l’aviateur trompé par une si­
gnalisation défectueuse du terrain 
d’atterrissage de Tamanrasset ava­
ria sou appareil et Besin ne vit 
Tombouctou que dans un rêve.

Il s’est rattrapé depuis, car il 
aura pu voir, autant que la cabine 
où il est enfermé le lui permet, l’Eu­
rope centrale, ta Turquie d’Asie, la 
Mésopotamie, la Perse, le Belout- 
chistan, les Indes et JTndo-Chine, 
et si la fortune lui sourit, la Chine 
et le Japon.

“St vous l’aviez vu. calme, pres­
que enjoué, disait récemment à 
l’un de nos confrères parisiens, le 
beau-père du lieutenant Pelletier 
d’Oisy, M, Trussy, vous auriez eu 
comme moi confiance dans sa des­
tinée. il me dit: “Eh bien! papa 
beau-père, bien qu’il soit un peu 
tôt, m’accompagnez-vous... jusqu’à 
Vülacoublay naturellement?” Vous 
pensez si j’acceptai l’invite. Il em­
brassa tendrement sa femme et sa 
petite Jacqueline, qui. bien qu’elle 
ne soit âgée que de trois mois, est 
déjà marraine.... marraine de l’aé- 
ro de son papa, et l’auto fila dans 
la nuit. Le départ avait été tenu se­
cret. Si Pelletier d’Oisy avait 
échoué, on aurait ignoré sa tenta­
tive. Mais il a réussi et il conti­
nuera. Ah! le cher, le brave gar-

ir

Le concert donné dimanche soir 
au théâtre Saint-Denis par la So­
ciété des Concerts Symphoniques 
avec le concours des choeurs des 
cours de solfège a montré qu’avec 
du bon travail les amateurs de cet­
te société peuvent atteindre un fort 
bon niveau. Les oeuvres purement 
orchestrales : l'ouverture de la Gazza 
Ladra, la Valse Caprice de Saint- 
Saëns, dont la partie de piano prin­
cipal a été fort bien jouée par Mlle 
'îabriclle Allard, ‘les Préludes de 
iarnefelt et de Rachmaninoff (celui 
en ut dièze mineur) ont été joués 
ivec brio et un bel ensemble. U était 
visible oue M. J.-J. Goulet avait don­
né un soin tout particulier à ces 
oeuvres. S’il y a eu quelques fai­
blesses dans le Prélude si gai et si 
léger de Iarnefelt. en revanche celui 
de Rachmaninoff a revêtu de sa 
couleur orchestrale un intérêt que 
lui avaient enlevé depuis longtemps 
les massacres qu’en font trop de 
pianistes.

Le Déluge de Saint-Saëns a été 
fort bien exécuté par le quatuor 
vocal et le choeur, celui-ci cepen­
dant un peu faible en certains en­
droits. La partie orchestrale l’a été 
moins bien dans la deuxième par­
tie qui forme un morceau sympho­
nique d’une grandeur énorme com­
me le cataclysme qu'il dépeint et 
qui offre des difficultés sérieuses. 
Le fameux Prélude a été moins bien 
joué, les entrées du sujet au violon­
celle, au fugato. étant indécises, ei 
le violon solo s’obstinant en un mou­
vement trop lent.

Il y a cependant dans l’effort né- j 
cessaire à bien jouer une partie I 
d’accompagnement un mérite qu’on i 
ne saurait méconnaître. Si l’on lient i 
compte de la difficulté, ou doit 
complimenter l'orchestre et l’inci­
ter à travailler encore plus. C'était 
un pou une expérience que faisait | 
M. Goulet et s’il a voulu démontrer 
qu'avec un travail bien compris un | 
orchestre d’amateurs peut arriver j 
à donner une présentation très ho- j 
norable de la partie symphonique j 
d’une oeuvre avec choeurs et soli, 
il y a réussi.

Petites nouvelles
de Washington

Washington. 14 (S.P.A.) — In
i service funèbre auquel assistaient 
I le président et Mme Goolidge. les 
membres du cabinet et quelques 
amis, a été célèbre dimanche à la 
Maison Blanche en l’honneur de 

j Mme Hubert Work, femme du se- 
j erétaire de l’intérieur, morte subir 
I tement vendredi dernier.

A ia suite de l'accord mu venu 
| entre les gouvernements de Loii- 
! dres et de Washington au suiet du 
i cas du consulat de Newcastle. le 
{département d'Etat a désigné levi- 
{ee-consul Bussell M. Brooks pour 

le poste de Belfast et le consul F.- 
: G. Slater pour Fort-William et Port- 

Arthur, Ganada.
M. Johnson, président de la 

commission de la Chambre, a an­
noncé que le rapport de la confe­
rence sur le projet de loi sur l'im­
migration, fixant au 1er juillet 
1924 la date effective de l’exclu­
sion des Japonais, serait discuté de­
main à la Chambre.

l es partisans du sénateur Os­
car I nderwoorl, dans sa campagne 
pour la nomination présidentielle, 
nssuroui qn" la question de la lutte 
contre h K;i Kiux Klan sera sou­
mise a la convention nationale dé­
mocratique.

-Sur la proposition du sénateur 
Walsh, démocrate du Massachu­
setts, le Sénat a ordonne une en­
quête sur l’industrie textile dit co­
ton nar la commission du tarif.

— Le projet de loi sur la rèduc- 
'mn des taxes sera discuté en con­
férence pour régler les divergen- 
•cs existant entre la Ghnmbre et le 
"sénat.

L’exportation de» grains des 
: E'aîs-Unis « été In semaine derniè- 
l rc 'e l.ûflT.OOO boisseaux contre 
^.02“ '’ Ht boisseaux la acmnlne pré- 

Ijrédcnto.f

LES AVIATEURS
AMERICAINS

le major martin et le lieu­
tenant SMITH SERONT HE- 
COMiPBNSES DE LEURS FAIT- 

j GU EU
Washington. 14. (S.P.A.) — Le 

I major Frederîck-L. Martin et son 
mécanicien, le sergent Alva-L. Har­
vey, seront appelés directement a 
Washington, de Port Molli*'. Alaska, 
où lis sont arrivés sains et sauf», 
après que leur aéroplane eut été dé­
truit et après avoir erré onze jours 
dans les solitudes de l’Alaska.

Les deux aviateurs feront partie 
du service aéronautique de l’armée. 
Toutefois, leurs noms resteront sur 
la liste des aviateurs du tour du 
monde pour les récompenser des 
fatigues qu’ils ont souffertes en es­
suyant de conduire l’escadrille dans 
leur vol autour du inonde. Les oro- 
jets du service aérien permettront 
aussi au major Martin de conserver 
le titre de commandant du vol. Le 
lieutenant Smith garde le titre d’of­
ficier chargé de diriger le vol.

On a l’intention d’envover le ma- 
ior Martin et le sergent Harvey de 
l’autre côté de l’Atlantique pour 
accueillir les aviateurs et les accom­
pagner d’Europe en Amérique pour 
cendre au commandant le poste 
d’honneur qu’il a perdu par suite de 
mauvaise fortune dans l’Alaska.

En attendant, les trois autres r.é- 
roplanes continueront leur voyage 
autour du monde sous le comman­
dement du lieutenant Lowell-H. 
Smith, le plus ancien en grade, en 
l’absence du major Martin.

Avec l’approbation du 'ecrétaire 
| Weeks, le major général Patrick, 
chef du service aérien, a envoyé au 
major Martin un télégramme hii 
ordonnant de revenir à Washington.

“Réjouissez-vous”, dit le télé­
gramme, “et remerciez Dieu de ce 
que vous êtes tous les deux sains 
et saufs. Notre confiance en vous 
est inébranlable. Vous avez fait 
vos preuves. Nous voulons encore 
que vous commandiez le vol. Nous 
ne pouvons pas faire d’arrangements 
pour que vous puissiez rejoindre les 
autres en allant vers l’ouest. Vous 
et le sergent Harvey, revenez ici 
sans retard. Nous avons l’intention 
de vous renvoyer vers l’est pour re­
joindre les aviateurs aussi loin que 
possible afin que vous puissiez ter­
miner le vol avec les autres.”

Le major Martin a fait savoir au 
département de la guerre aujour­
d’hui qu’il partirait demain pour 
Bellingham en route pour Washing­
ton. _____ ________

Au Cercle universitaire

LE PRINTEMPS, ON 
DOIT SE TONIFIER

Le système a besoin d’un 
nettoyage printanier 
tout comme la maison. 
TANLAC a été appelé 
par plus de 100,000 per­
sonnes le tonique le 
plus merveilleux du 
monde. Elles ont attes­
té que Tanlac a contri­
bué à leur faire repren­
dre leur force et leur 
santé.

ACADEMIE
SAINT-PAUL

UNE ASSEMBLEE GENERALE 
D’ANCIENS ELEVES AURA 
LIEU, LUNDI

NE SPECULEZ PAS 
SUR VOTRE SANTE. 

DEMANDEZ LE 
MEILLEUR.

Tanlac a soulagé des mil­
liers de personnes souf­
frant de maux d’esto­
mac, indigestion, rhu­
matisme, nervosité et 
de maladies sembla­
bles. Tanlac se vend 
chez tous les bons 
pharmaciens — N’ac­
ceptez pas de succéda­
né. — Il s’est vendu 
plus de 40 millions de 
bouteilles.

Les Frères de l'Instruction Chré­
tienne qui dirigent l'Académie St-1 
Paul appartiennent à un Institut I 
religieux qui de tout temps a eomp-1 
té parmi ses oeuvres les groupe-j 
ments d’anciens élèves.

En maintenant le contact pro- i 
longé entre les maîtres et les élè-i 
ves, comme la bonne camaraderie j 
entre les anciens condisciples, ces i 
associations ont contribué, pour I 
une large part, à conserver surtout1 
dans certains pays, l’observation | 
des pratiques pieuses ou religieu­
ses et des conceptions saines et li­
bérales.

L’Eglise elle-même a tant à coeur 
ces groupement ou associations 
d’anciens élèves ,, celle les encou­
rage et les favorise, témoin l’in­

dulgence plénière qu’accordait, l 
4 juillet 1899, le pape Léon XIII, i 
tous les élèves des Frères de l ins 
truction Chrétienne, à , quelque 
pays qu’ils appartinssent, dès tor; 
qu’ils assisteraient a ces réunion 
annuelles.

Afin de continuer cette louabb 
tradition, l'Académie Saint-Paul • 
décidé, à l’occasion de son 25e an 
niversaire de fondation, de grou 
per en association le plus d’ancien: 
possible.

On demande donc aux élève 
qui sont passés par cette institu 
Bon d’envoyer, aussitôt que possi 
ble, si la chose n’est déjà faite 
leur nom et adresse au iFrère di 
recteur. Académie Saint-Paul, coii 
Beaubien et Saint-Denis, afin d’ê 
tre mis au courant des principauj 
événements et des travaux d’orga 
nisation.

Tous les anciens sont égatemen 
convoqués à un% assemblée,généra 
le qui se tiendra dans la grandi 
salle de l’école lundi, J9 mal. Plu 
sieurs anciens adresseront la pa 
r<)Ir- , . (Communiqué]

Le Cercle universitaire a tenu ses 
élections annuelles hier soir. Le ré­
sultat du scrutin a été le suivant: 

Président: M. Edmond Vadebon-

civil; secrétaire, ,.M. Georges Pelle­
tier, avocat et journaliste.

Les autres membres du Cercle 
qui ont été élus au conseil d’admi­
nistration sont M. F.-C. Laberge, in­
génieur civil, Me Antonio Perrault, 
avocat, le Dr Eudore Dubeau, den­
tiste, le Dr Albert Lseagc, le Dr Al- 
phone Perron. Me L.-E. Beaulieu, 
avocat, M. J.-W. Lecours, pharma­
cien, Me Ernest Guimont, avocat, M. 
Léon Lorrain, publiciste et M. P.-E. 
Mercier, ingénieur civil.

Le Cercle universitaire qui a été 
fondé en 1918 compte actuellement 
plus de 325 membres, et occupe un 
hôtel spacieux au no 191, rue St-Hu- 
bert.

Couvent de
Marie-Réparatrice

RETRAITE FERMEE POUR LES 
JEUNES FILLES

.noi1 ,f'ouvent de Marie-Réparatrice, 
lü2q Mont-Royal ouest, du 16 au 19 
mai. Prière de s’inscrire te plrs tôt 
possible.

L’Amérique latine
Paris, 14 (S. P. A.). — Le minis- 

tre dtï (ühili a fait une conférence à 
l’institut des hautes études interna- 
tionales sur les républiques de 
I Amérique latine et leurs relations 
avec l’Europe. Il a montré les inté­
rêts collectifs et expliqué la situa­
tion économique du Chili; il a pré­
conisé le concours de techniciens 
et de capitalistes étrangers et 
souhaité le resserremcht des rela­
tions avec les pays latins d’Europe. 
Plusieurs chefs de missions et de 
nombreux jurisconsultes qui assis­
taient à la conférence ont été vive­
ment intéressés et ont félicité le 
conférencier.

M. Lozano, ancien ministre du 
Mexique, a parlé de la cour de cas­
sation du Mexique, de sa situation 
intérieure et des compétitions in­
ternationales. M. de Labarra et 
d’éminentes personnalités ont 
échangé des vues.

çon !
Lue lueur d’orgueil légitime il­

lumine le regard de M. Trussy. Cet 
homme placide, à l’aspect de bour­
geois paisible, peut apprécier le 
courage des autres. Il a montré le 
sien dans une circonstance bien 
étonnante. Il y a un an, au coûts 
d’une randonnée en automobile, sa 
voiture faisait panache. On le re­
leva la jambe brisée. Il exigea qu'­
on l’amputât sur-le-champ, sans 
l’endormir. IJ rappelle avec philo­
sophie cette épreuve.

"Je me souviens, afoute-t-il, que 
les journaux intitulèrent le réeit de 
cet accident: “Admirable courage 
d’un industriel". Que diront-ils do 
mon gendre, de celui que je me 
plais à appeler, comme tous ses 
camarades i “Pivolo”?

M. lurry explique ensuite que 
Mme Pelletier d’Oisy, qui est par 
sa mère la petite-fille, de cet apôtre 
du sjmrt que fut Pierre Giffard, 
fit la connaissance de celui qu'elle 
devait épouser au cours d’un voya­
ge de plaisir en Tunisie.

“Une promenade sentimentale en 
avion décida de leur avenir. On a 
parlé d'un miraculeux sauvetage de 
ma fille opéré par son futur mari. 
C’est une légende, mais le lieute­
nant Pelletier d’Oisy est bien capa­
ble d’un tel exploit et l'occasion 
seule lui a manque, Songez qu'il 
est rompu à tous les sports. Les 
aime-t-il tous également? Je crois 
bien qu’il a ses favoris et que le 
"ballon ovale" est, après l'avion, ce­
lui «pii lui piait le mieux.”

Et avec une tendresse vraiment 
paterneMe, M. Trussy continue à 
parler du grand "as ", officier «le la 
Légion d’honneur à trente et un 
ans, dont les performances de guer­
re et d'après-guerre ne se comptent 
plus. ,
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La Perfection en Cigares
GARÂNTI tabac de havane

Bulletin du Service de 
Librairie du “Devoir*'

ROMANS POPULAIRES
La 3e Génération—J. DANEMARIE 
Soldat et Paysan—CLEMENT D’OTHE 
Le Secret de Jolielle-U.-k. DOURLIAC 
Transplantée—HENRY FRANZ.
Un Mystère—P. GOURDON 
Guillemette—VICTOR D'ENSERUNE 
Par le Creuse/—HELENE MARTIAL 
Coeurs chevaleresques—O’NEVES 
La Reverdie—JEAN MAUCLERE 
Un Terrien—G. DE WEEDE 
Sur la Brèche—i. DE BELCAYRE.
Au Pays des Soviets—ROGER DES FOURNIELS
Un Cn dans les Ténèbres—ANGEL-FLORY
Le Drame de Maison D/eu—GOURAUD D’ABLANCOURT
La Vierge aux Ruines—ABEL SIBRES
Lbspion de la Citadelle—MARCEL DE TANCOURT
LLau qui Dor/—JEAN MAUCLERE
Les Lorces perdues—EDMOND COZ.
L bxil de Bénédicte—L DE BALCAYRE 
La Bonne de mon Oncle—CAL DODEMAN 
Cest la rrance—H.-A. DOURLIAC 
L Appel du Foyer—CH. PERONNET 
La fille de Vautre—ANGE], FLORY.
Une Fleur sur les Ruines—P. GOURDON 
Le Braconnier de la Mer—J. MAUCLERE 

Les prix indiqués ci-dessous comprennent les frais de port '.
f-’unité............................................................. j7
Pour 25 .. .... .. V. ' ‘ ' ‘ 1 y ’! 3^0

Le prix normal avec les frais de port serait comme suit:
Pour 25............................................................$4,25

Par la réduction que nous offrons le client réalise donc un benefit 
*,25 pour 25. ,

FOYER-ROMANS
25s. l’unité $2.25 pour la collection

1~La Dame de la Palte-Bleue—CLEMENT B’OTHË
2— Demi-Soeurs—SALVA DU BEAL
3— La plus Riche—MARY FLORAN 
A—Leur fille—PIERRE DUCHATEAU
5— .Von Lrcef—-BERTHE NEUILLIES
6— La Petite Clary—MARIO DONAL
7— Ames fortes—O. DE FERENZY
8— La Dette de VOrpheline—PAUL FEVAL, ftl»
9— Puscalelte—B DE PUYBUSQUE

11— Le Chemin de Longue-Etude—F. O’NOLL
12— £)n/?—PIERRE GOURDON
13— Le Coffret Byzantin—LIONEL DE MO VÊT

COLLECTIO N NELSON
40s. au comptoir. 45s. par la poste (Reliés)

Un Vaincu—JEAN DE LA BRETE
Mon oncle et mon curé—JEAN DE LA BRETE
Madame Corentine—RENE BAZIN
La Main de Sainte-Modestine—JEANNE SCHULTZ
Introduction à la vie dévote—S. FRANÇOIS DE SALES
De toute son âme—RENE BAZIN
La Robe de Laine—HENRY BORDEAUX
Jean de Kerdren—JEANNE SCHULTZ

de $1

Fbifte
Amère Mûrie à Fond /

En Saxe
Berlin, 14 (S.P.A.)- D’après une 

i dépèi’hc «le Delitzscli, en Saxe, plu* 
i sieurs personnes auraient été sé- 
| rieusement blessées, hier soir, à la 
: suite d’une rencontre entre des 
i groupes communistes et nation»*
{ listes. La police aurait perquisi- 
I Donné de maison en maison. Do- 
! titzseh est à 16 milles de Halle où 

il y eut récemment une démons­
tration monarchiste conduite par 

! le général Ludendorff.

w'm
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Extra-
houblon-

née
Le houbjon de choix constitu* 
la base d’une bonne bière. Plus 
il est bon, plus la bière est 
bonne. Avec du bon houblon, 
on obtient une bière forte—■ 
amère — nutritive — toutes 
qualités indispensables à une 
bonne bière. Nous garan­
tissons que nous n’achetons 
que le houblon le meilleur et 
le plus cher-encore une raison 
qui fait que la FRONTENAC 
EXPORT possède toutes les 
qualités d’une bière parfaite. 
Un conseil d’ami—ordonnez 
toujours la Frontenac; vous 
trouverez vite qu’elle est de 
beaucoup supérieure à toutes 
les autres aies.

Rebelles tués
Madrid, 14 (S.P.A.) —On annon­

ce que I/O ri'h'-Ut'H mnrtiealns fu­
ient Urt» I les dernières butail- 

< . .tlédnuj,

M' 1 ""H*Frontenac
Export ^Ale

Collection Familia Sclon L’vent. par Marie La-
Brine8 Anne' M" ^ Sab°tS ^ ^ Théâtretp^r* Monique.'..'.' .üuJ 

Champol: U. M.I» noir, . P‘r. .«
Chandeneux, Claire: Les '1er- Gaston Chambrun, roman ca-

reurs de Lady Suzanne nadien, par J. F. Simon............28
Cooper. Fenimore: Le Dernier L’Iris Bleu, roman canadien, 

des Mohicans Par J. E. Larivière................ 28
Fleuriot. ZénaYde: Yvonne de “T“ «>■ do?né le d°u* r reve”, poesies par Mme Pau-Côatmorvan Une Fréchette......................... 88
Perrault, Pierre: Miguy; La let- ^ l’Ombre des Erables, par 

tre de Clnry l’abbé Camille Roy, au
Maryan. M. : L’Hôtel St-Fran- comptoir................................ 1.00

çois par ta poste. . .  ..............1.10
Drault, Jeas: Le soldat Chapu- Au pays de l’Erable, contes de 

eot ,a Société S. J. B., franco.. .90
Maryan, M.: Chez les autres Collection la liseuse
Lachèse, M.: Maître Le Tianee Champol: Cas de Conscience
Saint-Martin, Ch.: Rouget ie j Coz, Edmond: Falal orgeuil 

Braconnier , , . ,. , „ . . , Lichtenberger Andre: La petiteStéphane, Marie : A-t-il un S0(,ur de Tr*tt
coeur? _ . .,, X1 ,• , Noël, Alexis: Paulette se maneMaryan, M.. Ln hgs, Les lu- Grévilte. Henri: Jolie proprié-
tciirs de .liree ^ vendre; I.’héritagï de Xénie

Goudareau et «reissac: Le ro* „ ... _ _
man d'Allegrctte p''jo. Alice: Rose Perm.

Le Beaumont, Maurice: Grinça- Bordeaux, Henry: La jeune
]ctie fille aux oiseaux

Aymard. Gustave: Les Lan. ts Alcieitc, Pierre: Le Roman de 
de l’Arizona Maddya
Dombre. Roger: Cousir.e Bas- Segonzac, Paul : Fleur d» Ljr*

Coleman, Marguerite : Fettle
de Navery, Raoul: Les Petits ; Rose

La foi jurée Lichtenberger, A.: Notre Minnie
Aigueperse, Mathilde: Lequel ? Schultz. Yvonne: Dzinn 
de Coulomb. Jeanne: Terrible pni3t; rranco< 35 sou, (volU-

Enigme mes brochés).
Maréchal, Marie : La Pupille _______

™"“rl';n, , „ , Pour les Enfants
Sandol Jeanne: Le Puits qui , ... ...... , .Jeanne c. Are libératrice de ta 

' . , France, 25s. franco, vPrix: franco, 5o sous (volu- _______
mes cartonnés). Volume cartonné de 173 pages, il-

. . r> j • lustrations à nrofusion, papierLivres Canadiens glacé, a» comptoir: sôs. W
v • franco , fa poste, 60s:

Lettres de Fadette, Sème série Nouvelles et Conta* de Betea, par 
l.ettres de Fadette, 4èmc série Boucher.
Lettres de Fadette. Sème série , . "TT' .

(lès trois séries pour 1.5(1) CUI*Campanules, vers. •............... 8U „ rî ^ an^0, „ V ’ ' *
Perrine et Chariot.  ............ 85 Petit Paroissien Romain, capi-
Ames et paysages ................... 80 tonne, franco. .......................9b
L'huis du passé, vers.............1.10 Petit Paroissien Romain, cuir
Coups de scalpel, vers. . . • .1,10 cvec étui, franco................... 55
Henri Bazire. (édition cana- Petit Paroissien Mignon, cuir

dienne, préface par Henri avec étui, franco. ..... .65
Bourassn)......................... .. .28 Petit Paroissien Romain, cuir

Brins d'herbe, par Monique.. .80 chagrin avec étui, franco..1.30

Pour tout achat d*un dollar la livraison est faite sans frais 
à Montréal contre recouvrement (C. O. D.)

S'adresser au Service de librairie du Devoir, case postale 4020 
TELEPHONE : MAIN 7460

Prière d'accompagner toute commande d’un mandat, d’un boa 
postal oti d’un rbèn«*> nhle au pair à Montréal



Volume XV — No 113, MONTREAL, MERCREDI. 14 MAI 1924 3

C ALENDRIER
DEMAIN i jcadl 1S mai IKi.

Saint Jaan-Baptlata de la Salle, aenfaaaaar
Lvrer da aeleil, 4 h. SI.
Coachar da seltll, 7 h. ZZ.
Larrer de la lane, S h. 11.
Caaeker da la lane. S K. »*.

NouTelle lane, la S, i • h. ( m. da aair. 
Premier quartier, le 11, à I h, ZI m. da aeir ' 
Pleine lune, le 11. i « h. il m. da aeir.
Der. qaartier, la ZS, à S h. 22 m. du matin. l Toutes les nouvelles par nos rédacteurs» nos correspondants et les service de dépêches du monde entier

DERNIÈRE HEURE DEMAIN
GENERALEMENT BEAU

MAXIMUM ET MINIMUM

Aujsurd hui maximum (T 
Même date l'an dernier. 4S.
Minimum aujourd'hui, SI.
Même date l'an drrnier, Z8.

BAROMETRE

8 h. a.m. 29.87. 1! h. a.m. 29.55. 1 h. p.m. 
29.83.

i

LE KU KLUX KLAN ET
LES ÉLECTIONS AMERICAINES

Cette société secrète prendra part à la campagne 
politique

Washington, 14 (S. P. C.) — Les 
chefs républicains et démocrates 
commencent à s’inquiéter des indi­
cations par lesquelles le Ku Klux 
Klan aurait décidé de s’intéresser 
activement à la prochaine campa­
gne politique. Le sénateur Under­
wood, de l’Alabama, a annoncé 
son intention d’attirer l’attention 
de la convention, qui sera tenue à 
New-York le mois prochain, sur les 
activités politiques de cette société 
secréte.

On aurait des indications ten­
dant à prouver que les relations du 
sénateu* Watson avec le Klan se­
raient devenues très amicales de­
puis la récente victoire du Klan à 
la convention primaire républicai­
ne de l’Indiana. A cause de cela, la 
campagne électorale républicaine 
pourrait bien être influencée.

Les méthodes du Klan, telles qu’- 
rlles furent révélées par le comité

enquêteur sénatorial concernant l’é­
lection du sénateur Mayfield, dé­
mocrate du Texas accusé d’être af­
filié à cette société, accentue l’in­
térêt porté vers ce nouvel arrivé 
dans la politique.

E.-J. Clarke, un ancien officier 
de l’ordre, a comparu hier devant 
le comité d’enquête et a donné des 
détails sur le système d’espionna­
ge de la société. Il a déclaré que 
les officiers supérieurs étaient en­
tièrement favorables à la violence 
et aux cruautés de£ membres de 
1’crdre.

Il a déclaré que sous la direc­
tion du chef actuel. H.-W. Evans, 
c’est le régime militaire pour les 
membres et que ceux-ci. ont reçu 
instruction d’obéir aux commande­
ments de leurs supérieurs comme 
des soldats. Sans cela, aurait dit 
Evans, le Klan ne pourra jamais en­
trer dans la politique.

L’ENQUÊTE SUR LA HOME BANK
L’ancien maire McGuire nie s’ètre servi de son influence —

M. James Robb rend témoignage

Toronto, 14. (S.P.A.) — L’ex-mai­
re C.-A. Maguire de Toronto, actuel­
lement à Washington, a nié s’être 
servi de son influence de membre 
du bureau de contrôle de cette ville 
pmir que les fonds de la municipa­
lité soient déposés à la Home Bank.

F.-H. Richardson, aussi ancien 
con rôleur, a dit s’être rendu plu­
sieurs fois à l’hôtel de ville, en 1920 
et en 1921, et qu’à chaque fois, il 
avait rencontré Maguire pour lui 
demander que les fonds de la mu­
nicipalité soient déposés dans une 
banque avant son siege social à To­
ronto. Chaque fois Maguire lui au­
rait promis de conseiller une telle 
conduite au bureau des contrôleurs.

Pour son travail dans ce cas, Ri­
chardson reçut une somme de $13,- 
500. Les dépôts de ia ville s’élevè­
rent à un demi-million.

Thomas Bradshaw, ancien com­
missaire des finances et Gteorge-H. 
Ross commissaire actuel ont dit ne

pas se souvenir que Maguire ait 
cherché de les influencer pour que 
les fonds de la ville soient déposés 
à la Home Bank.

Ottawa, 14. (S.P.C.) M. James 
Robb. ministre des finances, a té­
moigné ce matin, devant la Com­
mission royale chargée d’enquêter 
sur la déconfiture de la Home Bank. 
U a déclaré qu’il a assisté à une en­
trevue entre MM. Fielding et Casey 
Wood et R. P. Gough. La journée 
même M. Robb est allé à Montréal, 
à une assemblée entre MM. Wood, 
Gough et siç Vincent Meredith. Ce 
dernier leur avait laissé entendre 
qu’il y avait peu d’espoir mais qu’il 
s’efforcerait de négocier une avan­
ce et une fusion.

De son côté, M. Robb avait averti 
sir Vincent qu’il n’était dans cette 
affaire qu’en qualité d’inspecteur, 
bien que le gouvernement fût an­
xieux d’éviter une faillite à la ban­
que.

SERVICE DES SIGNAUX
MONTREAL A QUEBEC

Longue-Pointe. — 11.40 a.m.
Grey Point, 4.05 a.m. Ruby, 5.05 a. 
m. Turcoman, 6.55 a.m. Dalmazia, 
7.05 a.m. Wabana, 7.30 a.m. Birch- 
ton, 8.45 a.m. Pierpont.

Contrecoeur. — Montant 8 a.m. 
Québec.

Pointe-Citrouille. — Montant 7
а. m. Briarwood.

Portneuf. — Descendant 7.40 a. 
m. J. C. Howard.

Pont. — Descendant 8.45 a.m. 
Canadian Otter.

Québec. — Arrivé en montant 
3.15 a.m. Canadian Navigator. Pas­
sé en montant 7.15 a.m. Narsfjord. 
Arrivé en descendant 8 a.m. Sague­
nay. Passé en descendant 2.10 a. 
m. Lingan.

GOLFE
Grosse-Isle. — Montant 8.15 a. 

m. 70 milles à l'est General Milne.
Ile aux Grues. — Montant 8 a.m. 

Warnfield, 8 a.m. Batsford C. P. S. 
8.40 Canadian Ranger. Descendant 
4.50 a.m. Lingan.

Cap Saumon. — Descendant 5 
p.m. Guide 5.30 p.m. North Shore,
б. 30 p.m. Glenorvie.

Pointe-au-Père. — Montant 1.40
a.m. Lisgar County 7.25 a.m. 75 mi­
les à l’est Framlington, 9 a.m. Ka- 
mouraska, 11.20 p.m. hier General 
Milne. Descendant 3.50 a.m. Impe- 
royal, 8.20 a.m. Twickenham.

Matane. — Montant 10.30 p.m. 
hier A. Tremblay.

Pointe-Renommée. — Montant 9 
a.m. Manchester Hero, 6 p.,m. hier, 
Blijdendyk.

Cap d’Espoir. — Montant 8 a.m. 
Gaspesia.

North Sydney, N. E. — Montant 
7 p.m. hier 45 milles à l’est Laris- 
tan.

Cap Sable. — Montant midi 
hier, 120 milles au sud J. A. Bos- 
wick.

Cap Race. —' Montant 12.05 a.m. 
207 milles à l’est Montclare, 5.15 a. 
m. 420 milles à l’est Regina, 4.20 
p.m. hier 160 milles sud-est New 
Amsterdam, 4.55 p.m. 176 milles 
sud-est Levenpool, 5 p.m. 490 mil­
les à l’est Saturnia 7 p.m. Yankton. 
Descendant 2 aun.tConcordla 11 p. 
m. hier Welshman.

St-Jean, N. B. — Montant 1 a.m. 
Sydfoll. Descendant 4 p.m. hier 
Bygdo.

Halifax, N. E. — Montant 4 p.m. 
hier America 4.30 p.m. Valmore. 
Descendant 7 p.m. hier Canadian 
Harvester.

PAQUEBOTS A PASSAGERS
Cap Race. — Montant 12.05 a.

m. 207 milles à l’est Montclare 5.15
n. m. 420 milles à l’est Regina 12.05 
p.m. hier 960 milles à l’est Ausonia 
5 p.m. hier 490 milles à l’est Satur- 
nia.

LE BARREAU
DE FRANCE

CONGRES ANNUEL TENU A MAR­
SEILLE—UN AVOCAT DE QUE­
BEC EST PRESENT.
Marseille, 23 avril (Par courrier). 

— Le Congrès annuel de l’Associa­
tion nationale des avocats nscrits 
aux barreaux de France, des colo­
nies et pays de protectorat, a tenu 
ce matin, au Palais de justice, sa 
troisième séanc<? d’études.

A î^rdre du jour figuraient no­
tamment: l'usunpation du titre d’a­
vocat et l’examen du projet de loi 
sur l’extension de la compétence 
des juges de paix.

Sur la première question, le con­
gres a renouvelé les voeux maintes 
fois formulés par les avocats et de­
mandant qu’un texte législatif ri­
goureux protège les avocats réguliè­
rement inscrits contre ceux qui, se 
parant indûment du titre d’avocat, 
exploitent de façon souvent mal­
honnête les justiciables ayant af­
faire devant les petites juridictions, 
les justices de paix notamment.

A l’issue de la_ séance de ce ma­
tin, les congressistes se sont grou­
pés devant la plaque commémorati­
ve placée dans la salle des Pas-Per­
dus à la mémoire des membres du 
barreau de Marseille morts pour la 
patrie.

Des couronnes de fleurs avaient 
été déposées en hommage aux glo­
rieux morts par l’Association natio­
nale des avocats français et par la 
Fédération des avocats belges.
» Au nom de l'Association des avo­

cats français, Me Jean App'leton, 
président, a prononcé quelques pa­
roles émues pour rappeler le sacri­
fice des avocats marseillais tombés 
au front. Me Hallet. président de la 
Fédération belge, s’est associé à cet 
hommage aux morts.

Les congressistes, .auxquels est 
venu se joindre, ce matin, Me Gar- 
ceiau, du barreau de Québec, sont 
ensuite partis en automobile pour 
Aix-en-Province, où ils seront re­
çus par le barreau d3 cette ville.

M. Robb »ur la sellette
Ottawa, 14 (S.P.C.) — M. R.-A. 

Reid, le procureur des actionnai­
res, a contre-interrogé M. Robb, ce 
matin à la commission d’enquête 
sur la faillite de la Home Bank. Il 
a essayé de savoir du ministre des 
finances si 1rs opinions de M. 
Stewart furent rapportés lors d’u­
ne assemblée du cabinet. Mais M. 
Robb a refusé de répondre sous 
prétexte que son serment l’en em­
pêchait.

M. Reid a trouvé curieux qu’à la 
suite de l’assemblée du cabinet. M. 
James Murdock ait retiré immédi­
atement ses fonds de la Home 
Bank.

M. de Vitrolle® à Québec L’“Arctic” appareille

Rb
Québec. 14. (D.N.C.) — Le consul 

[énéral de France au Canada, M. le 
laron de Vitrollcs, est attendu à 

Québec aujourd'hui.
M vient assister à la célébration 

de la fête de sainte Jeanne d’Arc. 
Ces jours-ci, il sera Thôte de M. 
Pérodeau, lieutenant-gouverneur, du 
premier ministre, du comité France- 
Aznérique et de la Société de bien- 
pisance française.

Québec. 14 (S. P. C..). On est à 
faire les derniers préparatifs avant 
le départ de VArctic" vers les mers 
po]a!rcs, il est presque assuré qu’il 
quittera Québec le premier juillet 
sous le commandement du capitai­
ne Bernier. M. Bernier est actuelle­
ment à Londres, mais il reviendra 
bientôt. l.'Arettc sera le seul vais­
seau à faire un voyage ver* le nord 
cette année.

Deux terrains 
pour les enfants

UNE DELEGATION DEMANDE
DES TERRAINS DANS LES
QUARTIERS SAINT-MICHEL ET
SAINT-JEAN — LA VILLE DE­
VRA LES ENTRETENIR
Pour faire suite à l'attitude du 

conseil, lundi dernier, une imposan­
te délégation de contribuables des 
quartiers Saint-Michel et Saint-Jean 
est venue réclamer du comité exécu­
tif l'établissement de deux terrains 
de jeux. Les délégués, conduits par 
les échevins Gareau et Mongeon, re­
présentaient l'association des citoy­
ens de Laurier et d'Outremont et le 
“North End Women’s Club”.

Iæs citoyens de ces deux quar­
tiers veulent l’ouverture de deux 
terrains de Jeux, l'un dans le quar-, 
tier Saint-Michel, l’autre dans le 
quartier Saint-Jean. Le terrain dans 
le quartier St-Michel est situé rue 
Esplanade et mesure 100 pieds par 
110 environ, gratuitement mis à la 
disposition des enfants par la .Com­
mission des écoles protestantes.

L'autre terrain est situé rue Van 
Home, entre ia rue Mance et l’ave­
nue du Parc; ses dimensions sont 
de 250 par 150 pieds. Le terrain qui 
appartenait à la “Morgan Realty”, 
serait également mis à ia disposi­
tion des enfants de Saint-Jean gra­
tuitement- On demande à ia ville de 
les clôturer et de les aménager en 
y installant quelques appareils de 
jeux.

Les deux quartiers Saint-Michel et 
Saint-Jean sont bornés: au sud, par 
la rue Laurier; à l'est, par la rue 
Henri-Julien; au nord, par ta rue 
Baby; à l’ouest, par la rue Hutchi­
son. C’est la rue Bernard, dans le 
centre, qui les divise. Comme cette 
partie de ia ville est complètement 
dépourvue de terrains où les en­
fants des deux quartiers puissent 
prendre leurs ébats, les administra­
teurs sont disposés à faire droit au 
plus tôt a la requête de ia déléga­
tion. Ils donneront ordre au sur- 
intendant des récréations de la vil- 
le, le Dr J.-P. Gadbois, d’aller faire 
une visite des deux endroits et d’a­
viser aux moyens de les aménager.

L’AQUEDUC^
DE BEAUPORT

SI ON DES DEBENTURES
Québec, 14 (D..NC.) — L’imbro- 

glio ,survenu à Beauport par suite 
Ve. '['gcccnce du gouvernement a 
ete definitivement réglée hier soir 
a une séance orageuse du conseil 
fie cette municipalité, alors que le 
ministre des affaires municipales 
a envoyé une lettre annonçant qu’il 
approuve l’émission des débentu- res.

Plusieurs membres du conseil ont 
protesté contre l’ingérence du gou­
vernement dans les affaires des 
municipalités et la majorité du con­
seil a rejeté une nouvelle résolu­
tion qui avait pour but d’annuler Jes- 
contrats déjà accordés pour des ma­
tériaux nécessaires à la construc- 
eion de l’aqueduc.

Une lettre de protestation avait 
ete préparée et devait être envoyée 
au premier ministre, mais elle'ne 
fut pas envoyée.

Les contrats ont été ratifiés de 
nouveau ci les travaux seront com­
mences buntôt.

Les chauffeurs de taxis
Les échevins Arthur Vaillancourt 

et Joseph Schubert ont appnvé la 
requête des chauffeurs de taxis de 
Montréal, qui sollicitent du comité 
exécutif la réduction du permis de 
chauffeur de 5. à .50 sous par an­
née. Auparavant, le permis de 
chauffeur était de 50 sous par an­
née, et les chauffeurs actuels récla­
ment le retour à cette situation à 
cause de leurs charges multiples et 
de la modicité de leur salaire.

M. Brodeur a répondu que cette 
réduction ne peut se faire, cette an­
née à cause du budget voté en dé­
cembre dernier; il leur suggère de 
revenir en décembre prochain réi­
térer leur demande.

Une autre suggestion a été que les 
compagnies de taxis se chargent 
elles-mêmes de payer le permis du 
chauffeur, moyennant une légère 
augmentation de leur tarif général 
lequel représenterait 5 sous par 
voyage.

Ce qu’est La Commission 
le fascisme avait le droit

Arrêté comme intrus
Los Angeles, Cal. 14. (S.P.A.) — 

On vient d’arrêter Andrew Pepail, 
autrefois de Toronto, sous l’accusa­
tion d’être entré illégalement aux 
Etats-Unis. Il a été arrêté par les 
agents de l’immigration.

Cette arrestation n’aurait pas été 
faire en vertu du manda» d'arresta­
tion lanlé contre lui à Toronto sous 
une accusation d’avoir tenté de 
frauder le gouvernement provincial 
de l’Onlario lors d’une émission 
d'obligations i) y a quelques années.

Visite du port
M. Samuel Gompers et les autres 

délégués de la Fédéralion américai­
ne du travail feront, cette après- 
midi ,1a visite du port de Monrcal en 
compagnie «les commissaires.

McLaren est aux Indes
Allahabad. Indes. 14, (S.P.A.) - 

L'aviateur britannique Stuart Mac- 
Lnrcn, qui est à faire un voyage 
autour du monde en aéroplane, est 
irrivé ici aujourd’hui de Nasira-

Le courrier vient de nous appor­
ter opportunément nu moment des 
voyages et des villégiatures une 
collection de nouveautés pour per­
sonnes sérieuses et pour enfants. 
Nous recommandons particuliére­
ment Mussolini et le Fascisme pur 
Domenico Busse». Ce livre est d une 
brûlante actualité. Nous ne possé­
dons qu'un nombre limité d'exem­
plaires de chacun de ces livres. 
Suit ta liste:

Au comptoir .75s„ par la poste 
.85s.

COMMENT IL NE FAUT PAS 
ECRIRE, par Antoine Albalal.

LA VIE DES MOTS étudiée dans 
leurs significations, pur Arsène 
Oarmesteter.

PETITES IGNORANCES de la 
Conversation par Chs Rozan.

LA VIE DU LANGAGE par Al­
bert Dauzat.

LA DEEESSE DE LA LANGUE 
FRANÇAISE par Albert Dauzat.

LA LANGUE FRANÇAISE D’AU­
JOURD'HUI par Albert Dauzat.

LE PERE LONGIIA VE, Un maî­
tre humaniste, par Pierre Lhande, 
S.J.

LA VIE HEROÏQUE DE BLAI­
SE PASCAL par Victor Gifaud 
(prix f.aserre, 1923).

MUSSOLINI ET LE FASCISME 
par Domenico Russo, ce dernier 
ouvrage se vend .50s. au comptoir 
et 55s. par la poste.

POUR LES ENFANTS
LA SEMAINE DE SUZETTE: ro­

mans enfantins - Saynettes et mo­
nologues Modes de la poupée — 

Jeux de plein air cl d'appartement
Pelils travaux Recettes et devi­

nettes. Nombreuses illustrations en 
noir cl en couleurs. Dernière édi­
tion. ah comptoir $1.25, par la pos­
te $1.40.

LA MUSE ENFANT par Charles 
de Bussy, fables et bambineries, 
format album, illustré, au comp­
toir .75s., par la poste .85s.

CONTES DE LA VIEILLE FRAN­
CE, par Jean Quervy. Vient de i>a- 
mitre. Une heure de jouissance ar­
tistiques un grand éclat de rire, un 
sourire, une larme—la saveur de la 
bonne terre de France. Joliment 
illustré, 200 pages, formai 7 1-2 x 
9 1-4. Au comptoir, $1.00, par la 
poste $1.10.

(3) Livraison contre recouvre­
ment. sans frais supplémentaires 
en ville. Main 7460.

; (Voir grande annonce en deux­
ième page). ^ _______

Les commissaires
métropolitains

Les membres de la Commission 
métropolitaine, après plusieurs 
mois de relâche, tiennent une as­
semblée générale aujourd’hui mê­
me «% l’hôtel de ville, sous la pré­
sidence «le M. Brodeur, président 
du comité exécutif. Ce sera la nre- 
mière séance depuis les dernières 
élections municipales, les nou­
veaux représentants du conseil y 
prcmîront part.

La besogne s'est entassée considé­
rablement, puisque le feuilleton 
comprend 47 articles. Tous ces ar­
ticles traiteront d’affaires couran­
tes qui ne présentent qu’un intérêt 
secondaire. Cependant, il y a trois 
questions qui ressortent «le l’ordi-j 
naire et qui peuvent intéresser le 
publie.

11 s'agit, dans le premier cas, 
des nouveaux pouvoirs accordés à 
la commission par les derniers 
amendements qui ont été faits à 
la charte au cours de la session de 
la législature provinciale, et de 
leur application. La deuxième con­
cerne les budgets des municipalités 
tombant sous la juridiction de la 
commission; ce sont les budgets 
couvrant le reste de l’année. Et en 
troisième lieu, la prêpanitmn du 
rapport annuel de la commission, 
le deuxième depuis sa créalion.

LA COUR D’APPEL DECIDE QUE 
LA COMMISSION DU PORT 

AVAIT LE DROIT DE FAIRE DES 
TRAVAUX VIS-A-VIS L’EGOUT 
COLLECTEUR DE MAISON­
NEUVE — AUTRES CAUSES

Causeries du Dr Regaud
Le docteur Claude Regaud, di­

recteur de l'Institut de radium de 
Paris, arrivera à la fin de cette se­
maine. C’est lundi prochain, à l’U­
niversité de Montréal, que le doc­
teur Regaud commencera la série 
de dix cours sur 1c cancer qu’il doit 
donner aux médecins. 11 fera un 
soir de la même semaine, une con­
férence publique sur le problème 
du cancer. _

La Cour des
jeunes délinquants

Les membres du comité protés- 
tant de la Cour des jeunes délin­
quants se sont présentés, ce matin, 
devant les membres du comité 
exécutif pour obtenir un nouveau 
local pour ce tribunal. Actuelle­
ment, l’exiguité de l’établissement 
de la rue du Champ de Mars nuit 
au travail de la cour. Le besoin 
d’un local plus spacieux se fait] 
grandement sentir.

La demande est fortement np-j 
puyée par les membres du comité 
catholique de la Cour; par le Mont­
real Women’s Club et plusieurs au­
tres sociétés qui s’occupent «lu re­
lèvement de l'enfance.

Le président Brodeur a reçu fa­
vorablement la délégation.

Conférence de presse
en Australie

Melbourne, Australie, 14. (S.P.A. 
via Routeur). — La section austra­
lienne de l'Union impériale de In 
presse a décidé d'inviter les délé­
gués de cette association pour une***■<''»** ^ m in, «.sets si 11 v

bad. Il a l’intention de partir pour conférencF qui sera tenue en sop- 
Culcutta demain. tembre 1925.

La Cour d'appel, division de cinq 
juges, présidée par les juges Flynn, 
Tellier, Bernier, Hall et Letourneau, 
a rendu jugement ce matin dans la 
fameuse cause de la ville de Mont­
réal contre les Commissaires du 
Havre de Montréal, défendeurs, le 
procureur général de ia province et 
le procureur général du Canada in­
tervenant resspecti veinent.

(’.’est une cause «jui date de plu­
sieurs années. En 1989, la ville de 
Maisonneuve avait fait construire 
un système d’égout collecteur avec 
décharge dans le fleuve. Cet égout 
a été par la suite amélioré et par 
la cession de la ville de Maisonneu­
ve est devenu propriété de la ville 
de Montréal. En i91ü, la Commis­
sion du port a décidé de faire des 
travaux juste au débouché de l’é­
gout, en sorte que la sortie «Tes eaux 
d’égout a été arrêtée. La ville a dû 
faire de nouveaux travaux qui lui 
ont coûté une somme de $110,000. 
Elle a entre temps demandé un bref 
d’injonction pour obliger la Com­
mission à suspendre ses travaux et 
elle a intenté une action au mon­
tant de cent dix mille dollars en 
dommages. Elle prétendait qu'elle 
avait droit de premier occupant sur 
ccs terrains et que la Commission 
empiétait sur ses droits. La com­
mission a rétorqué que la rive et 
le fleuve Saint-Laurent appartien­
nent au gouvernement fédérai et 
que la ville n’était donc pas chez 
elle. C'est alors que le procureur 
général de la province «ie Québec 
est intervenu pour faire respecter 
les droits do la province et faire 
déclare que seulo là province était 
propriétaire du i*.t et des rives du 
fleuve. Le bref d’injonction et l’ac­
tion en dommages de la ville ont été 
rejetés, d’où appel.

La Cour d’appel a déclaré que par 
un statut fédéral, la Commission du 
port de Montréal avait le droit de 
faire tous les travaux sur la rive 
et dans le lit du fleuve nécessaires 
à l’entretien du port et à la navi­
gation. La ville donc en allant cons­
truire son égout en 1896, ne pou­
vait revendiquer évidemment la 
uriorité «l’occupation. Il en résulte 
que la Commission du port a le 
droit de faire les travaux qui lui 
conviennent, et que la ville est te­
nue «fe payer les travaux nécessités 
pour ses services. Quant aux inter­
ventions des procureurs généraux 
sur leurs titres de propriété aux lits 
et rives du fleuve, la Cour d’appel 
décide que la province possède in­
tégralement 1rs rives et le lit du 
fleuve mais le gouvernement fédé­
ral peut y faire les travaux cpie 
nécessitent les besoins de la naviga­
tion.

L’appel de la ville de Montréal a 
été en conséquence rejeté avec dé­
pens.

* ik

La Cour d’appel, division «fe cinq 
juges, entendra demain la série de 
causes suivantes: Aluminum Co. of 
Canada, The M. L. H. Sr Power Con­
solidated et Cedars Ranids Manu­
facturing and Power Go.; Grant 
Distributing Co. Ltd et al et Cité de 
Montréal; Rochon et Robinson; Cie 
à Bois Bédard Liée et Damphousse 
cf- Hébert; Chaînon et Corn, du 
comté do Verchères; Crédit Mont­
réalais Liée et Mackay & Currie; 
Aubertin et Northern Ass. Co. Ltd.; 
Legault et Legault; Farmers Fenee 
Co. Ltd. et Comptoir Coopératif «le 
Montréal; Monk et Les héritiers de 
fuc C. E. Martin e» P.-P. Martin et 
Cie J-fée, G.-R, Martin et A.-R. Mar­
tin; Huard et Wilson ; Hnard et Dé- 
sormenux; St Lawrence Flour Mills 
Co. Ltd et Philips; St Lawrence 
Flour Mills Co. Ltd et British Ca­
nadien Ins. Co.; St Lawrence Flour 
Mills Co. Ltd et Western Assurance 
Co.; Joint Board of the Cloak Suit- 
makers Union of Montreal ct Ber- 
covitch; Hartford Fire Ins, Co. el 
St Lawrence Flour Mills Co. Ltd; 
Lord et Robin; Chénier et Banque 
Nationale: Cloutier et Rémillard; 
Scott et Eddy; Stanstead Sher­
brooke Fire Inc. Co. et Taylor; D’A­
mour et Renaud; Lauzière et Fon­
derie de Plessisville; Ethier et 
Ethicr.

* * *
Le juge Archer a entendu ce 

tion.matin la cause de J.R. Hail- 
largeon Liée, contre Mme Flore 
Harris.

La compagnie réclame $475 com­
me prix de déménagement et pré­
tend que Me Harris ne veut pas 
paver.

Cette dernière a rétorqué que vu 
qu'elle se trouvait présentement en 
prison, elle avait obtenu de la com­
pagnie un arrangement pour délai, 
et qu'ainsi elle est en droit de re- 
tanl er le paiement.

Atteint de diphtérie
Stockholm, 14 (S.P.A.) - Gus- 

tav-Adolf, le prince héritier de Suè­
de. est retenu dans ses apparte­
ments par un faible cas de diphté­
rie.

SUN YAT SEN EST MORT
HONG-KONG, 14 (S. P. A ), 

du président de la Chine du Sud.
Crin met fin aux nouvelles contradictoires qui

hier.

On annonce officiellement la moi 

arrivaient depui

L’INSTRUCTION PUBLIQUE
Le comité catholique du Conseil s’est réuni ce matin - 

Approbation de trois livres

QUEBEC, 14 (D. N. C.). — Le comité catholique du Conseil de l’ins 
traction publique a eu une réunion ce matin au parlement sous ia prési 
dence de M. Cyrille Delàge.

Il a approuvé le rapport du sous-comité chargé de l’examen de: 
livres qui avait’approuvé trois livres de classe. Un cours de lecture d« 
seconde année par les Frères Maristes,Longue française, 2ème année, pai 
les F’rèrcs des Ecoles chrétiennes, et Abrégé de droit commercial pat 
Beaulieu et Miller.

Assistaient à la réunion NN. SS. Brunault, Labrecque, Forbes, 
Rhéaume, Rouleau, sir Lonier Gouin, MM. Robidoux, H. Champagne, Gué­
rin, Mgr Mardis, P.A.V.G., les abbés Chartier, Corbeil, MM. U. Brisebois, 
L.-N. Miller.

Le comité protestant se réunira vendredi.

LA CHIMIE ET LA GUERRE
Trotzky démontre l’importance de l’industrie 

chimique en Russie

MOSCOU, 14 (S. P. A.). Le ministre de la guerre Trotzky, parlanl 
devant une réunion de savants hier, a démontré l’importance des anml 
chimiques comme moyen de défense et il a demandé que la plus grandi 
attention soit accordée à l’organisation de l'industrie chimique russe.

Les nations victorieuses durant la grande guerre, et les Etats-l'nil 
en particulier, ont fait des progrès considérables dans cette forme «i l 
I organisation militaire. Ils en ont fait une question de la plus grand l 
importance, dit Trotzky, à cause «le ses conséquences sur le progrèi 
futur et sur le développement de la civilisation.

La Russie doit s’organiser parce «|ue personne ne connaît les rêves 
de la bourgeoisie américaine, dit-il.

L’OPINION D’ANATOLE FRANCE
L’écrivain français se réjouit de la victoire du bloc de gauche — 

Le rêve de la paix universelle

PARIS, 14 (S. P. A.). Anatole l'rance, dont l’allégeance politiqu: 
se place entre le communisme et le socialisme, se réjouit de la victoire 
du bloc de gauche aux élections de dimanche dernier. Dans une décla­
ration à VOeiwre, il dit saluer cette grande victoire. “La France, dit-il, 
a manifesté son désir pour la paix. J’ai souvent dit ne pas croire «pie la 
guerre soit une éternelle nécessité humaine. Je désire, j’espère et j’en­
trevois la paix future et la concorde entre les peuples de culture égale. 
Préparons-nous pour cette ère de paix. Méfions-nous du vieil adage. 
En réalité, si l’on désire, la paix, i! faut se préparer pour la paix. Tel 
est notre désir, telle est notre attention et tel doit être noire travail. Tra­
vaillons pour la paix universelle; n’est-ce lias une tâche digne des plu: 
grandes âmes et des plus magnifiques courages? La Rome des’ Césan 
essaya d’atteindre ce but kvsqu’ollc fut reine de l’univers. Espéron) 
que l’Europe d’aujourd’hui puisse l’accomplir.”

L’augmentation de
la flotte américaine

Rome, 14 (S.P.A.)—Le Message- 
ro, commentant l’augmentation 
projetée des forces navales améri­
caines déclare que cette mesure 
confirme la crainte que l’incident 
de l’immigration japonaise a t, 
Etats-Unis, bien que n’ayant pas ,i 
de graves conséquences immédia­
tes, ait laissé un “dangereux état 
d’hostilité”.

L’effet produit au Japon par la 
loi américaine, amène aux Etats- 
Unis une véritable fièvre des ar­
mements et la détermination de 
posséder une marine égale ou su­
périeure à elle de l’Angleterre. 
L'Amérique, :iit le journal, est ré 
solue à devenir très forte au- point 
de vue militaire.

“Cette rapide évolution de con­
centration nationale, conclut le 
journal, n’est que la continuation 
d’un mouvement commencé depuis 
longtemps et sur lequel peuvent se 
tromper seuls les doctrinaires rê­
veurs.”

Le vodka est en faveul

M. Briand est à la pêche
Nantes, 14 (S.P.A.) M. Briand, 

dont le nom est très en vue depuis 
l’élection «fe dimanche dernier, est 
parti pour la pêche dimanche im­
médiatement après qu’il eu» enre­
gistré son vote. Il est possible, dit- 
on, qu’il ne connaisse pas encore 
le résultat de l’élection et que le 
bloc de gauche, dont il est l’un des 
principaux chefs, ait obtenu une

Le “ Soleil ” et
M. Aimé Dion

Québer, 14. (D.N.C.) — Ce matin 
a commencé de s’instruire la cause 
de M. Aimé Dion contre Le Soleil 
où le demandeur réclame $10,000 
comme dommages-intérêts par sui­
te de la publication d'un article 
qu il juge diffamatoire. La cause 
s’instruit devant le juge Gibsone. De 
nombreux témoins seront entendus 
au cours de ce procès où ,’1 sera de 
nouveau question de l'affaire Car­
neau. _________

Enquête remise
Toronto, 14. iS.P.C.) — L’enquè- 

1e dans le cas de E. V. Donnelly et 
Harold T. Thomas, a de nouveau été 
remise à huitaine, ce matin à la de­
mande de la couronne. Tous deux 
sont accusés de dilapidations dans 
le département du secrétariat pro- 
vinciil. _____ _ _____

L'enquête de Baker
et de Moreno

L’enquête préliminaire que de­
vaient subir Kitl Baker et Moreno 
a été remise à cet après-midi, à 2 
heures ct demie. _

Vol de $6,000

Moscou, 14. (S.P.A.) — Les pav­
ons de la Sibérie trouvant que lent 
)lé obtient une plus grande valeur 

i ’il est distillé, convertissent de) 
nillions de minots en vodka.

Dans le seul district de YeniseisE 
i’après la P tarda, on employa 7.! 
nillions de livres de grain d’un'! 
'sieur de plus de trois millions dj 

dollars, pour produire le vodka.
Malgré les efforts du gouverne- 

ment pour supprimer ce trafic iili- 
| cite, la consommation actuelle d i 

«xlka n’est qu’un peu moindrtf 
qu’avant la guerre. Les autcritél 
soviétiques ont confisqué des mil­
liers d'alambics ct elles punissent 
sévèrement les personnes prises i 
i tire ce commerce.

Vin déclyassé
Québec, 14. — La Commissioi 

des liqueurs vient de ranger cin ) 
autres produits vendu comme mé­
dicaments dans la catégorie «les 1- 
queurs alcooliques auxquelles 1/ 
Loi des liqueurs s'applique, c’est a- 
dire dont la vente ne saurait êtrf 
faite ijuo par la commission elle- 
même. Ces produits sont !os sui' 
vanta: '

V7n Portrait, par le Hero Che­
mical Co., 562, rue de Lorimier, 
Montréal; Jamaica Ginger, Concern 
(rated Extract No 2 Products, par 
Moulin Economique, 1868 Bordeaux, 
Montréal; Essence of Jamaica Gin* 
ger (2oz.) par W. Brunet 4 Co., 
Ltd., 70, rue Lalierté, Québec; 
L'Essence de Vin de Gingembre, 
par Compagnie Chimique et Phar­
maceutique, Medecina, Saint-Hen- 
ri-de-Lévis, Québec; Vin Bourdon, 
par Casgrain et Charbonneau, Liée, 
Montréal.

Décès
VIU.RNBUVE — A Sa lnt-.1<wch Im-df-l»- 

PlHinr, le l.'i mal 1924. A t'àg-* da 69 ans, 
8 mois, i-st dCcA-lé Alvnre* VtltèneuTe. époux 
dr feu Ijiura Meunier. l.e* funérailles au­
ront lien vendredi, le IB courant. Le con­
voi funèbre partiru de la demeure du dé­
funt a 9 heures pour se rendre à IVgHsa 
paroissiale ou le service sera riSlèbrè, et d« 
IA au cimetière de Suinte-Annc-dca-Platnes, 
lieu de la sépulture.

Parents et aml« son* priés d’y assister 
sim» autre Invitation.

RANGER — A Montréal, le 13 mal 1924. h 
l'àge de IVI ans 8 mois est (lècedè Osé 

Flollvard Ranger, ancien marchand-de meu­
bles èpous île Corinne lalonde. ta-* funé­
railles auront lieu vendredi, le 16 courant, 
la- convoi funèbre partira de sa demeure 
No 316, rue des Krahles, A 8 heures 39. 
pour se rendre A l’église St-Kusèbe de Ver- 
eciill où le service sera c^lèbr#, et de IA 
au ctmetlèrt de la Côle des-Nrlges, lieu de 
lu sépulture.

Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre Invitation.

Service anniversaire
GRAVEL. - Vendredi le 16 courant, A 8Les voleurs sont entrés la nuit „„„ _

dernière chez Freedman and Co., h'’u"d«ti» la cha'peïïe‘deYt 
édifice Sommer, rue du Maire, et y rareth, sera chante le servie,

.tnt mar-ohnn.lic... 'le madame Gustave (,ravfl, née Henrlett»OH volé des mal < nandisi s pout yirrcllle. Parents et «mis sont prit» d'y aA-
une somme de $6,000.

Institut de Na­
ïve anniversaire

1st, r sans autre imlUUon.
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Uu programme DES TRAINS 
d’action ELECTRIQUES

LES ASSURANCES COMMISSION SCOLAIRE

, C.-J. MAGNAN. Ai; PREMIER 
DINER-CAUSERIE DK LA SO­
CIETE SAIN T-J E A N -R A P ï I SI' K 
DE QUEBEC, FAIT UN EXA- 
MEN DE œNSCIENCE NATIO­
NAL ET INDIQUE DES DIREC­
TIVES

LE CHEMIN DE FER NATIONAL 
METTRA EN SERVICE SIX NOU 
VELLES VOITURES ELECTRI­
QUES A ACCUMULATEURS - 
LEUR ITINERAIRE ET LEUR 
HORAIRE

UNE REUNION LA FERMETUR L 
DES COURTIERS DES CLAiStS

Quebec, J 4 (D. N. C.) — Au lire- ! 
mur dîner-causerie de la Société I 
Sainl-Jcan-Baptiste de Quebec, M. ! 
Magnan a évoqué le souvenir des 
.«rdenls piouniers de la Société St- j 
Jean-Baptiste. Il a rappelé les < 
grandes réunions de 1874 à Mont-1 
real, puis de 1880 à Québec, les fê­
tes de 1898, de 1902 et de 1908. la 
reconnaissance solennelle de celte 
société par Pie X. De 1902 a 1908 
les rangs s’éclaircissent. La classe 
dirigeante semble se désintéresser 
de notre grande société pour en­
trer souvent dans des sociétés 
étrangères. Dans certains milieux 
on la ridiculise même.

Sans adresser de reproches in­
tempestifs ni de critiques amères, 
dit M. Magnan, reprenons l’oeuvre 
de nos devanciers en l’adaptant 
aux besoins de notre époque. Sa­
chons nous grouper, Canadiens 
français, sur un terrain qui nous 
convient, un terrain bien nôtre.

Réunissons-nous ensemble, dî­
nons ensemble, célébrons ensemble 
notre fête nationale par excellence, 
celle du 24 juin.

Après trois siècles d’histoire, 
histoire glorieuse s’il en fut ja­
mais; héritiers des plus nobles tra­
ditions de la France catholique, 
ayons l’âme assez haute pour nous 
déclarer majeurs et cessons de don­
ner ou reste du pays, le triste spec­
tacle d’une noble race qui abdique 
et va sans fierté chercher dans des 
sociétés étrangères des conseils, des 
habitudes, et parfois des mots d’or- 
dr" dont nos pères rougiraient s’il 
leur était donné de revenir au mi­
lieu de nous, aujourd’hui.

Et cette fierté légitime de vivre 
notre propre vie nationale ne nous 
empêchera pas rie1 rester le peuple 
le plus conciliant et le plus géné­
reux de la Confédération.

Ne perdons pas de vue la devise- 
programme de 1834 et de 1842: 
Vos Institutions, notre Langue et 
nos Lois.

Ce triple héritage sacre, comme 
jadis, est encore menacé, d’une fa­
çon plus dangereuse à notre epo- 
(iue, parce que déguisée, plus sour­
noise. sous les dehors d’une enten­
te cordiale qui permet au plus ru­
sé Tétmiglement doucereux du 
plus naïf. „ ,

Nos Institutions! Mais est-ce que 
le projet de créer un code civil 
unique pour tout le Canada est
abandonné? . . .

Est-ce que notre lot provinciale 
qui traite du mariage religieux, loi 
sage et acceptée par 1 Eglise, che* 
nous, n’est pas constamment bat­
tue en brèche: à preuve le juge­
ment étrange du Conseil prive dans 
la cause Dépaly-Treniblay *

Est-ee que la langue française 
est respectée partout au Canada 
dans le domaine fédéral, et meme 
dans la province de Québec?

Est-ee que nos écoles confession 
nelles ne sont pas le point de mue 
d’une association puissante qu» 
tente avec habileté et ténacité de 
eré“r l’école unique par tout le 
Canada, sous le nom trompeur de 
Vccole nationale'}

Est-ee que le théâtre cosmopo­
lite et de mauvais goût n’est pas en 
train de déformer l’âme française 
et catholique de notre jeunesse i 

Est-ce que la désertion de nos
Ccampagnes et la colonisation de nos 
immenses réserves peuvent laisser 
notre société nationale indifféren­
te? Attendrons-nous pour agir que 
l’émigration étrangère s’empare de 
nos plus belles régions.’

Et la question juive, ne sc pose­
ra-! elle pas demain en notre pro­
vince dans tflute son acuité?

Est-ce que le maintien et le dé­
veloppement de nos institutions re

Le Chemin de fer national du 
Canada mettra en aervlco d’ici quel­
ques jours six nouvelles voitures 
électriques à accumulateurs. Trois 
de ces machines circuleront entre 
Montréal el U banlieue ei aideront 
le service suburbain donné actuel- 
ment par le réseau national.

L’une de ces nouvelles voitures à 
accumulateurs empruntera In route 
du tunnel Mont-Royal et voyagera 
entre Montréal et St-Eustache, fai­
sant cinq voyages aller et retour par 
jour à partir du 18 mai. A son pre­
mier voyage elle partira d? Mont­
réal à 5 Heures 10 du matin et pour 
son dernier die partira de Samt- 
Eustache à 7 heures 55 p.m.

Le 19 mai prochain une autre 
voiture électrique commencera à 
circuler entre la gare du réseau, :uc 
Sainte-Catherine est et Havvdon. El­
le fournira un service additionnel 
de deux voyages aller et retour cha­
que jour: la première voiture par­
tant de Montréal à 7 heures a.m. et 
la dernière de Rawdon à 5 heures 
p.m. Entre le 15 juin et le 7 sep­
tembre une voiture additionnelle se­
ra mise en service le dimanche. El’ 3 
partira de Rawdon à 6 heures 3t).

Une troisième voiture électrique 
commencera à circuler à partir du 
19 mai entre Montréal et Granby et 
Waterloo. Elle partira tous les jours 
de la gare Bonaventure à 8 heures 
37. Au retour elle partira à 5 heures 
32. Ce service ne changera rien à 
l’horaire déjà existant sur le Mont­
real and Southern Counties Rail­
way qui dessert ces endroits.

Les trois autres voitures seront 
ainsi réoarties : une sera mise en 
service entre Ottawa et Pembroke; 
une autre entre Toronto et Oakville 
et la troisième sera gardée en ré­
serve pour les cas de nécessité.

Ces voitures électriques sont du 
modèle le plus récent et le plus per­
fectionné. Elles mesurent 53 pieds 
de long, 9 pieds de large et 12 pieds 
de haut. Elles ont des vestibules à 
chaque bout et peuvent être condui­
tes de l’un ou de l’autre bout. L’in­
térieur est fini en acajou. Les sièges 
sont en rottin. Chaque voiture peut 
accommoder 50 voyageurs assis. Il 
y a aussi de la place pour le bagage.

Acheteur sous
un faux nom

Le détective Bergeron a coffré 
hier un nommé Wilfrid Loiselle. 
Ce dernier commandait par télé­
phone des marchandises à ia Uni­
ted Shoe Co., au nom d’une per­
sonne en vue et envoyait un com­
missionnaire chercher le paquet. 
La compagnie ayant eu affaire à 
l’acheteur supposé, a découvert la 
supercherie et hier le détective pré­
venu que l’individu avait fait une 
nouvelle commande, est nllé le pin­
cer, au moment où le commission­
naire lui remettait les marchandi­
ses. _______ ______

L’incendie aurait
été allumé

L’ASSOCIATION DES AGENTS 
D’ASSURANCES CONTRE L’IN-1 
CENDIE SE REUNIT AU WIND­
SOR, HIER

Au Windaor hier, les courtiers 
d’assurances contre l’incendie ont 
tenu leur réunion mensuelle, sous 
la présidence de M. Arthur Mc Bean, 
president de l’association. L’assem- 
olée était plus nombreuse qu’a l’or­
dinaire, on a remarqué la présence 
de M. J.-A. Savard, écheviu du quar­
tier Saint-Denis, de VfM. R.-J. Wick­
ham, Percy Adams. Georges Tan­
guay, president de l'Association des 
agents d’assurance de la province 
de Québec, et d’autres.

Un des articles au programme 
était la création récente d’un orga­
nisme nouveau dans la province, ce­
lui d’une association provinciale de 
tous les courtiers d’assurance con­
tre l’incendie. M. Gcurges Tanguay 
en a exposé l’objet, qui est princi­
palement de grouper les agents afin 
de revendiquer leurs droits et de 
protéger leurs intérêts; puis de 
s’adresser ensuite à la législature 
pour combattre les compagnies de 
fiducie qui se mêlent de faire de 
l’assurance directement auprès de 
leurs clients. Un troisième but est 
la qualification des agents et le re­
lèvement de la profession par la 
suppression des sous-agences, où 
l’on rencontre tant de gens qui font 
de l’assurance à temps perdu.

Déjà un bon travail se poursuit 
dans la province. Des adhésions 
multiples sont venues des régions 
de Sherbrooke, de Saint-Hyacinthe, 
des Trois-Hivièes, de Joliette, de 
Chicoutimi; de Rivière-du-Loup, de 
Hull et d’ailleurs. Chacun des quin­
ze directeurs de la nouvelle associa­
tion est constitué chef de district, et 
tous ont entrepris des démarches 
heureuses qui donneront des résul­
tats pratiques.

L’Association des courtiers de 
Montréal prêtera tout son appui à la 
nouvelle organisation; ses membres 
ont décidé nier, de s’affilier à elle 
comme groupe et de lui verser une 
contribution substantielle pour ai­
der son développement.

La réunion a pris fin après une 
courte discussion sur la qualifica­
tion des agents.

L’Association possède un organe 
attitré, l’Insurance Broker, publié 
dans les deux langues. Le numéro 
de mai consacre plusieurs pages à 
la section française, afin d’intéres­
ser davantage les agents de la pro­
vince. ______ _ _____

UN LIBERAL 
QUI DEMISSIONNE

UN DES DIRECTEURS DE L’AS­
SOCIATION DE LA JEUNESSE 
LIBERALE DE QUEBEC M. LU­
CIEN DROLET., DONNE LES 
RAISONS DE SON DEPART

charité, 
actuels, 

de notre 
de notre

tigieuses d’éducation et de 
conformément aux besoins 
n’importe pas à l’avenir 
race à la conservation 
langue, de nos traditions et de no­
tre foi?

Est-ce que lu publication des an­
nales de notre Société, si riche en 
documents, si précieuse depuis 
1902. ne mérite pas une attention 
immédiate? L’auteur de ces anna- 
lt>i- qui vit encore au milieu de 
i.ous. M. Chouinard, a sauvé de 
l'oubli plus d’un demi-siècle de 
l'histoire de la Société Saint-Jean- 
Baptiste. Les quatre volumes que 
M. Chouinard déjà publiés cons­
tituent le véritable Livre d Or de 
notre race. L’oeuvre mérite haute­
ment d’être contu uée.

Et les monuments du passé: 
vieilles maisons, vieilles églises, 
choses inanimées qui ont une âme 
et donnent un sens à l’histoire d’un 
peuple, notre société nationale ne 
pourrait-elle pas collaborer à 1 oeu- 
vr « de leur preservation? Ce serait 
par le fait même assurer la survi- 
vnnee d’une architecture que nos 
pères apportèrent des vieilles pro­
vinces de France et modifièrent 
suivant les besoins du climat et des 
passages canadiens.

Et la question économique, et le 
pr igrès matériel des nôtres, la So- 
, iété Saint-.loan-Baptistc. société 
nationale, peut-elle s’en désintére* 
sc:? Elle n’en a pas le droit. L’in­
dépendance financière du Canada 
français importe à l’avenir de no­
te race en Amérique: sachons cn- 
•ourager nos industries, notre com­
merce et nos institutions financiè­
res.

A l’oeuvre donc! Formons des 
■oinites d’étude et d’action, refor- 
nons nos cadres et que le clairon 
l’alarmes retentisse.

Célébrons avec dignité et éclat 
notre fête nationale, mais assurons 
à cette fête nécessaire un lende- 
-nain utile et pratique.

Multiplions ce., agapes frater 
idles où il fait si bon de se trou­
ver ensemble pour y parler à coeur 
ouvert et dans la langue des aïeux 
de*, gloires du passé, des besoins 
du présent, et des espérances de 
'avenir.

Le commissaire des incendies 
Ritchie a enquêté hier soir sur l’in­
cendie qui a endommagé la manu­
facture de Salem Alepin, 1764, 
ouest, rue Notre-Dame, dimanche 
matin. Les pompiers ont trouvé une 
chemise imbibée de pétrole sur le 
plancher et ont constaté que le feu 
faisait rage à trois endroits sans 
liaison apparente.

L’édifice est de trois étages. Le 
troisième est occupé par Alepin et 
le reste par Leo Feldman, qui 
tient le magasin "La Maison Lali- 
berté".

Feldman a déclaré qu’il avait 
; subi de forts dommages par l’eau 
; et qu'il allait réclamer $5.200 aux 
: compagnies d’assurances. Alepin 

a déclaré qu'il croyait à une main 
! incendiaire. _

Agence minière à Amos
M. J.-K. Perrault, ministre de la 

j colonisation, des mines et des pè- 
Icheries, vient d’ordonner la créa­
tion dxme nouvelle agence de mi­
nes, à Amos, et M. Julien Beaudry 
en a été nommé le premier titulaire.

Bien que les prospecteurs opèrent 
actuellement dans les régions de 
Rouen et de lac Fortune, au nord- 
ouest de Québec, depuis Anglicrs, et 
i|up l'agence pour ce district soit 
établir à Ville-Marie, la région nord 

'est aussi explorée jusqu’à la ligne 
du Transcontinental et cette région 
promet autant de succès que celles 
plus à l’ouest. L’établissement 
d’une nouvelle agence à Amos faci- 

ilitera grandement le travail dans la 
j région nord.

Un plébiscite
en Colombie

LES ELEVES POURRONT EN­
TRER EN VACANCES LES 2o, 
26 OU 27 JUIN, Al CHOIX DES 
COMMISSAIRES.

Les commissaires d’école* du bu- 
classes en juin uux 2u, 2o ou 27, 
présidence du juge Lafontaine, ont 
iixé la date de la fermeture «es 
classes en juin aux 25, 2(i ou 27 juin, 
selon le cnoix des commissions de 
districts.

Le secrétaire a donné la lecture 
d’une lettre de M. Athanase David, 
secrétaire de la province, annon­
çant que si la chose agrée a la com­
mission, c’est l’imeniiüu du secré­
tariat provincial de taire distribuer 
dans les écoles de la ville de .Mont­
real ues brochures et fascicules 
déjà distribues dans d'autres msii- 
tuuons de la province, traitant ue 
lu tuberculose et de Ja mortalité ni- 
lantUe. Aussitôt que les renseigne­
ments requis seroni donnes, ces ms- 
cicules seront envoyés au bureau 
central, qui les fera distribuer a 
tous les ecoliers.

Le secrétaire a communique en­
suite une résolution des commis­
saires du district centre. Cette re­
solution fait part au bureau central 
du projet d’acheter la propriété 
Peel qui :.e trouve entre 1 emplace­
ment de l’ancienne école Meilleur 
et de l'église Saint-Eusebe. Cette ac­
quisition serait très favorable pour 
ta construction d’une nouvelle éco­
le,,disent les commissaires, il existe 
une entente avec la lubrique, pour 
l'achat de ccttc propriété. La fabri­
que de l’église a manifeste son in­
tention d’acheter un tiers de la pro­
priété, la commission devant en 
acheter le reste. Le bureau centrai 
approuva l’achat de cette propriété.

M. Gauthier, l’entrepreneur char­
gé du déblaiement à l’ecole Ale:!- 
leur, incendiée, a suspendu ses tra­
vaux, dernièrement. La commission 
lui a intimé l’ordre de recommen­
cer les travaux dans les vingi-qua- 
tre heures. Pour ditterentes raisons, 
M. Gauthier n’a pu le taire alors, 
mais il les reprendra demain. Les 
conditions restent les mêmes.

M. le curé de Ville-iLasalie est 
venu de nouveau devant la commis­
sion au sujet du site de la nouvelle 
ecole. Après avoir visité le Bronx 
Park, à Ville-Lasalle, il déclare 
que le centre de ce parc est l’empla­
cement qu’il faudrait poyr l’érec­
tion d’une école. Une longue dis­
cussion s’ensuivit. Le curé juge cet 
emplacement très favorable à tous 
les résidents. Les terrains se ven­
dent à un prix qu’aucun particulier 
ne pourrait offrir. Les commissai­
res ont résolu d’étudier cette ques­
tion en comité spécial.

Navire “ Montlaurier ”

Le procès Serafini

Il est pratiquement décidé que le 
procès de Nieri, Sérafini et de Mme 
Serafini aura lieu au présent ter­
me. On dit egalement que Nieri 
avant décidé de servir comme té­
moin de la couronne, sera arquit 
té aux débuts du proré.'i. .

Vancouver, 14. (S.P.C.) I n
plébiscite sur la bière sera tenu en 

i même temps que l’élection provin­
ciale, le 20 juin, annonce le procu 
reur général A. M. Manson. La ques 

; tion suivante sera posée au peuple:
"Etes-vous en faveur d? la vente 

; de la bière au verre dans des éta­
blissements licenciés sans bar, 
sous le contrôle du gouvernement?’’

Le commerce américain
Washington, 14. (S.P.A.) Une 

augmentation ries exportations et 
lune diminution des importations 
caractérisent le commerce étranger 

jdes Etats-Unis, pour les dix mois 
terminés en avril.

Pour le mois d’avril, les exporta 
lions se sont élevées à $348,000.000 
en comparaison de $235,492,175 
pour le mois correspondant l’an 
dernier; les importations, à $324.- 
(100.000 en comparaison de $364, 

(202,544,,l’an dernier.

Nouvelle juridiction
Sir Henry Thornton, president du 

Chemin de fer national du Canada 
a annoncé hitr que le service des 
messageries Canadian Xational L'x- 
prets qui jusqu’ici était s<>us la juri­
diction du vice-président M. W.-D. 
Robb. passait sous celle de M. J.-K. 
Datrymple, vice-president en cliar- 
ac du trafir.

Québec, 14 (D.N.C.) — M. Lucien 
Drolet, avocat de Québec et direc­
teur de la Jeunesse libérale, vient 
de donner sa démission comme tel 
et aussi comme membre du Club de 
Réforme.

Sa lettre dont voici le texte donne 
les raisons de sa démission.

Québec, 9 mai, 1924, 
Monsieur Paul Taschereau,
Président du Club de Réforme, 
Québec.
Monsieur le Président:

Je regrette de me voir dans l’o­
bligation de démissionner du Club 
de Réforme.

Je ne partage guère les vues des 
chefs liberaux sur la question du ta­
rif actuellement à l’étude à la Cham­
bre des Communes, En conséquen­
ce il serait difficile pour moi de con­
tinuer à appartenir à un club libé­
ral dont un grand nombre de mem­
bres iront avant longtemps exposer 
sur les tribunes politiques des idées 
contraires aux miennes.

Après un travail ardu et continu 
de près de huit mois sur le meur­
tre de Blanche Carneau, j’ai actuel­
lement en mains de fortes preuves

Sue cette affaire renferme un scan- 
ale de la police provinciale. En 

toute justice pour le chef du parti 
libéral provincial, l'honorable Alex­
andre Taschereau, je dois ajouter 
qu’il a été lui-même victime des dé­
tectives. Seulement comme il ne 
semble pas aussi anxieux que moi 
de réparer cette erreur du passé, je 
suis obligé d’abandonner mon chef 
sur cette question. Il répugne à 
mes principes politiques d’endosser 
la conduite de la police provinciale 
en continuant d appuyer le parti li­
béral.

J’appartiens à la Jeunesse Libé­
rale depuis bientôt huit ans et en 
suis l’un des directeurs depuis six 
ans. J’ai fait parti du Club de Ré­
forme dès la première année de sa 
formation pour ensuite en faire par­
ti de nouveau l’an dernier. Mais 
sur des questions aussi importantes 
que celles-là je suis obligé de quit­
ter ceux dont j’avais jusqu’aujour- 
d hui partagé les vues politiques. En 
ronséqence veuillez donc agréer ma 
démission.

Bien à vous.
Lucien DROLET

Le» tramways
et 1 heure d’été

DE QUEBEC, JEUDI LE 15 MAI
Le navire Montlaurier partira 

de Québec, jeudi le 15 mat. Les 
passagers de ce navire trouveront 
place à Montréal, gare Windsor, 
sur les trains réguliers du mercre­
di 14 mai. De plus, le chemin de 
fer Pacifique-Canadien fera circu­
ler un train spécial pour le navire 
consistant en wagons de seconde 
et de première classe, en wagons 
buffet et salon et partant de Mont­
réal, gare Windsor, à 9.30 a.m. 
(heure normale) jeudi le 15 mai, et 
se rendant directement aux côtés 
du navire à Québec. (réc.)

Trois sentences
Le juge Cusson a condamné hier 

après-midi, Thomas-L. Martin, de 
Providence, à neuf mois de travaux 
forcés pour avoir obtenu cinquante 
dollars, grâce à un chèque faux. 
Martin se faisait passer pour détec­
tive grâce à une paire de menottes 
et à un insigne qu’il portait sur lui 
constamment*

Le juge a ensuite condamné Abra­
ham Schaefer, regrattier, coupable 
de recevoir des marchandises vo­
lées au Canadian National, à deux 
mois de prison.

Paul Lavigne, coupable de cam­
briolage au no 1223, avenue Henri- 
Julien, à six mois de prison. Ar­
mand Beaupré, trouvé coupable 
d’une offense analogue, a attrappé 
trois mois avec travaux Ion es.

ASPIRINE
Méfiez-vous des contre­

façons !

, A
[BAVER

i Vu la décision récente des auto-1 

cités municipales, décrétant l’avan-j 
ce de l’heure à partir du 18 mai j 

: courant, la Compagnie des tram­
ways suivra le même exemple et 
avancera aussi son heure.____

Mesdames, Teignez 
vos Vêtements 

et Draperies
Teijjnez ou rénovez habits nu 

draps uses

Diamond Dyies
'lout piqocl <lr Le Ue» teinture* "Dta- 

moud" contient de» directions t! «inuCe* 
i que toute irmine peut teindre même tent

•noli d'expérience 1,-s phuruiacLen» cf ,
! vendent de mm > |

A moins que vous ne voyiez le 
nom de Bayer en croix sur le pa 
quel ou les pastilles, vous n’obte­
nez pas les véritables aspirines 
Bayer reconnues sûres par des mil­
lions et prescrites par les méde­
cins depuis plus de vingt-trois ans 
contre

Rhumes Maux de tête
Maux de dents Lumbago 
Nephrite Rhumatisme
Névralgie Douleurs

N’acceptez que les "Pastilles d’As- 
pirine de Bayer". Chaque paquet 
non décacheté contient un mode 
d emploi éprouvé. Les boites faci 
lemont maniables de douze pastil­
les ne coûtent que quelques cents. 
Les pharmaciens en vendent aus­
si des bouteilles de 24 et de 1Ü0.

Aspirine est la marque de fabrl 
que (enregistrée au Canada) de la 
manufacture de mono-acettcacidcs 
ter de salicilicacidc de Bayer. 
Quoiqu'il soit bien reconnu que le 
mot Aspirine signifie produit de 
Bayer afin de protéger 'e publie 
contre les contrefaçons, nous étam- 
perons sur les tablettes de la corn 
pagnie Bayer la marque générale 
de fabrique, le nom de Rayer en 
croix.

s

Femmes à 
l’âg-e critique
LES femmes parviennent 

à l’^ge critique entre 
45 et 55 ans. Ses symp* 
tAmea sont la nervosité, 
l’irritabilité, la mélancolie, 
les bouffées de chaleur qui 
produisent des maux de' 
tête et des étourdissements 
qui provoquent une sensa­
tion de suffocation. La 
femme doit prendre un 
soin minutieux de sa 
santé, car il s’agit pour 
elle de franchir sans 
risques une période 
dangereuse. Elle 
jouira ainsi d’une 
excellente santé 
pendant plusieurs 
années.

r'iJ

%

Le Composé Végéta! de Lydia E. Pinkham est spécialement 
indiqué aux femmes qui traversent cette période. Il exerce 
sur leur organisme tout entier une action heureuse, il fortifie et 
tonifie l'organisme. Il facilite l’action de la nature pendant 
cette longue et pénible période. Il est tiré de plantes et de 
racines médicinales. II ne contient ni drogues dangereuses, 
ni narcotiques. Sa valeur est démontrée par de nombreuses 
lettres du genre de celles qui suivent:—

Vancouver, C. A.—"Avant de prendre 
votre merveilleux remède, j’étais

toujours malade et souffrante. Il m’esfc 
arrivé d’en parler à une amie et elle me 
dit : “Pourquoi n’essaies-tu pas le Pink- 
h:im ?” J’en suis à ma quatrième bou­
teille, et je puis dire, en toute sincérité, 
que jamais je n’ai été aussi bien portante. 
J’avais essayé toutes sortes de remèdes, 
mais rien ne semblait me faire beaucoup 
de bien. Ce que le Composé Végétal m’a 
fait, il le fera pour d’autres.” Mme T.W. 
Pluto, 557 rue Richard, Vancouver, C.A.

Brockvüle (Ontario)—“Je prisdn Com­
posé Végétal de Lydia E. Pinkham 

pour la faiblesse et des désordres fonction­
nels féminins. J’étais parfois si faible que 
je ne pouvais me tenir debout. J’étais 
dans cet état depuis environ trois ans et 
les différents remèdes que j’avais pris ne 
m’avaient fait aucun bien. Je me sens 
beaucoup mieux, je n’ai plus de faiblesses 
et je peux faire tout mon travail. Je 
recommande votre Composé Végétal à 
toutes les personnes que je connais.”— 
Madame Casey Lemert, 176 Abbott 
Street, Brockviüe, Ontario.

Ces lettres devraient induire d’autres femmes à faire l’essai du

Composé V égfétalde 
L /dia E. Pinkham

LYDIA E. PINKHAf.' MEDICINE CO., A LYNN, MASS.

* Votre famille est-elle 
garantie du froid? 7><
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FOURNAISE PILOT SUPERIOR 
sans tuyaux

â'W D", A.h r* l.M> A»* fil &••• D*-**

A quoi bon une fournaise si elle ne fonctionne pas convenablement 7
A quoi bon jeter 1iItéralomml l’argent s pleines pelle- brùl* pa sle charbon canadien uut»! bien que l'anthra-
térs .Ians le foyer de votre fournaise si voua n‘en obte- cite, puisqu’»vont longtemps, vous vous, verrez <M>114e
utz pas il.- chaleur? de brûler le premier de ce» combustible» » cause de la
A quoi bon installer une fournaise neuve si elle ne rareté de l’autre?

LA FOURNAISE PILOT SUPERIOR SANS TUYAUX
out est une fournaise toute de fonte, brûle, l’un ou l’autre de ces charbons 6 la perfection et fqumit un maximum 
de chaleur avec les deux sans aucun préjudice à la fournaise.
Otte fournaise est construite de façon à durer toute une vie, à fournir choque jour la plus forte somme de tra- 
\ ill et a distribuer la chaleur comme il faut qu’elle le soit dans n’importe quelle partie de la maison. 
Pourquoi m pas vous épargner quantité d’ennuis et, incidemment, beaucoup d’argent en veux renseignant sur la 
Fournaise Pilot Superior sans tuyaux.
I Vina niiez-nous notre brochurcttr par carte postale - ->é — l elle vous dira tout ce. qui concerne notre fournaise.

THE HALL ZRYD FOUNDRY CO., Ltd
HESPELER, ONT.

Entrepôt de distribution, Winnipeg. Man.
Représentant pour la Province de Québec

ALEX. DUSSAULT
1114, RUE DELOR1MIKR TELEPHONE 4696 BELA1K W

Le nouveau service
aérien de Rouyn

Lu Laurentide Mr Services Ltd., 
est actuel le ment a mettre la ucr- 

! nière main aux préparatifs du nou­
veau mt vice aérien qu’elle doit 
inaugurer prochainement dans le 
nord de Québec, en Anglicrs. e ter­
minus de l’emt.i ancbeinent des 
Quinze du Pacifique-Lanadien, et 
lioxn n, le centre du district aurifè­
re qui attire depuis quelque temps 

j l'attention des capitalistes, des 
prospecteurs et des mineurs du 

: pays tout entier. Oh espère pou- 
■ voir commencer le service le 15 
Courant, avec deux puissants hydro- 
J planes pouvant transporter chacun 
! qualre passagers et le pilote. La <‘i.s- 
' tance à couvrir par les airs, qui est 
de 48 milles, prendra à peine une 

i demi heure, tandis nue par terre ou 
i par eau il faut actuellement faire de 
i longs détours qui nécessitent une 
j trentaine d’heures do marejies pé- 
j n.ibles et de navigation difficile. Le 
prix du voyage sera de $50 en re­
tour duquel on accordera à chaque 

' voyageur .passage u< sir 220 livres

tant pour lui-même que pour ses ba 
» ages. Les personnes de petite tail­
le seront par conséquei.t privilé­
giées puisqu’elles pourront ainsi ap- 
uorter une plus grande quantité (le 
bagages.

Le lieutenant-colonel J. S. Wil­
liams. qui dirige les opérations de 
la Laurentide Air Services Ltd., dit 
que l’exploitation de la n (nivelle li­
gne aérienne de Rouvn se fera in­
dépendamment du Pacifique-Cana­
dien, quoique cette compagnie ce- 
oendant. prenne un vif intérêt a 
l’entreprise qui est ia première du 
genre en Canada, On escompte que 
celle-ci réussira au-delà même des 
prévisions, parce que tout indique 
une forte affluence «5p voyageurs 
vers les régions aurifères du Té- 
miskumingue d’ici quelque temps.

(Communiqué).

Enlèv? PQOMPTMENT13
(pus /mm ï Durillons .
SÛR,EfflCACE.SANS DOULEUR -

dans plusieurs attentats.
Deux bombes puissantes explos 

rent à Coimbra hier, dont Tune à 
porte de la résidence du présidei 
de l’Institut de Coimbra.

A Lisbonne Le chef des détectives
Lisbonne. 14 (S. P. A.) - La po­

lice de Lisbonne a découvert un 
important dépôt d’explosifs et de 
bombes dans une chambre au cen 
tre de la ville. Elle a arrêté 
l'occupant, un agitateur communis 

te notoire qui fut déjà 1..... ,:~

Toronto, 14, (S.P.C.) — Le p 
te de chef du bureau des détecti’ 
lu Pacifique-Canadien à Montr 

a été offert à l’assistant commiss
...... . re de lu police provinciale, M.
implique frod C'.uddhy,

îi
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LA VŒ AU FOYER
CHAPEAUX D’ETE

Il serait difficile, de sauuir exactement tout 
de suite ce que nous porterons cet été. Cepen­
dant, on peut par les derniers étalages s’en 
faire une idée assez juste. Sons ne garderons 
la petite cloche que lorsque nous aurons nos 
tailleurs ou nos manteaux. Seules, celles qui 
sont à la fois cloche et très toilette pourront 
être portées en même temps que les robes lé­
gères.

Avec celles-là, on verra surtout de plus 
grands chapeaux et en crêpe de Chine comme 
l’an dernier. Cependant, il y a peu de cha­
peaux' entièrement blancs; ce qui domine, ce 
sont les couleurs tendres, le vert frais, le vert 
jade, le mauve, le gris et le bleu, bleu pastel ou 
bleu nouveau. Tout cela en crêpe, en Georget­
te ou en crêpe de Chine ordinaire et faits à 
bords assez larges, le tissu bien tendu.

Certaines pailles luisantes, de fantaisie, se­
ront portées pour le sport, mais en general les 
chapeaux sont en tissus.

Voulez-vous, pour compléter vos toilettes 
d’été, quelque chose de très chic et très nou­
veau? I n chapeau, une écharpe, un sac en 
soie taffetas blanche ou ivoire et le tout orne­
menté d’un dessin brodé en grosse laine 
soyeuse. L’écharpe aura deux verges de lon­
gueur et vingt pouces de largeur. Le chapeau 
sera petit, brodé sur le dessus et sur le bord un 
peu ... bretonnant, c'est-à-dire relevé très 
haut, assez droit. Ce chapeau doit être une to­
que, plutôt. Les broderies sont bien entendu de 
toutes sortes de couleurs. Le. sac est de huit par 
douze pouces et coulissé sur un ruban.

Cette petite parure se combine aussi bien 
dans les couleurs à la mode, bleu et orange, 
rouge et bleu, jade et bleu, etc... On peut en­
core, pour l'auto ou les voyages en auto, se 
fane la même chose en lainage souple. Ce se- 
rail très confortable et tout à fait élégant.

L'écharpe de crêpe de Chine pareille au 
chapeau est aussi 1res, très portée.

Cousine GILLETTE.

Tenante du traitement 
• aux fruits

jCo ftojine 
eultlne

. de mélasse. Cette préparation étant | Au conservatoire' J réalisée. <'n hot evaporer le liquide! 4U vaioire

HAIE AU BEURRE NOIR
Prenez une livre et demie de 

raie, une ou deux tranches d’oignon, 
une feuille de laurier, une cuillerée 
à dessert de vinaigre, sel et poivre, 
et deux onces de üeurre. Procurez- 
vous le poisson écorché, coupez- 
1c en longs filets et roulez-les. Met­
tez le poisson ainsi préparé dans 
une casserole avec les autres ingré­
dients sauf le beurre, couvrez d’eau 
chaude et laissez mijoter jusqu’à ce 
que le poisson soit cuit, en ayant 
soin de l’écumer. Une fois tendre, 
égouttez-Ie et mettez sur un plat 
chaud. Faites brunir les deux onces 
de beurre dans une petite poêle, 
versez sur le poisson et servez im­
médiatement. On peut aussi frire la 
raie, comme le flétan, etc.

MOULE DE SAUMON
Une boite de saumon, trois oeufs 

battus, une demi-tasse de mie de 
pain, quatre cuillerées à soupe de 
beurre fondu, poivre, sel, persil ha­
ché, Enlevez !a peau, les os et l’hui­
le du saumon, effeuillez-le et mêlez- 
y les autres ingrédients. Mettez dans 
un moule beurré, faites cuire à la 
vapeur pendant une heure, démou­
lez et servez avec une sauce blan­
che.

SAUCE MAYONNAISE

jusqu'à réduction d’un quart du vo­
lume primitif; ensuite, on verse 
une petite quantité de ce liquide 
dans une assiette dont le fond est 
garni par un i pier 1 uvard. Il suf­
fit de diviser ensuite ce papier en 
bandelettes pour répartir celles-ci 
aux endroits fréquentés par les 
mouches. On peut préparer aussi 
une glu pour servir d’enduit à éten­
dre sur dn papier. Voici une for­
mula : huile de ricin, 5 parties; ré­
sine, 8 parties. Mélanger bien inti­
mement ces deux substances» on 
assure ce mélange en le faisant 
chauffer jusqu’à ebullition. Ce ré­
papier qui, étant très gluant, re­
tient infailliblement et fait périr

Lassalle
La distribution des prix, au Con­

servatoire Lassalle, aura lieu le 20 
mai, à 8 heures 30 du soir, dans la 
grande salle des fêtes de l’Assistan­
ce Publique, 338 rue Lagauchetiè- 
re est, sous la présidence de M. le 
baron de Vitrolles, consul général 
de France.

MME 
IjAURA 
ALFOK.D f

Des milliers de gens doivent 
“Fruit-a-tives” une dette qu'ils sont 
fiers d'acquitter par des louanges.

Mme Laura Alford, 28 rue Floren­
ce, Ottawa, dit: "La constipation et 
la dy spepsie me torturèrent pendant 
des années. J'essayai cathartiques 
sels et soi-disant laxatifs végétaux, 
tous désagréables et sans effet per 
manent; je tentai enfin “Fruît-a- 
tives” et depuis sept ans que j'en 
prends plus de constipation ni de 
de maux d'estomac. Je suis très 
bien. Mon mari et mes enfants 
prennent "Fruit-a-tives” régulière­
ment.”

“Fruit-a-tives” est fait des jus de 
pommes, d’oranges, de figues et de 
prunaux intensifiés et combinés avec 

j es ton ques et sont mis sous une 
: forme de petits comprimés appelés 
"Fruit-a-tives.”

23c et 30e la boite chez les mar­
chands ou de Fruit-a-tives Limited, 
Ottawa.

/P*/•yiWûtCMV''
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Ce soit*
Grand euchre dans la salle de 

5 Immaculée-Conccption, au profil 
«es écoles bilingues de l’Ontario. 
Les prix sont nombreux et de va-

.ou.« !» ........ {TirtJ-'S gSK'M »Ï5S
i $10.00. On est prié de se ren- 
( re d’assez bonne heure. On com­
mencera la partie vers 8 heures et 
demie.

Semame sociale
de Sherbrooke

Sherbrooke, 14 (D.N.C.) — Une 
importante réunion des organisa­
teurs de la semaine sociale de Sher­
brooke a eu lieu lundi soir dans 
notre ville, présidée par le prési- , 
dent de la Commission générale des 1no 
semaines sociales du Canada, le H.
P. Archambault, SJ.

Le programme de celte semaine, 
qui durera du 11 au IG : y t est 
maintenant fixé e* il sera ’.mbit'- 
sous peu. Nous pouvons déjà ai.' ..,a„vKUCJ« 
noncer que Son Excellence de Dé- vos lettres et 
égué apostolique ouvrira cette Se- tièrement. 

’naine, et que les trois grandes con­
férences publiques du soir seront 
tuiles par M. Henrf lïourassa, le R.
H. Louis Lalande, S.J., t,t M. l’abbé 

lie Auclnir. Cette Semaine suscite 
'buts notre ville et dans tout le dio- 

vif intérè•èso un vif ihté,'èi et les organisa- 
Meltez dan1 un bol (qu'il soit j tours comptent sur une nombreuse 

froid, ainsi que tous les ingüé- j n-sisanec.
Clients), un ou deux jaunes d’oeuu- | -
crus, poivre et sel; mêlez bien le p»rHe J* rr.rto* an 
tout. Laissez tomber goutte à goutte " '
en remuant continuellement avec j 
la cuiller environ une tasse d'huile, j 
Ajoutez vinaigre sel et poivre au 
goiit. Si la sauce esl trop épaisse on - 
peut y ajouter un peu d’eau froide i 
ôii bien une ou deux cuillerées de j 
bonne crème.

Bévues à éviter
Ne cherchez pas à deviner le 

t oids d’une lettre pour en connai- 
L-c le port. 1! en résulte souvent 
i ne insuffisance d’affranchisse- 

lent qui peut retarder la livraison. 
• d s’agit de lettres d’affaires, vous 
i squez de mécontenter des clients.

Si vous ne voulez pas que le des- 
inataire paie le double de l’insu f- 
isance de l’affranchissement, pesez 

affranchissez-les en-
(Communiqué.)

A l’Ecole des Beaux-Arts

ans v. «7 ei

l'ORMl Li S ET PRl l'Ali A i ION 
DE P A IME H TUE-MOUCHES

Un trouve, dans le commerce, le 
papier attrape-mouches tout prêt a 
être employé, et à un prix aborda­
ble, Lorsqu’on veut préparer ce pa­
pier, il faut évidemment que cette 
préparation soil facile cl economi­
que. Voici une formule qui satis­
fait à ces deux conditions : faire 
macérer, pendant dix heures, 250 
gi' de quassia amara en copeaux, 
dans un litre d’eau; ajouter 23 gr.

L Ecole des Beaux-Arts de Mont- 
•eal terminera sa première année 
scolaire par une exposition publi­
que des travaux accomplis pen- 
< ant l’année par les élèves des di­
vers cours du jour et du soir. Cette 

J ». i* . jimeimere exposition aura lieu du 21 
pro,U. des étudiant» !'HU 30 mai inclusivement dans les 

i j ateliers de l’école, 628 rue St-Ur-
tcMvindlr ' ,'dl<' StMn‘]i,u‘’ V1,hf!f^ ^"comprendra
ti , Windsor, se jouera la partie de Mes exercices gradués et les con- 
cnrles organisée par un groupe de ''.ours de fin d’année. E’inauautra- 

UH ies sous la présidence de ma- i0n officielle et la proclamation 
onmc Raoul Masson, au profit de I ,es recompenses sur invitations 
M section sportive de l’Associa-1'-1?rî,<’nncIJe?. auront lieu le vendre- 
. on générale des étudiants de FU- ‘ G, . mai à 8 h. 30 du soir, sous la 

•■ siic de Montréal. présidence de M. Athannse David,
i 'le sera présidée par .Monsei-i a*'e LProYincia,i assisté de M.’ 

'' cur le chancelier de l’Cniversi-jîÆ Mi1i;chî,"d> architecte, prési- 
Sa Grandeur Mgr Georges Gau- n îr»* H«niei1 suPer,cur, dcs 

îbior cl il sera assisté non- la ré-!Tcau A, Ue ,a Province, de M.
ration nul » tiondi o à celle oc- jXhîïïiS Je’SÇco’lc îi^cc,,'1,l', o’- 

en-ion. dn nçclcor. M«e A.-J.-V. iff'cS, tupVA %,"52“ 
‘\ V; axt< <^11 plus doyens, ^rts, des professeurs de l’écoÎP nt 

presidents ou directeurs des facul- «es personnalités invitées C P 
tes ou écoles, accompagnes de — '»►—
leurs épouses. » . ,

Le comité des dames est com- OD8CQUCS

M. Dalrymple
part peur l’Europe

M. J.-E. Dalrymple, vice-président 
en charge du trafic au Chemin de 
fer national du Canada s’embarque­
ra demain à Québec, à bord du Ca- 
ronia, de lu ligne Cunard, à destina­
tion de l'Angleterre. M. Dalrymple 

|va visjtcr les agences de la compa- 
jgnie en Europe. Ces agences sont 
à Londres, Liverpool, Manchester, 

j Ncwcastlc-on-Ty ne, Southampton, 
Glasgow, Anvers, Paris et Naples,

Bien que ces agences soient très 
importantes et fournissent un volu- 

jine de trafic considérable, elles 
j n’ont pas reçu la visite de l’un des 
'administrateurs du réseau depuis 
ique s’est opéré la fusion et même 
avant ce temps. M. Dalrymple se 
rendra compte des conditions exis­
tantes dans le but d’augmenter l’ef­
ficacité de ces agences et d'établir 
encore de meilleures relations entre 
le Chemin de fer national du Ca­
nada et l’Europe.

Durant son séjour en Grande-Bre­
tagne, M. Dalrymple visitera l’expo­
sition de l’Empire britannique ou le 
Chemin de fer national du Canada a 
un pavillon, 11 sera accompagné de 
M. R.-O. Wood, gérant du trafic, ser­
vice extérieur, de M. Teakle, gérant 
général de ta marine marchande du 
gouvernement et de madame Dal­
rymple.

L’inventaire
de nos forêts

- — .est com­
posé de mesdames Raoul Masson,
Benjamin Bourgeois 
mand, Jacques 
Doré.

Gérifi Xor- du maire Watters
(Communiquc-H J*3"*' U- ,.S-Pl£1 — Les funé-

_____________ r le,s- du lna,rp Watters ont eu
------------------------ hou hier après-midi. Tous les bu-

I reeux de l hôtel de ville et la plu-

Québee, li. (S.'P.C.) - Les hy­
droplanes qui seront affectés aux 
observations dans la région de Chi­
coutimi, en vertu d’un contrat si- 

Igné entre le ministre des terres et 
jforèts, et le capitaine Quiglev, par­
tiront de Montréal probablement au­

jourd'hui.
I Le premier sera piloté par le ca- 
Ipitaine Robinson, qui a déjà survo- 
jîé le district Tan dernier. Le capi­
taine Quigley lui-même pilotera une 
jdes machines. Ces aéroplanes se- 
iront employés aux explorations, 
jinuis principalement pour terminer 
l’inventaire des forêts de la provin- 

jee, commencé il y a quelques an­
nées.

Une bonne partie de la rive nord 
a été inventoriée l'an dernier, et si 
la saison est favorable, on espere en 
explorer une autre partie considé­
rable.

Us entaws Dlereai pour avoir “Cistona”|KÆssgs
Préparé spécialement pour bébés et enfants de tout âge

snse presbytérienne St-Paul.

CaOnrlfi 't'1 n-ti-hcr r-.l ri' nsn- 1 , 

Hr depuis plus dr ^0 »ns romme sucoédimt ! 
*g|-é«lil<? et liioffensir <]•' l'huile de l'ieltl 
du parégorUiio. des aonlt's pnur lu den».- 
tion et des sirops eallTiUl'tS, rt ne r-aiCleut 
«iicuii nureotiqur. lu nliKlc ilViiiploi 
Apvouvé rst déer t sur «hsu if paquet l.es I 
méfltdn» perlout le recommandent. Celui 1

!'1ur' d*
il ours ni-tirtA porte la si-

Retraite fermée
Au Mont-Sainte-Anne lachino f,l ™A(TE FKBMEE prfchL par le 

ni» TJaigneault, S.ü, du
au .6 mai courant. I.es jeunes 

bans elles une grande union pacifi-
i ^:efS d e3',0-ver leur nom aus- 1 sitôt que possible.

I
BT FEUILLETON DU “DEVOIR”"®

^ i;L

SOLANGE «MORTKONE
par Clément d’Othe

2/
(Surret

Allons, Solange, je sois avec 
plaisir que vous savez sortir d’une 
situation difficile. Arrangez-vous 
avec Cathe et faites comme vous 
l’entendrez.... Mais je regrette pres­
que de vous avoir imposé cette cor­
vée en acquiesçant au désir de no­
tre bon curé ..

Comme pour se faire pardonner, 
il déposa un long baiser sur le front 
de la jeune fille...

La neige tombe fine et serrée. Un 
vent glacial commence à sc lever 
et chasse devant lui un froid gré­

sil Gathe et Solange se hâtent vers 
l’église dont les vitraux projettent 
sur la nappe immaêtilée une traî­
née lumineuse.

Tout on marchant, la lionne fem­
me parle à la jeune fille.

—Oui, Mademoiselle, c’est une 
trè.i vieille croyance parmi les 
go i de nos montagnes. Ainsi que 
jad s les bergers, venant les pre­
miers adorer le divin Enfant, reçu­
rent en récompense le don immen­
se de la foi. de même nous som­
mes persuadés que les premiers ar­
rivés auprès de la ('lèche, m celte 
nuit bénie, reçoivent aussi une ré* 
cninjiensr. •

Vraiment?
•Si nous sommes les premières, 

-mus pourrons aller directement 
ou repose le petit Jésus et lui de­
mander n’importe quelle grâce: 
nous l’obtiendrons.

Alors, ma bonne Gathe. pres­
sons-nous. Puissions-nous précè­
de’’ les braves gens de fa région.... 
I ai tant à demander, murmura So­
lange.

Mais lorsqu’elles ouvrirent la 
porte de l’église, elles aperçurent 
au milieu des bougies et des cier­
ges que le vieux bedeau avait pro­
digués pour la circonstance, elles 
aperçurent, à genoux, devanl la 
crèche, Patrice, dont les épaulettes 
scintillaient dans ce flot lumi­
neux!

Par cette nuit glaciale, alors que 
les grands de la terre avaient un 
simple soldat posé en sentinelle à 
la porte de leurs somptueuses de­
meures. dans cette vieille et très 
pauvre église, perdue dans les re­
plis des monts pyrénéens, un offi­
cie.’ français montait la garde de­
vant l’humble berceau de l’Enfant- 
Dieu!

Cathe et Solange avaient été de­
vancées. Avec un soupir de regret, 
elles allèrent directement a leurs
pb.eos.

Une commission du tarif
Quebec, 14 (D. N. G.) — Le con­

seil de ]a Chambre de commerce a 
étudié la question du tarif et 
s’est fortement prononcé en fa’veur 
de la création d’une commission 
permanente du tarif qui serait 
étrangère à la politique. Il a décidé 
aussi de faire une enquêle au sujet 
de l’élévation des taux d’assurances 
sur l’imendic à Québec,

Déjà les paysans arrivaient par 
groupe., bleuis par le froid, se­
couant leurs grossières limousines 
recouve "tes de neige. L’église s’em- 
ulissait pelit à petit et l’orpheline, 
la tête dans ses mains, juiait avec 
ferveur.

Ce fut Gathe qui. lui touchant .’é 
paule, l’avertit que la messe com­
mençait. Alors la jeune fille quitta 
ie banc seigneurial pour aller jouée 
de l’harmonium. Qqi pourrait dé­
peindre celte beauté naïve et cham­
pêtre d une messe «fe minuit à la 
campagne ; là, mieux que partout 
ailleurs. l’Enfant Jésus est dans son 
cadre. N’cst-ce pas au milieu des 
campagnes de la Judée qu’il, na­
quit? N’cst-ee pas les petits et les 
humbles qui furent admis les pre­
miers à ’e contempler et à le prier?

Sur toute l’assistance recueillie 
planait un religieux silence. Un 
vent glacial et de plus en plus vio­
lent mugissait au dehors. Il faisait 
vraiment bon pour l’esprit et le 
corps dans la vieille église, au mi­
lieu de la tiède chaleur que répan­
daient les lumières; de l’atmosphère 
parfumée d’encens et à l’abri de ces 
rafales de neige faisant rage sur les 
vitraux.

La messe commençait. Patrice,

LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

SYNDICAT DES MENUISIERS
Le syndicat catholique et natio­

nal des charpentiers-menuisiers se 
réunira ce soir, à 8 heures 15 p.m., 
à lu salle no 1, édifice des syndi­
cats, 655, de Montigny est. L’orga­
nisateur présentera un rapport de 
grand intérêt. Ecs délégués au con­
seil central et les délégués au con­
seil de construction donneront aus­
si .apport des activités de ces deux 
corps. Les membres sont donc tous 

ries d’assister. Par ordre.PD
SCIERIES MECANIQUES

Ce soir, à 8 heures 15 p.m., à la 
salle no 3, édifice des syndicats 
catholiques, 655, de Montigny est, 
réunion régulière du syndicat ca­
tholique et national des ouvriers 
de scieries mécaniques. Les offi­
ciers du syndicat donneront leur 
rapport, M. R. Binette rapportera 
également sur les activités syndica­
les de ce métier. Les membres sont 
cordialement invités à être pré­
sents.

SYNDICAT DES CARROSSIERS
Le syndicat catholique et natio­

nal dès ouvriers carrossiers s’as­
semblera ce soir, à 8 heures 15, p. 
m., à la salle no 4. édifice des syn­
dicats, 655. de Montigny est. Le co­
mité exécutif donnera un rapport. 
Le comité d’organisation du tirage 
présentera son rapport. Le succès 
de cette soirée a été complet et tous 
les membres qui ont encore à faire 
rapport sont priés de le présenter 
au plus tôt.

SYNDICAT DES CORDONNIERS
Le syndicat des cordonniers- 

monteurs développe depuis qucl- 
qu î temps une grande activité en 
rapport avec la question du ra­
justement des salaires. Ee bureau 
exécutif général a pris connaissan­
ce lundi dernier des revendica­
tions d’un troisième groupe de cor­
donniers-monteurs à l’emploi d’u­
ne importante boutique de lu ville. 
M. E. Chalifoux présidait, assisté 
de M. O. Roberge, secrétaire. M. U. 
Laurier, agent d’affaires et tous les 
officiers généraux étaient présents. 
Le B, E. G. a autorisé l’agent d’af­
faires à négocier avec lu compa­
gnie intéressée. M. G. Laurier a 
rencontré un représentant- de la- 
ditr compagnie mardi avant-midi. 
Tous les cordonniers intéressés 
sont invités pour mercredi soir 
•tour prendre connaissance du rap­
port de l’agent d’affaires. Les cor­
donniers-monteurs d’un autre ate­
lier (un 4ème) ont été invités à 
présenter leurs réclamations mer­
credi soir. Le syndicat des mon­
teurs continue donc à régler dans 
cha.pi" boutique prise individuelle­
ment les griefs qui sont présentés 
par les membres.

A cette même assemblée de lun­
di soir, le bureau exécutif a accep­
té les applications d’un grand nom- 
ore de cordonniers-machinistes qui 
désirent joindre les rangs du syn­
dicat catho’ique et national. Tou­
tes les applications ont été accep­
tée; et ces membres sont priés de 
venir se faire initier à l'assemblée 
de mercredi soir.

Le bureau executif général a de-
id-1 de fêler l’anniversaire de ré­

organisation du syndicat par une 
soirée récréative qui aura lieu le 
12 juillet. Le bureau exécutif est 
constitué en comité d'organisation 
aux fins de préparer cette fête de 
famille. Le rapport du secrétaire- 
financier. de très bonne mine, a été 
accepté.

Ce soir, à 8 heures p.m., assem­
blée régulière à la salle no 2 du 
syndicat des cordonniers-machi­
nistes. Initiation des nouveaux 
membres. Rapport des délégués a 
l’exécutif et au conseil. Rapport de 
l’agent d’affaires. Tous les mem­
bres sont priés d’assister. Par or­
dre.

ASSEMBLEE OUVRIERE
Le conseil des syndicats catho 

ligues et nationaux des métiers de 
la construction organise pour ven­
dredi soir, à 8 heures, à la salle 
principale des syndicats catholi­
ques et nationaux, une grande as­
semblée de propagande et d’éduca­
tion ouvrière.

La situation est difficile pour les 
ouvriers en construction et lu prin­
cipale raison de cette situation dif­
ficile réside dans le manque d’or­
ganisation, dans le manque de for­
mation sociale et syndicaliste des 
travailleurs. L’assemblée de ven­
dredi soir sera la première d’une 
série de réunions de ce genre.

A l’assemblée de vendredi soir, 
tous les ouvriers des métiers de la 
construction, syndiqués ou non, 
sont invités. Des orateurs bien au 
courant de la question exposeront 
la situation sous toutes ses faces, 
développeront les avantages du syn-

debout à côte de l'organiste, enton-1 
nait la délicieuse pastorale:

J entends là bas dans la plaine 
Les anges descendus des cieux.,,
S.: voix chaude et bien timbrée 

dominait maintenant la tempête: 
les intonations douces et harmo­
nieuses .semblaient bercer et ré­
chauffe;* le sommeil divin. Sous les 
doigts de la jeune fille, li'nstrumcnl 
parlait avec* une expression céleste, 
les accords se finissaient en des 
caresses purement angéliques. L’au- 
diloire. tout inexpérimenté, parais­
sait cependant goûter cette musi­
que. Gathe pria t de toute son âme,
. itcrronipant ses oraisons pour es­
suyer les larmes qui inondaient son 
visage. Elle jetait de temps en temps 
un coup d’oeil sur Je groupe char­
mant.

Un saint et un ange! C'est vrai­
ment un coin du ciel!...

Et beaucoup de paysans pensaient 
comme elle, car, lorsque la messe 
finie ils sr retirèrent. Pierre, qui 
était la. résuma les impressions de 
tous par cette phrase :

— Bien suri... C’est comme ça 
qu’on chante en paradis!

La messe était achevée depuis 
quelque temps et Solange prolon­
geait sor ivtioa de grâce. Elle avait

GOODWIN
La Vente de

LINGERIE
de Mai

( Offrira demain de jolis vêtements brodés par une ma­
rin ne suisse qui, conduite par des ouvriers habiles, produit 
de superbes effets

Chemises de .Nuit en 
Broderie Suisse, 3.95

Genre fermé; encolure ron­
de, carrée ou en forme de 
V; manches courtes.
Le tissu est un beau coton 
blanc égyptien. Les patrons 
superbement brodés com­
prennent des dessins de. 
paniers, de roses rt de bou­
cles.
Blanc, chair, mauve et 
mais.
Tailles 56. 58 et 60,
Prix de vente, 3.95.

Combinaisons, 2.00
Faites du même beau tis.su, 
brodées de la même maniè­
re. Tailles 36 à 44. Prix rie 
vente, 2.00.

Jupons Princesse, 3.95
En broderie suisse déli­
cieusement belle, fuite sur 
une machine actionnée à 
la main et employée pour 
le large volant; le tissu est 
brodé sur plus de 22 pou­
ces, ce qui le rend opaque. 
Bretelles festonnées et 
beaux dessins brodés — ce 
qui fait que ces vêtements 
sont exceptionnellement 
désirables.
Tailles, 36 à 44.
Prix de vente, 3.95.

Combinaisons, 3.95
En voile français. Deux vê­
tements dans un — brodés 
sur une machine à main en 
Suisse.
Chair, blanc, mais et lavan­
de.
Tailles, 36 à 44.
Prix de vente. 3.95.

—Au deuxième.

Ll M IT E D

Les plus fins et les plus 
délicats au monde. Cul­

tivés avec art. 
Uniformes comme 
grosseur et qualité

vLAronTB-MAZTiN, l.iMtrén 
Monlrial tl OtUisa

□

Petits Pets
SOLEIL

dicaJisme catholique cl national et 
indiqueront les meilleurs reim.des' 
à la situation. Qu’on vienne en | 
foule et qu’on se le 'dise.

CERCLE LEON MU
• Ec Cercle Léon XIII se réunit dé­
nia.n soir, à 8 heures 15 p.m. II y 
aura conférence par un des mem­
bres du Cercle. M. le notaire B. 
Mclançon, qui devait donner la 
conférence, jeudi de cette semaine, 
ne pourra la donner que le 22 cou-

besoin de se recueillir un peu. La 
fonction d’organiste l'avait néces­
sairement distraite, et elle ne vou­
lait pas que son âme puisse souffrir 
de son talent.

Elle s’isole un instant, laissant 
reposer son front sur la poitrine du 
Sauveur.

Mou Dieu! faites que je vous 
aime! augmentez ma foi. Ah! s’il se 
rencontre ici-bas des créature* si 
attrayantes qu’à première vue elles 
s emparent d’un coeur, s’il peut 
éclore sur cette froide terre des af- 
fértions vives et durables, faites 
donc, o Jésus, que le mien soit épris 
entièrement, de vous... vous, la 
bonté et la beauté mêmes.

Gathe avait rallumé sa lanterne 
et fait signe à l’orpheline. Celle-ci 
se reieva enfin, fit une profonde 
génuflexion et se retira. Au seuil, 
elle retrouva Patrice.

La neige était tombée en abon­
dance pendant la messe; les che­
mins en étaient remplis ri le vent 
avait même produit à certains en­
droits des amoncellement? infran­
chissables. Le jeune officier s’était 
avancé.

—Mademoiselle, laissez-moi vous 
remercie de ta patience et la bon­
ne volonté que vous avez bien voulu 
montrer à mon égard.

Mettre au service de Dieu, rec­
tifia doucement Solange; du reste, 
ne me remerciez pas. car j’ai.ne pas­
sionnément la musique, et tout le 
plaisir a été pour moi...

t

rant pour raisons spéciales. 11 y 
aura donc séance jeudi soir quand 
même.

CERCLE DE MUN 
Le Cercle de Mun s’assemblera 

ce soir, dans la salle paroissiale de 
la Nativité d’Hochciaga. M. l’abbé 
Aimé Boileau, directeur des Oeu- 
vas sociales, fera la conférence, 
tons les ouvriers sont invités. Par 
ordre. Cette assemblée sera très 
considérable, car elle a été annon­
cée dans plusieurs paroisses de Test 
de la ville, dimanche passé.

Aim* le jeune homme, regardant
- Voulez-vous me permettre de 

vous accompagner; car votre petit 
sentier est disparu sous la neige.

—Oh! merci, dit vivement Solan 
ge, sans remarquer que l’officier ne 
s’adressait pas a elle: vraiment, j’ai 
eu tort (ft* refuser la voiture: mais 
Morthone est si pré», en passant par 
la poterne!

Cathe s'était redressée sous sa 
mante :

Monsieur, j’accepte; moi je suis 
habituée aux neiges de nos pays; 
mais Mlle Solange glissait tout à 
l’heure, -t Je sentier est encore plus 
mauvais; mon bras ne serait pas as­
sez fort pour la soutenir.

La jeune fille protesta en vain. 
Devant l’insistance de Cathe et de 
Patrice, clic céda en appuyant légé 
renient sa main sur le bras que le 
jeune homme lui tendait déjà. Ils 
alk.ent ainsi tous les trois, dans 
cette itnmcnsie blanche. La neige 
durcie criait sous leurs pas; le vent 
leur envoyait en peine visage des 
bourrasques glacées; ils1 n’avan­
çaient quL.vec peine, et l'officier 
trouvait qu'il* avançaient encore 
trop vite car Morthone se dressait, 
devant eux. enveloppe d'un blanc 
linceul, iis gardaient Je silence, lors­
que Solange, semblent sortir «f'un 
rêve, murmura :

• A suiv-v)
c« J»urii»l ••! impuni* ant Sn SM-MO 

rut Ntlra-Umtn* ht», a MtnUcal, pur 
l’IMPRlMKlUK POfl.'LAI RE <i «.l'an*»
hull* UmUéal. .Tru.-J. rértal
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE le rapport de

DES VIVRES
tableau suivant indique les ar- 

■ivages de beurre, de fromage et 
d’oeufs, a Montréal, pour la jour­
née d’hier. 3e mardi précédent et 
'e jour correspondant l’an der­
nier :

1924 15,23
13 mai 6 mai 14 mal

Beurre, colis 434 978 55(1
Fromages, meules 3207 2232 4972
Oeufs, caisses 4476 3753 13316

LES ENCHERES
St Pascal, 14 A la halle au fro­

mage de St-Pascal, hier, 102 colis 
de Leurre ont été vendus à la mai­
son Edmond, de Québec au pr'x de 
27 s. Tà, Il n'y a pas eu de vente 
Je fromage.

LES PRIX DE GROS
Voici quelauet prit de gros q«o 

nous avons onteniis, ce matin, pour 
les farines, che* Oglivta: pour les 
oeufs, le beurra, le fromege, le 
mleL la saindoux, chez Z. Limoges 
et Cle. 26 rue William: pour le» 
nommes de terre, chex A. Lelonde, 
Î2'24 Place Jacques-Cartier.

FARINE
lève qualité, le baril.............. $6.10
2ème qualité ........................... $5.60
Forte, a boulanger, le baril.. $5.40

OEUFS
Oeufs Chanteclerc......................  34s.
Extra frais................................... 31s.
Premiers frais ..........................  27s,

Beurre 
Crémerie 
Crémerie 

F,n bloc de 1 
Crémerie no 1 
Crémerie no 2.

BEURRE 
frais :
no i.......... ....
no 2..............

livre:

L’ATLANTIC SUGAR
I.'effet de l'établissement et de 

l'abolition subséquente en 1921, du 
contrôle gouvernemental sur l’in­
dustrie sucrière, se fait encore sen 
tir. Le rapport de Witlantic Sugar 
Ne fineries pour l'exercice 1923 l'in­
dique nettement. Les opérations de 
l’année laissent, après des réserves 
pour la dépréciation et les intérêts, 
les charges provenant des pertes 
antérieures, pour l’impôt sur le re­
venu en 1923, les mauvaises dettes 
un surplus qui équivaudrait à $54 
par action privilégiée et à $10 par 
action ordinaire.

Cependant le surplus qui s’élève 
à $606.932 a dû être employé à la 
réduction du déficit hérité tfe 1921 
et diminué d’une façon à peine 
sensible en 1922.

Voici comment le compte de pro­
fits et pertes se compare à celui de 
1922 :

1923 1922
Profits . . $1.459.982 $ 990.564 
Dépréciation 302,618 302,618

LA MATINÉE 
A LA BOURSE

LL MARCH K LOCAL ESI’ DEVENU 
REACTIONNAIRE LE DE-
TROIT TOMBE EN BAS DE 10 
LE MONTREAL POWER CEDE 
QUELQUE CHOSE MACHEE DES 
VELLEITES DE HAUSSE

Dominion Glass, 10 à 104. 
Dominion Iron and Steel Prf., 15

Canada Steamship Prf., 15 à 50. 
Laurentide Co., 5 à 85 1-2; 10 à 

1-4; 25 à 1-2.
Montreal Power, 65 à 165 1-2; 110 

là 166; 35 à 166 1-4; 60 à 166. 
Montreal Tramways 2 Oà 166. 
Shawinigao, 5 à 132 1-4.
Canadian Industrial Alcohol, 10 à 

27 1-4.
St. Maurice Paper, 10 à 87.

Bourse de New-York
I»
ount, rat

r*i.

Le marché local a 
| uen| réactionnaire ce 
sentiment rie lourdeur

| valeurs qui étaient I 
i compris le Montreal 
jeédé quelque chose 
lavoir manifesté des 
I hausse.

Le Detroit a clé en 
| on activité et par sa 
(ours est 

I mais il i

elé franche^ 
matin. Lt* 

a atteint les 
Dites hier, y 
Power qui a 
même après 
velléités de

Court fournit pu 
Cio. caurtitrt. KM 

Montrtil
Amrriran Can . .
American Smellini 
Vniericau Tel. am 
Vnierican Woolen
Anaconda ..................................  31
Atchison T. and S.F.................... 102
lultimore and Ohio ...................... 33 >,
lethleheni Steel ......................... 47 r.j
lilifornia Petroleum ............... T2

Canadian Pacific .....................  HS >3
Central Leather ........................... n

handler Motor ......................... 4:1
hicago Hock Island ............... 24
Jiino Copper ........................... it)
a>rn Products .............................33
losden OU ............................... 29 S*
'.rucitrle Steel ........................... 48 aH

-----  1.1 k210 24% 
23 k 

I %12 k

Balance . . . 
tnt. ohlig. .

Balance. . . 
Autres int.. .

Balance . . . 
Mauv. dette .

Balance 
Déficit préc.’

Déficit . . .
’Après 

mentaires

$1,157,364
53,910

$1.103,454
466,522

$ 636.932 
30,000

8 669,932 
5.094.778

$ 687,946
59,910

t 626,036 
476,136

« 151,900 
23,934

1 127,965 
5,188,279

. .. . 1 ieneral Motor .............vedette et pari ieneral Electric ............
faiblesse. Son.f ric lut. ......................

tombé au-dessous de 10.* ......
pu subséquemment re a ‘.n.snun pa "fie ‘ : i.’

iionter à ce niveau. Il semble que , sew-York central .......
, a liquidation qui se produit est i ’é«,Hi,venPac',,c ..........
I «usée parle découragement des j ■an-Americaà "pét'roàcüm

peculateurs qui craignent une chu- ‘an-American b.................
1 plus accentuée préférant enregis- Vanadmm"1*1 Rn..........

1 ter leurs pertes tout de suite. j uerce Arrow ..............
Le Smelting était très en deman-1 .'en^blfc 1 ' .mt..............

le mais son cours s’est tout juste loyal Dutch ...
inclair OU 4.0ns. 
uthrrn Pacific

Getffrion ,1 
Notre-Dame 

Ou» Midi
IM k 99 % 
62 62 

123 % 125 %
63 k «3 k
31 k 31 ’,0 102 102 %
32 k 53
47 ‘.j 47 k
22 k 22 %

148 > 3 148 i*
11 19 i.j
43 42 k
24 •23 k
16 16 k
33 k 33 k 

29
48 k 
13 k2Ji F

S.

ludebakprf'Nfts Oil ................
n ion Pacific ..........
nited Fruit ............

S. Indust. Alcohol
* >. Hubber ............

Steel

31s.
30s.

32s.
31s.

FROMAGE

Fort, à la meule ................... 24s.
Au morceau ............................... 25s.
Doux, à la meule 17s.
Au morceau ............................. 18s.
Oka .............................................. 32s.

LE SIROP D’ERABLE 
Le sirop d’é-able nouveau so vend 

$2 15 le gallon et le sucre d’érable 
22s. la livre.

.MIEL
Le miel en rayon 

prix sont de 25s. la

$4,487,846 $5.06(1,314 
ajustements supplé- 

$34,464.
E BILAN

Liià

est rare. Les 
livre pour la

aqc et 
Miel ci

de 22s. uour le brun, 
coulé;—

Brun, en seau do 60 ’.Ivra*. (a
livre .............. .................. 8 1-2 s.

Blanc, bocal do 5 Ibs, la livre Ils.
bocal de 2 1-2 Ibs, la livre 13s. 

dru n, seau d ù Ibs, la livre... 10s.
SAINDOUX

En tinette...............................  LV^s.
Er seau........ ........................... 15 ^ s,

POMMES DE n.um*
Les arrivages ont augmenté.
Les pommes rte terre de Mont­

réal font $1.30 pur 80 livres au gros. 
I.es pommes ne terre d’en bas de 
Québec font $1.50 par 80 livres au 
gros. Au wagon les prix varient de 
$1,35 par 90 livres.

Permis de construction
Voici les principaux permis de 

construction accordés hier à l’hô­
tel de ville:

Rue Lafontaine, quartier Mai­
sonneuve, une maison formant 4 lo­
gements, 25 x 48, à 3 étages; coût 
$3,000. Propriétaire, Poirier el Ca- 
plette, 1955 Orléans.

Rue Garnier, quartier de Lori- 
mier, une maison formant 5 loge­
ments, 25 x 48, à 3 étages; coût, 
$7,000. Propriétaire, A. Roger, 79, 
de la Roche.

Rue Langevin, quartier St-Henri, 
2 maisons formant 6 logements, 48 
x 36, à 3 étages; coût, $12,000. Pro­
priétaire, L. Latulippe, 199 Saint-
Ferdinand.

Rue Christophe-Colomb, quartier 
St-Edouard, une maison formant 5
i^SA^entfi 25 x.i5(1, à 3 étages; coûta 

^ropnétalre, S. Perron,
1684 Papineau.

Rue St-Hubert, quartier Villeray, 
une maison formant 5 logements, 
25 x 45, à 3 étages; coût, $8,999. 
Propriétaire, G. Bélanger, 3634 St- 
Gérard.

6e Avenue, quartier Rosemont, 
une maison formant 3 logements, 
23 x 42, à 3 étages; coût, $6,000.~ 
Proprietaire, J. Racine, 311, 5e 
Avenue de Rosemont.

Rue Iberville, quartier Rose­
mont, une maison formant 1 ioge- 
™enL 25 x 25, à un étage; coût.
Sa070Vr^prié',ire- z' Udu'-

Rue I.étourneux, quartier Rose­
mont, 2 maisons formant 4 loge­
ments, 25 x 40. à 3 étages; coût. 
$4,000. Propriétaire. F. Jubinville, 
42 L Archevesque.

Grand Boulevard, quartier Notre- 
Deme-de-Grâce, 4 maisons formant 
4 logements. 21 x 37, à 2 étages; 
coût, *20,000. Propriétaire. W 
Houle. 150 Eadie.

Rue Addington, quartier Notre- 
Dame-de-Grâce, une maison for­
mant un logement, 34 x 33. à 2 éta­
ges; coût. $8.00(1. Propriétaire, .1.- 
F. Parisien, 19 Saint-Jean.

Rue de la Roche, quartier Saint- 
Denis, une maison formant 4 loge­
ments, 25 à 46. a 3 étages; coût. 
$6,500. Propriétaire, !.. Plante. 339 
de la Roche.

Boulevard Rosemont. quartier 
Rosemont, 2 maisons formant 6 lo­
gements. 49 \ 44. à 3 étages; coût, 
*12.000. Propriétaire. E.-P. Dus­
sault, 795 avenue Wilder.

Rue Théodore, quartier Maison­
neuve, une maison formant 3 loge­
ments, 31 x 39, à 3 étages; coût, 
#6.000; une maison formant 3 loge­
ments, 21 x 40, à 3 étages; coût, 
#4,000. Propriétaire, P.-S. Léonard. 
3375 Adam.

Dans les modifications, les per­
mis représentent une valeur totale 
de *42.050.

Voici comment le bilan des deux 
derniers exercices se

1922
$ 5,925,567

3.000,000
23,788

252,815
139,825

1,490,171
35,651

5,064,413

$15,931,213

$ 1,111,106 
4.888,900
1.095.000
3.725.000 

144,239

3.724,199

21,664
1,221,113

Usines, etc.

ACTIF
1923

$ 5,934,644
F’ranchises, 

etc. . . . 3,000,000
Encaisse . . 65,496
Comptes et 

billets rec 187,411
Placements 139,825
Invent. . . 931,228
Charges anti. 31,428
Def. P. et P. 4.487,846

Total . . $14,777,880

Stock prîv.
PASSIF 

$ 1.111,100
Stock corn. 4.888,900
Oblig. . . . 995,000
Emprunts . 2,225,00(1 

. 257,889Comptes pay
Comptes pay

différés 3,725,199
Res. mauv. 

dettes . . 45,403
Deprec. . 1,529,287

Total $14,777,880 $15,931,213

La Famous Players
On est à compléter les arrange­

ments pour l’inscription à la Bour­
se de Montréal de deux catégories 
d’actions de la Famous Players Ca­
nadian Corporation, Ltd. Les for­
malités seront remplies d’ici à quel­
que temps. Actuellement la compa­
gnie exploite 45 théâtres ayant eu 
une recette brute totale de $1.095,- 
789 pour le trimestre terminé le 30 
novembre.

La compagnie fait inscrire ici 
$4,150,000 d’actions de préférence, 
8 p.c. cumulatif, consistant en 41,- 
500 actions d’une valeur au pair de 
$100 chacune, faisant partie d’une 
émission autorisée de $6,500,000; 
et $7,500,000 d’actions ordinaires, 
consistant en 75,000 actions d’une 
valeur au pair de $100 chacune, 
toutes les actions autorisées étant 
émises.

Le commerce
extérieur de» E.-U.

Uhez les hors-cote le Tram-Po­
wer n trouvé preneur à 10, mais 
pour peu de temps. Vers midi on 
n’offrait plus que 9 3-4 de cette ac­
tion mais la demande restait ferme 
à 10. L’Argonaut est tombé à 4(5 tan­
dis que Tlndian Mines s’appréciait 
de 23 à 23 1-2.

Le dollar américain fait prime 
de I 1-2 à 2 pour cent; le franc 
français reprend du terrain; ou­
vert à .0598 il est monté à .0607. 
La livre sterling fait $4.42 1-2.
OPERATIONS DE LA MATINEE

(Hours fournis par la maison 
L.-G. Beaubien el Hiet
BOl RSE DE MONTREAL 

DE 9 A 10 H. A.M.

New-

| naintenu a 39, c’est-à-dire au meme 
j niveau qu’hier soir en fermeture 
| La faiblesse générale du marri* 
jsans l’affecter autant que certaines 
j autres valeurs, l’a empêché de pour­
suivre son avance commencée.

; Le Montreal Power qui était à 
165 1-2 hier soir a ouvert à 166 ‘ vm','" oTATs 

j pour tomber aussitôt à 165 1-4.'
Les ventes ont été nombreuses et 

! dans ce eus il semble bien que les 
spéculateurs se hâtent de réaliser 
les gains que la cote leur accorde.

Les autres valeurs ont été beau­
coup moins actives. Quelques-unes 
cependant ont été l'objet d’un cor-* 
tain nombre de ventes, le Lauren­
tide par exemple qui est baissé de 
3-4 de point, le Shawinigan qui est 
baissé de 1-4 de point, le Brazilian 
et la seconde préférence British 
Empire Steel. Hes deux dernières 
valeurs ont réalisé des gains de 
fraction. La seconde préférence B.
E. Steel a touché 10 1-2 et 10 1-4.

Le Spanish River commun a subi 
la plus lourde perte de la séance 
on se laissant choir de 102 1-4 à 
101.

and

toi 
5-i 
19 k 47 k 

k
41 kÏ2
« k 52 k 

44 k
54 %

. «k . «!)
32
19 k III k 

191
65

27 % 
96 k
55 k

1201 k

47«

A Wall Street
osci lié 
matin

, ^0l'k. 14 —La coie a
legerement en ouverture ce 
à \)all Street; la tendance générale 
était à la hausse. Les aciers et les 
pétroles se sont haussés de frac- 
lions de point par suite d’opéra­
tions de couverture. La lourdeur 
persistait pour les sucres et les ca­
outchoucs. La préférence Wiliys- 
Overland est tombée de I point 3-4 
a 64 1-8, un nouveau bas pour 1924. 
Les rails étaient fermes et l’Atlan- 
tic Coast Line est monté d’un point 
1-4 en anticipation d’un dividende 
spécial à l’assemblée des directeurs 
demain.

Les

yiron 80 savants présents, parmi 
lesquels MM. Prou, Ormont, le 
commandant Espérandieu, Estau- 
me. membres de l’Institut; Baudot, 
president de l’Académie des scien- 
ces arts el belles-lettres de Dijon.

M. Lacroix a pronoscé une al- 
locution manifestant sa satisfac­
tion de voir le congrès se tenir 
uans la belle capitale de la Bour­
gogne, si riche en savants célèbres.

Les travaux des sections ont 
commencé aussitôt après. Les con­
gressistes se sqnt ensuite rendus à 

. s®V.e «les séance* de l’Académie 
' Dijon, où une réception avait 

organisée en leur honneur. M. 
Oaudot leur a souhaité la bienve­
nue; M. Lacroix a répondu en 
quelques mots. Ea réception s'est 
terminée par la visite de la salle 
des Etals de Bourgogne et de la 
salle de Flore.

Jarvis vend
son commerce

Toronto, 14 (S. P. C.) — Le ré­
dacteur du “Mail and Empire’’ dit 
que Aemilius Jarvis & Company, 
banquiers de t oronto, sont à pren­
dre les derniers arrangements pour 
vendre leur commerce. Les détails 
sur la vente ne sont pas encore 
terminés et le nom de l’acheteur 
n'a pas été divulgué.

* * +
MM. Aemilius Jarvis el Aemilius 

Jarvis fils furent arrêtés hier ainsi 
queHarry Popall, le gérant de leur 
etablissement. sous l’accusation d’a­
voir conspiré pour frauder le gou­
vernement de l’Ontario. Cette arres­
tation est a la suite des révélations 
faites au comité des comptes pu­
blics sur le scandale d’une émis­
sion d’obligations de la province et 
dans lequel l’ancien trésorier pro­
vincial fut impliqué.

Les deux Jarvis comparurent en 
cour ce matin. Leur cause fut re­
mise au 21 niai.

AUGMENTEZ VOTRE 
REVENU

Peut-é<tre pouvex-vous, 
vous aussi, augmenter le 
revenu sur vos place* 
ments.

Vous pouvez le faire 
sans rien sacrifier aux 
qualités essentielles qui 
caractérisent le placement 
solide.

L»
Suppotom* que *otre rendement 

actuel est de k7*C■ Un placement 
•ollde peut tou» rapporter 7%.

Lji différence dan» votre rende­
ment eet 1(4% ou un

rendement accru de 27%.
Pourquoi ne pas deman­

der notre liste de place­
ments? Elle en vaut la 
peine. Servez-vous du
coupon ci-contre.

CREDIT-CANADA
Limité» -

ETABLIE r.N 1910
’ “M*. *

TARIF DES PETITES 
AFFICHES

DEVSNim D FtMPLOtî - Jiuqu'à W met». 
W «ou», et 1 «ou p»r mot «upplémen. 
tetre

nRM*\|>* D-KI.FVFS: - Ju-mu'A SS mot», 
ktre^*' 1 *°U P*r ,n0, ,uPl*,*men-

TCi-TES f.PS AUTRES DEMANDES! - 
Jtncfii’fc mnt*. 20 sous, 1 tou par 

*nppl£m#n4flfre.
CHAVRnPS A TOI-FTl! _ 15 «ou» ju»(TU*» 

JU0'5■ 1 SOU pnr mot «upplémentatre. 
TROUVE: - .Ttiimi’S »« mot», M .ou* 1 

«ou p»r mot «unnlémcntatre.
PERDU; — .Tmsoii’S Î6 mot», 20 «oui. t «ou 

par mot supplément lire.
maisons. Mtc.ssrvs Ere., a louer t —

J’isqn’A ?ft rjaots, 55 soas, 1 «ou uar mot 
«itnnl^nrntafre.

A VT\T\T\Ÿ.: — fntqu'A mort*. 50 tous*
1 «ou nr»r Mint ntinMlmontafrF.

UA RTFS PnorESSTnvxEt.r.ES: — tard
«ur

AVï^ T,EGAUX Î — 15 nous la ligne Ma­
th#.

VUSSVNEFS. DECES. ME„SSESl — M «ou*
T»r»r frui^rMon.

"c-VfPPrrpvPVTS: - 5(1 sous..
“A R VET MOVnAIN. VOTES RERSOV- 

VEf.TES. ETC : — *1 W» per Insertton.

MOI LA CIRCULAIRE O l

Nm»

lephone, 
128 1-2.

30 à 128; 

400 à 

3.

a

Un bureau à Amos
M. J. E. Perrault, ministre de la 

colonisation et des mines, a décidé 
d’ouvrir, ce mois-ci. un bureau 
d’enregistrement minier à Amos. 
M. Julien Beaudry a été nommé 
ce pufcte. ...................

Washington, 14. Les exporta-! 
lions ont augmenté et les importa-j 
lions ont diminué au cours de la 
période de 10 mois terminée cni 
avril, d’après un rapport du se­
crétariat du commerce sur le com-j 
merce extérieur des Etats-Unis.

Pour avril les exportations de 
marchandises ont été de $348,000,- 
000 au lieu de $325,492,175, en 
avril 1923. Les importations ont 
été de $324,000,000 au lieu de $361,- 
252,544.

Vente de la maison
AEmilius Jarvis

Toronto. 14. Le Mail Je Empi­
re annonçait hier, disant tenir son 
information de bonne source, que 
la maison de banque Aemilius Jar­
vis & Co, de Toronto, vend son en­
treprise. On ne connaît pas enco­
re le nom de l’acheteur. Aemilius 
Jarvis a établi sa maison il y a 32 
ans, en 1892.

» * * *
MM. Aemilius Jarvis, Aemiliu* 

Jarvis. Jr., de la maison qui porte 
leur nom, et M. Harry Pepall, gé­
rant de la compagnie, ont été arrè- ' 
té ces jours derniers sur une accu­
sation de conspiration pour fran 
der le gouvernement ontarien. Uet 
te accusation a été portée à la sur 
te du scandale des obligations, au 
comité des comptes publics et de 
l’arrestation de M. Peter Smith, 
ancien trésorier provincial.

Cotes hors liste
(foamlM par L.-G. BraabOn *t Cl».)
Argonaut Gold. (47 à 481; 1000 à 

47; loOO à 46 ventes.
Hoi linger Gold, (12.50 à 12.601; 

50 à 12.60 ventes.
Indian Mines, (23 à 1-2); 100 à 

23 1-2 ventes.
Rouyn Mines (10 vendeur); 100 à 

10 ventes.
Kirkland Mines. (2.20 vendeur). 
Montreal Tra mand Pow., (9 3 4 à 

30) ; 15 à 10 venles.
Ottawa and Hull Pow. (30 à 31 t

4).
Eastern Engineering (15 à 16 I-

2).
Reign Canadian Paper <68 à 69). 
Dryden Pulp, (2 vendeur). 
Laurentide Power, (90 vendeur). 
British Controlled Oil, 100 a 2.65; 

à 11000 à 2.70 ventes.
1 àt* Maurice Power, 62 vendeur.

Bell
1-2; 2 a V.

Brazilian Traction.
75 à 50 3-8.

Brit. Lmp, Steel, 50 a 
Brit. Lmp. Steel, 2de 

10 1-2; 25 à 10 1-4.
Detroit United, 25 à 39 I

10.
Consolidated Smelting). 
Dominion Glass, 10 à 111 
Laurentide t.o. 5 à 85 1 
St Lawrence Lions- Mills 

1-2.
Montreal Power, 380 

166 1-8; 15 à 165 7-8. 
Spanish River, 45 à 101. 
Spanish River Prf,, 65 à 
Shawinigan, 70 à 132 I 

132 7-8.
Howard Smith, 5 à 56 1- 
Montreal Tramways, 25 
Canadian Converters, 5 ; 
Dominion Bridge, 50 à 63.

DE 11) H. A 11 H. 45. A.
Steel of Canada. 105 à 71 
National Breweries, prf., 
Abitibi P. and I’., 55 à 56 
Bell 'Telephone. 2 à 12S 

1-4. 1 à 1-2.
Brazilian Traction, 75 à 

125 à 1-8; 3 à 1 1.
Brit. Lmp. Steel, 50 à 3.
Brit. Lmp. Steel, 1ère prf. 

137 1-2.
Brit. Lmp. Steel, 2d<

11-4.
Brompton P. and P,

50 à 34.
Canada Cernent, Prf 
Canada Cernent, 30 

1-8; 40 à 86.
Detroit United. 45 à IIP 10 
Consolidated Smelting, 480 
Dominion Textile Prf.. 30 à

prix ont gardé leur tendan­
ce à la hausse. VAtlantic Coast Li­
ne a augmenté son gain à 3 points 
et le Louisville and Nashville est 
monté de 2 points 7-8. à 91 3-8, un 
nouveau haut pour 1924. Les New- 
York Dock, commun et de préfé­
rence, sont montés de 3 points 1-4 
et 1 point 1-2 respectivement. On 
prévoit de* améliorations prochai­
nes au port de New-York et les re­
cettes de In compagnie s’en trou­
veraient augmentées. Des gains 
d’un point ou plus ont été réali­
sés par plus d’une douzaine de va­
leurs. y compris le Marland Oil. le 
Chandler, je Stewart Warner et le 
Philadelphia and Beading.

Cours du change
COURS MOYENS 

Londres .............

LE 14 MAI 1924 
N.-Y. Montréal 

$4.36 3-4

PACIFIQUE-CANADIEN
HORAIRE D’ETE

j Des changements complets dans 
l’horaire des bains de voyageurs 
entreront en vigueur, dimanche, le 
18 mai. A partir de cette date, le 
service entier entre Montréal et 
les endroits ci-dessous mentionnés, 
se fera comme suit, (l’heure indi- 
quee est l’heure normale du méri­
dien de l’est, c’est-à-dire une heure 
en avant sur l’heure avancée).

MONTH LA L-N'EWP ORT-BOSTOX- 
PORTLAND. VERS LE SUD

Les trains quitteront Montréal, 
gare Windsor, aux heures suivan­
tes:

9 h. 05 a.ni. tous les jours, le 212, 
pour Newport et Boston et n’arrê­
tant qu’aux principales gares, et ar­
rivant à Boston à 8 h. 33 p.m., Je 
dimanche et à 9 h. 05 p.m. les jours 
de semaine. Wagon-Buffet-salon de 
Montréal à Boston. Raccordement, 
tous les jours, sauf le dimanche à 
North Troy pour Bolton et East­
man
la .

4 h. 20 p.m. tous les jours, diman-1 dèles de Saint-Jean, N.-B. à Mont- 
che excepte, le no 214 pour New-|réal. Wagon-café, de Sherbrooke à 
port, arrêtant a toutes les gares. 'Montréal.

10 h. 30 a.m, tous les jours, di-

rnent, le no 218, pour Waterloo via 
Knowlton, arrêtant a toutes les ga­
res.

12.45 p.m. le no 40, tous les jours 
pour Mégantic et tous les jours, sa­
medi excepté, pour St-Jean, N.-B., 
arrêtant aux principales gares en­
tre Montréal et Sherbrooke et à tou­
tes les gares rie Sherbrooke à Mé­
gantic arrivant à Sherbrooge à 3 h. 
a.i p.m., à St-Jean, N.-B., à 5 h. 15 
a.m., le lendemain (tous les jours, 
dimanche excepté). Wagons-lits 
modèles de Montréal à Saint-Jean, 
N.-B. Wagon café-salon de Mont­
réal à Mégantic.

3 h. 10 p.m. tous les jours, di­
manche excepté, le no 204 pour 
Sherbrooke, arrêtant aux principa­
les gares de Montréal à Launham et 
a toutes les gares de Farnham a 
Sherbrooke, arrivant à Sherbrooke 
a 6 h. 40 p.m. Raccordements à 
Farnham pour Stanbridgc, St-Guil- 
laume. St-H.vacinthe et à Foster, 
pour Knowlton, -Sutton, Waterloo et 
DrummondviHe et à Lastray pour 
Windsor Mills.

7 h. p.m. tous les jours, le no 16, 
pour St-Jean, N.-B., n’arrêtant 
qu’aux principales gares, arrivant à 
Sherbrooke à 10 h. 10 p.m., et à St- 
Jean, N.-B., à 11 h. 15 a.m. le len­
demain. Wagons-lits modèles de 
Montréal à St-Jean, N.-B. Wagon- 
café-Salon rie Montréal à Sherbroo­
ke.

DORÏTRF. ARGENTURE
STTR U AI TCR. riRCVIRE. ETC.

VERNISSAGE a L’OR
SUR ORVEMEVTR D’EGLISE

PLAT A GE D’ARGENTERIE
VJCKRLAGR. REPARATIONS

Cie ROYAL SILVER PLATE
A. GIROUX. r4r»nt. 4*. CRAIG OUEST

COLI EGE DE BARBIER
VouTpz-vo»i® occuper une excellente posi­

tion. avec le pim haut salaire payé? (Juel- 
ques spinair e* dVipprmtîssage suffisent 
Svsteme moderne. * Position assurée, pour- 
r^ntfige payA en apprenant. S'adresse* 
.violer Barher College. *2. Sl-Laurent.

CLAVIGRAPHES
De toutes les marques et prix, 

vendus au comptant et à terme. Cla- 
vigraphes réparés, loués, nettoyés 
et inspectés. Ruban, paphr carbôn- 
ne. Canada Typewriter Exchange, 
Main 2202, — 58 St-Jacqucs.

VERS L’OUEST
Les trains arriveront à Montréal, 
gare Windsor aux heures suivantes:

7 h. 10 a.m., tous les jours, le no 
la, de St-Jean, N. B,, quittant St- 
Jean à 3 h. p.m., la veille, et Shec

lan et à St. Johnsbury pour Port- i brooke à 4 h. a.m. n’arrêtant qu’aux 
„ . , • .• Principales gares. Wagons-lits mo-

■f., 160 à Paris ................... .0595 .0605
Bruxelles ........... .0505 .0513

-8; 125 à Rome ................. .0447 .0453
Genève ............... .1772 .1797

535 à 39. Amsterdam .... .3733 .3790
4. Madrid ............... .1385 .14052. Stockholm ........ .2662 .2702
, 60 à 67 Christiania .... .1380 .1400

Copenhague ... .1698 .1723166; 10 à New-York, prime 2 pour cent.

110 1-2. LES GRAINS
-2; 125 a

BLE
IL No 1 Northern $1.14
ii 167. No 2 Northern . $1.11
i 72. No 3 Northern ... ...... . $1.06

Boston et Newport, quittant me- SDHvacinthe et Stanbridge. 
à 7 h. 30 p.m. et n’arrêtant • 1 ,,,a,m’.^e 110 30, tous

à 99.

0 1-4;

2 a

50 à 10

AVOINE 
Canada ouest .. 
Canada ouest .. 
d’alimentation . 
d’alimentation . 

jaune no 2 .......
Maïs jaune no 3 

Pour le imaïs on 
américains et il 
compte cle la prime.

cote
faut

en
donc

49 Vas. 
.. 52s. 
46 Vas. 

. 4 6 Vi 
. . 97s. 
.. 95s. 
fonds 
tenir

8 h. p.m.,.(ous les jours, le no 210, 
pour Newport et Boston n’arrêtant 
qu’aux principales gares et arrivant 
à Boston à 7 h. 53 a.m. wagons-lits 
modèles, de Montréal à Boston,

VERS LE NORD
Les trains arriveront à Montréal, 
gare Windsor, aux heures suivan­
tes :

7 h. 35 a.m. tous les jours le no 
209, de “
Boston a
qu’aux principales' gares. Wagons- 
lits modèles de Boston à Montréal.
réai.

11 h. 10 a.m. tous les jours, di­
manche excepté, le no 213 de New­
port. arrêtant à toutes les gares.

8 h. 30 p.m. tous les jours, le no 
211, de Boston et Newport, quittant 
Boston à 9 h. a.m., n’arêtant qu’aux 
principales gares. Wagon-buffet- 
salon. de Boston à Montréal. Rac­
cordement tous les jours, dimanche 
excepté à St-Johnsburv avec le train 
quittant Portland à 8 h. 25 a.m. et à 
Enlaugra, de Knowlton à Brome.

manche excepté, le no 210, de Sher­
brooke, quittant cette ville à 7 h. a. 
m. arrêtant à toutes les gares jus­
qu à Farnham, puis à Montréal, ar­
rêtant toutefois à St-Jean. Raccor­
dement à Eastray pour les voya­
geurs de Windsor Mills, à Foster; 
pour ceux de DrummondviHe, Wa­
terloo, Sutton et Knowlton et à 
Farnham pour ceux de St-Guillau-

Les sociétés savantes

12 à
i 86:

31 1-2;

86

Dijon, 3 avril, (Par courrier) —
Le ,»7c congrès des Sociétés savan­
tes de Paris et des départements 
sjest ouvert, hier après-midi, à la 
Faculté de clroit. sous la présiden­
ce de M. Lacroix, secrétaire perpé-j Foster, pour Knowlton. Sutton, Wa- 

a 40. tue! rie l'Académie des sciences, terloo et Drummond ville, 
a 39. assisté de M. Besset, recteur de U II 45 a.m. samedi seulement. 
107. 1 l’Académie do Dijon. Il y avait en-

Le “Devoir” compte sur vous...
OIS avez certainement besoin 

d'im pressions soignées: 
, cartes d'affaires, cartes de 

visite, cartes de faire-part, cartes et 
tributs mortuaires, remerciements, 
convocations, programmes, menus, 
adresses, en-têtes de lettres et d'en­
veloppes, circulaires, etc.

JOI S sommes en mesure de 
vous faire ces travaux d’une 
façon artistique, rapide et à 

bon compte.

\()l S mettons à votre service 
une équipe, de maîtres-ou­
vriers en art typographique. 

Voyez-nous ou téléphonez: notre 
représentant passera chez vous.

. ... .- - - ,----- lestours, de Megantic, et tous les jours, 
landi excepte, de St-Jean, N.-B., 
9 n.) tt an t St-Jean a 6 h. 15 p.m. la 
veille tous les jours, dimanche ex­
cepte, et Sherbrooke à 8 h. 05 a.m., 
arrêtant à toutes les gares de Mé- 

igantic à Sherbrooke et aux princi­
pales gares, de Sherbrooke à Mont­
real. Wagon-lits modèle de Saint- 

Jean. N.-B. à Montréal. Wagon-ca- 
Me-salon de Mégantic à Montréal.
! oh. 25 p.m. dimanche seulement 
le no 215, de Foster à 2 h. 50 p.m.' 
via Enlaugra n’arrêtant qu’aux 
principales gares au-delà de Farn- 

! nam.
6 h. Il) p.m. tous les jours, di­

manche excepté, le no 203, de sher­
brooke, quittant Sherbrooke à 2 b 
20 P-11’-; arrêtant à toutes les gares, 

quitteront Montreal, j Raccordement à Eastray, de North- 
aux heures suivan- Troy à Foster, do Drummondvillc 

Waterloo-Sutton et Knowlton. et à 
Farnham, de St-Guillaume, St-Hya- 
cmthe cl Stanbridge. 
i ^ „2AP-F- dimanche seulement,
le no 217, de Waterloo via Knowl­
ton, arrêtant à toutes les gares.

9 h. 55 p.m. dimanche seule­
ment. le no 205, de Sherbrooke, via 
l'oamsville, quittant Sherbrooke à 5 
h. 30 p.m., arrêtant à toutes les ga­
res de Sherbrooke à Farnham et aux 
principales gares de Fgrnham à 
Montreal. (réc.)

MON TR LAI.- iv NO WLTON-SH L R 
BB O O K E-ST-J E A X. N. B.

VERS L’EST
Les trains 

gare Windsor 
tes :

7 h. 45 a.m., tous les jours, le no 
202 pour Sherbrooke, arrêtant à 
toutes les gares et arrivant à Sher­
brooke à 11 h. 30 a.m. Raccorde­
ment à Farnham pour Stanbridge, 
Si-Hyacinthe et St-Guillaume et à

le no 216 pour Foster via Knowl­
ton. arrêtant à toutes les gares.

Il h. 45 a.m. dimanche seule-

ON DEMANDE
A Mont-Laurier, comté Labelie, P. 

Q., une bonne de confiance sachant 
faire la cuisine pour famille de cinq 
grandes personnes- Pas de lavages 
ni repassages. 25.00 par mois. Inu­
tile de se présenter sans références. 
S’adresser casier postal, 21, Mont- 
Laurier, P.CE_____________________

STATION BALNEAIRE
Hôtel Laurentides, Quai de la Riviè- 
re-Oueile, comté de Kamouraska, 
Que. — Station balnéaire idéale, 
très accessible. Boute Régionale Lé- 
vis - Riviêre-du-Loup, et Rivière- 
Quelle, sur le Canadien-National.

Magnifique plage, eau salée, pen­
sion de première classe, prix spé­
ciaux sur demande.

Auguste Alexandre, propriétaire.

A LOUER
Résidence d'été, en partie meublée, 

au No 1471, ooulevard Gouin, dans 
Montréal. Terrain de 92 x 500 pieds, 
à 1 minute de la Station Poitras- S’a­
dresser 310, Visitation. Tel. Est 0971.

A VENDRE
St-Paul l’Ermite. — Emplacement 

contenant environ cinquante mille 
pieds de superficie, maison brique, 
arbres fruitiers, front route Québec, 
en arrière rivière l’Assomption. S’a­
dresser Belair 46085V ou sur les 
lieux, C. Lachapelle.

DONAT PARE
ENTREPRENEUR PLATRIER

Travaux d’enduits à l’entreprise ou 
à l’heure; aussi réparations 

et blanchissage.

1546 rue Papineau, BE lair 6793 }

ANNONCE MUNICIPALE

AVIS

LE “DEVOIR”
336-340,Notre-Dame-est • Main 7460

Service de trains 
Amélioré entre

MONTREAL et QUEBEC
à partir du 18 mai
1.* service que voici sera en vigueur:

VERS L’EST
Bép. Montr.*l
Arr. Qtt.h.r 

*»r« du r»l»i»
•P.M a.m.
Z.4S p.m.

•!#.4S a.m. •5.06 p.m,
9.45 D.m.

•7.06 p.m. •11.30 p.m. 
6.45 «.m.

Arr. Qo.hfrc 4.46 p.m.
tra.rrairr iz.so fl,m.

VERS L’OUEST 6

Dép. Qu.ber S.l S Ê.m. •1.7* p.m. *11.41 p.m.»»r* du r»!»l»
.1» »r»»*r»l*r 

Dép. Qu.h.r
Arr. M.ntréal

•Î.65 p.m.

7.50 p.m.

•4.1(1 » m.
Lé.U

9.1» a.m.H.»» ».m. t.tS p.m. *.2(t a.m.

•Tou» le» jour# +Tous le* jour» sauf le dimanche 
Tou* le» trains fonctionnent d'aprè» Theure normale de Teat 

Wagons salon et buffet aux trains de jour, wagons-lits-boudoir* 
à compartiments aux trains de nuit

Pour autre» renseignements, retenue de place», etc., s'adresser à 
n'importe quel agent ou au bureau des billet* de la ville du chemin 
de fer National du Canada, 230, rue Salnt-Jacquee, tél. Main 3620.
Tous ]ee trains précédemment mentionnée partent de et arrivent 

à le gare Bonaventure, Montréal.

DEMANDE a été faite » la Cité de Mont­
réal par 1. Caron, No 2.'I86 St-Habert, pour 
permission d’agrandir une écurie, sur le 
lot du cadastre No 7 subdivision No 342 
du fluartier St-Edouard No 2.!7fi, St-Hubert.

Toute opposition à cette demande doit 
être communiquée, dans les dix .tour», à 

RENE BAUSET,
Greffier de la Cité.

Montréal 12 mai 1924.

SOUMISSIONS DEMANDEES

L» Commission d*» Ecoles Catholiques d.
. Montréal 

DISTRICT NORD
Iji Commission des Ecoles Catholique* de 

Montréal, District Nord, recevra Jusqu'au 23 
mal courant, à 1 heures p.m., des soumis­
sions cachetées et endossces “soumissions” 
pour la construction d’une école dans la 
paroisse Sl-Anibrodse de Montréal, rue De 
Normanvllte, près Beaubien.

Les plans et devis pourront être consul­
tés chez monsieur J. O. Marchand, archi­
tecte. 294 Ste-t'.atherine est 6 partir de » 
heures a.m., mercredi le 14 mat courant.

I^s soumissions devront être faites sur 
des formules préparées par l’architecte.

En Commission ne s’engage à accepter 
ni la plus basse ni aucune autre soumis­
sion.

(Signé» J. P. EABARRE
Di recteu r-seoréta ire,

2060, Saint-Dent», 
Montréal

SERVICE AMELIORE DE TRAINS 
POUR SHERBROOKE

i.è Chemin de fer National du 
Canada annonce qu’un nouveau 
trn.n rapide sera inauguré Je 18 
mai entre Montréal et Sherbrooke. 
Ce train quittera Montréal à 9.25 a. 
m. tous les jours et arrivera à Sher­
brooke à 12.20 p.m. Au retour, dé­
part de Sherbrooke à 3.30 p.tn. tous 
les jours, arrivée à Montréal à 6.20 
p.m. Wagons-restaurant et salon à 
ers deux trains.

Deux trains additionnels quit­
tent Montréal à 3.50 p.m. tous les 
jours, dimanche excepté et 9.00 p. 
m. tous les jours. Au retour, départ 
de Sherbrooke à 7.55 a.m. fous les 
jou'-s. dimanche excepté et 3.35 a. 
ni tous les jours. (Le wagon-lit est 
à la disposition des voyageurs à 
9.30 p.m. la veille).

Pour plus de déîaiis, billets, etc., 
s'edresser à tout agent du Chemin 
de fer National du Canada ou au 
bureau des billets de la ville, 230. 
rue SI Jacques. Tél. Main 3620. "

(rér.)
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LE CIRCUIT 
DES EXPOSITIONS 

DU ST-LAURENT
ORGANISATION DES COURSES 

POUR LA SAISON 1924

Les délégués du circuit Saint- 
Laurent se sont réunis à l'hôtel 
Place Viger. le 9 mai dernier, et 
les associations suivantes étaient 
représentées: Les Trois-Rivières 
par M.* Sévère Rivard, Kingston, 
par M. Sévère Rivard; Kingston, 
par M. N. J. Bushell; Joliette, par 
M. J. O. Guilbault et M. J. E. Cha- 
put; Sherbrooke, par M. Sydnev E. 
Francis et M. H. H. Ingram; Val- 
lejrfield, par M. Jacques Malouin.

Vu le peu d’inscriptions reçues 
par lcs associations de Québec, Ot 
tawa et Kingston, il a été décidé 
que les stakes de $1,000 sont annu­
lés et seront remplacés par des 
bourses de $500.

L’association de Joliette est pié­
té à clore les stakes annoncés mais 
pour des bourses de 8500 seule­
ment.

L'Association de Valleyfield a dé­
claré clore les stakes de 2.20 trot 
et de 2.20 amble.

Les associations des Trois-Riviè­
res et de Sherbrooke ont déclaré 
clore les stakes de 2,13 ei 2.20 am­
ble et les 2.20 trot. »

Les délégués ont aussi mis 5 l'é­
tude le projet de faire transporter 
les chevaux qui suivent le circuit 
aux frais de ce dernier et i’on tâ­
chera de mettre ce projet en pra­
tique pour l’an proenatn.

Voici la liste des inscriptions re­
çues à date, pour le circuit du Sl- 
Laurent dont l’ouverture aura lieu 
à Joliette les 7, 8 et 9 août pour se 
continuer de semaine en semaine 
h Valleyfield, Les Trois-Rivières, 
Sherbrooke, Québec, Ottawa et 
Kingston.

Classe 2.13 amble
t. — Alphonse Soucy, St-Henri 

de Mascouche, Rita Hal, jument 
noire par Manor King.

2. — J. S. Rivard, Les Trois-Ri 
vières, Rabban, cheval alezan pat- 
Peter the Great.

3. — Beaudoin et Spafford, East 
Broughton, Peter Nevr, étalon bai 
par Peter the Great.

4. — Newport Stock Farm, New­
port, Vt., Major FYisco, cheval bai 
par Frisco.

5. — J. H. Lane, Richmond, Que. 
d’Arvester, étalon bai par The Har­
vester.

6. — Joseph Cauchon, 307 Ri­
chardson Québec, J. O. T„ cheva! 
bai par Melvo.

7. — M. Bégin. Charlebourg, 
Quebec, Billay Sunday, cheval bai 
par Hal B.

8. — J. A. McCullough, P. O. Box 
2062, Alberta Calgary, Alberta Hal 
par Hal Mercury.

9. — I). I. Grapes, Lydonville. 
Vt., Coronado Ball, jument noire 
par Dclcoronado.

10. — F'red Bélouin, New Bri­
tain, Conn., Directum K. cheval ale­
zan par Chambertin, Miss Mertle 
L. jument alezane par Perrego.

11. — M. Cauchon, Québec, Del 
Pointer, jument baie par Del Ap­
pleby.

12. — Ed. Bisaillon, Moitreal, 
Frank McKerron, chcvrl bai par 
Jack McKerron.

Classe 2.20 trot.
t. — Francis Fortin. Métabet- 

chouan. Que., Russie Peter, jument 
brune par Peter Great.

2. — Alex Bastien, 96 St-Joseph 
Qué., Perrins Gift, cheval bai par 
Belwin. Peter Lincoln, étalon brun 
par Peter the Great.

3. — Chas. Boyer, 31 Jacques- 
Cartier, Montréal, Josic Brecon, ju­
ment baie par Brecon.

4. — Wrn. Goorsky, *43rockville, 
Ont., Lady Gratton, jument aleza­
ne par Justo the Gr.

5. S. Gauthier, hôtel Fronte­
nac, Farnham, Doctor Hale, che­
val bai, par Senator Hale.

6. — Derby Racing Stables, New­
port Vt. Randy Andy, cheval noir 
par Manrico B.

7. — .1. H. Lane, Richmond, Que., 
Maggie Harvester, jument baie par 
D’Arvester.

8. — Tony Samlrelli, North Bay, 
Ont., Keotucky Todd Jr, cheval 
noir par Kentucky.

9. Newport Stock Farm. New­
port Vt. Lady Harvester jugent baie 
nar American Harvester, Happy 
Harvest Maid, jument baie par 
American Harvester, Great Scott, 
par Peter Scott.

10. Th. Knight. Rock Island, 
Que.. Marble Hall par Walnut Hall.

11. H. H. Ingram. Sherbrooke, 
Qué., Alice Brooke, jument haie 
par Justice Brooke. Conjoncture, 
cheval bai par Dillon Axworthy.

12. — Mahoney el Peels Inc. Ma­
lone N. Y. Maytime par Peter the 
Great.

13. Prospect Macing Stables, 
32 Prospect St., Lakeport, N. H. 
Just Bingen cheval bai par Bingen 
Robt Ormonde, cheval noir par 
Ormonde.

14. D. D. Warman. 174 Wa­
shington, Aw, Providence H. !.. 
Kalmuck, cheval bai par Peter the 
Great.

16. David Brosseau, l'Acadie,
Que.. Henry Itawak,

17. — Jos Caron. Les Trois Ri­
vières, Peter Mac, cheval bai par
Panelty.

18. — M. Mathieu, Quebec, Baron 
Robinhood, cheval bar par Oak­
land Baron.

19. — M. Cauchon. Quebec, The 
Dandy, cheval bai par Ortolan Ax­
worthy.

20. -- J. L. Houle. Pointe du Lac, 
Virginia Lou, cheval hai par Har­
vester.

2*. — P. Mitchell. Montreal, Or- 
to Maner. étalon noir par Ortolan
Axworthy.

22. — P. Naubert, Les Trois-Ri­
vières. Ethel B. Jument baie par
Monastère.

Classe 2.20 amble.
1. — J. O. Tremblay, 711 l.asal- 

le Maisonneuve, Leda Dewey, ju­
ment brune par J. Dewe\.

2. — John H. Finley, Colehrooke.

Mont-Royal, $500, trois ans et plus,^ 
6 furlongs;

Lundi, le 19 mai. — Handicap 
Windsor, $500, trois ans et plus, 61 
1-2 furlongs;

Mardi, le 20 mai. — Handicap Ro­
yal, $500, trois ans et plus, 1 mille; ;

Mercredi, le 21 mai, — Handi- 
|cap Laurier, $500, trois ans et plus,

1 mille;
Jeudi, le 22 mai. - Handicap 

, ... .Rockland, $500, trois ans et plus, 1N. H. kul Patchen, cheval bai parjmj!]e.
Bourlon Patchen. Vendredi le 23 mai. - Handicap

3. — Alex. Bastien, 96 St-Joseph, Saint-Laurent. $500, trois ans et 
Québec, Moquillon, jument baie plus, 6 1-2 furlongs;
par Aquillon. Peter Mayo, cheval Samedi le 24 mai. Handicap de 
bai par Peter Clay. |la fête Victoria, $500, trois ans et

4. — B. H. Soper, Smith's Falls I plus, 1 mille.
Ont. Dr Sprague, cheval bai par 
Sitmont Sprague.

5. — Antoine Charron, 225 Ste- 
Marguerite, Québec, Ormonde 
Burns, cheval noir.

6. — P. A. Gouin, Les Trois-Ri­
vières, Hazel Todd jument baie 
par Jim Todd.

7. — Dr Brosseau, TAcadie, Hen­
ry Etawa, étalon bai tiar Peter 
Etawah.

8. Wm. Dupuis, St-Philippe 
de Laprairie, St. Phillip Mac, éta­
lon alezan.

9. — H. S. Hunter, Smiths Falls,
General Botha, étalon bai par 
Alick. Bonbon Prince, étalon bai 
par Bonbon King.

10. — S. Gauthier, Frontenac hô­
tel, Farnham; Moscow Dewey, che­
val alezan par J. D.

11. — G. A. McShane Lyndon vil­
le Vt. Mary Gliek, jument alezane 
par Click, Goldie Hughes, cheval 
bai par Bob Hughes.

12. C. G. Hunt, Bock Island,
Minnie Peters, jument baie par Pe­
ter Henarion.

13. Derby Racing Stables,
Newport Yt., Cheropie, cheval bai 
par Etawash, Sally Baron, jument 
noire par Baron Jr, Nellie Peters, 
jument baie par Little Peters, Ri­
chard Axworthy, cheval bai par 
Dillon Axworthy.

14. — J. A. Brcault. Valleyfield,
Teddy Wilkes, cheval bai, par 
Wilkeswood.

15. — Newport Stock Farm, New­
port, Vt. Harvest Isle, cheval baie, 
par America Harvester, Helen Har­
vester. jument alezane par Ameri­
can Harvester, Peter Isle, cheval 
bai, par Peter Binarion.

16. C. Dupont, Lcs Trois Ri­
vières, May Gratton, jument baie 
par Royal Gratton.

17. — D. 1). Warman. 174 Wa­
shington Avenue, Providence, R. L,
Northern Pearl.

18. J. A. McCullough, P. O.
Box 2062, Calgary, Alta, W. A.
Mack, cheval alezan.

19. — P, E. Labelle, 226 St-Jo­
seph, Laehine, Pochantas par Hex.

20. L. Audct. Rock Island, Que.
21. Fred Bélouin, New Bri­

tain, Conn. Directum K. cheval bai,
Miss Mirtle L., jument alezane,
(îoldcn Direct, cheval alezan, Dy- 
re Direct, cheval noir.

LES PARTIES DANS 
LES GRANDES LIGUES

LIGUE AMERICAINE
t I^e Chicago a fait lâcher prise au 

New-York. Falk a fait deux coups 
de circuit. Ruth a frappé son hui­
tième coup de circuit de Ja saison. 
Les joueurs du Chicago ont fait 
cinq double-jeux.

Snante et Harris se sont livré un 
beau duel où Cleveland Ta emporté 
par un point sur le Philadelphie. 
Des buts volés furent grandement 
responsables de la victoire du Cle­
veland.

Danforth a remporté sa quatrième 
victoire consécutive lorsque le St- 
Louis a battu Boston. Les Browns 
ont égalé Je résultat trois fois.

Mobridgc a tenu tête à trois lan­
ceurs et le Washington a défait Dc- 
Iroit. Haney, Woodall et Kerr ont 
fait des coups surs dans la septiè­
me manche, mais ceci ne l’empê­
cha pas de gagner sa partie. 

Résultats détaillés :
A New-York :

Chicane. . . 020200021-7 7 1
New-York . 100101110—5 12 0

Batteries; — Lyons, Blankenship 
et Crouse, Schalk; Shawkey, Pen- 
nock et Schang.

A Philadelphie :
Cleveland . . 000120000-3 
Philadelphie 0002000000—2 

Batteries: — Shante el 
Harris et Perkins.

A Boston : —
St-Louis . . 010003100—5
Boston . . . U00001101—3 

Batteries:—Danforth et Severeid; 
Ehmke et O’Neill.

A Washington:
Detroit . . . 000000210—3 8 2
Washington . 0Ü00Û231x—6 7 2

Batteries: — Cole, S. Johnson, 
Holloway et Bassler, Woodall; Mo- 
gridge et Uuel.

Position des clubs

5 0 
4 1

Myatt;

11
7

LA SEANCE 
DE CE SOIR 

A L’ARENA
C’est ce soir, à TArena Mont- 

Royal, qu'aura lieu la grande soirée 
sportive impatiemment attendue des 
amateurs de force. Antoine Four­
nier, le fameux homme fort a décla­
ré qu'il se sentait en grande forme 
pour exécuter le tour de force quasi 
incroyable de maintenir sur sa poi­
trine nue le poids de 7,000 livres. 
Fournier assure qu'il fera cet ex­
ploit sans l’intermédiaire de quoi 
que ce soit. Ceux qui doutent 
qu'un tel exploit puisse être fait au­
ront ce soir l'occasion d evérifier si 
la chose est possible.

Fournier accomplira son tour de 
force à la fin du programme de la 
soirée. Il y aura d’abord trois as­
sauts de lutte bien équilibrés, l^cs 
deux premiers sont de 30 minutes 
chacun, alors que le dernier sera de 
1 heure à finir.

Le premier numéro mettra aux 
prises deux célébrités du tapis, J.-B. 
Paradis, fameux lutteur canadien, et 
Henry Kohler, champion de Suisse. 
Dans le deuxième aussaut de 30 mi­
nutes, Georges Deslongehamps, qu’il 
est inutile de présenter an publie de 
Montréal, depuis qu’il s’est si bien 
signalé au cours du récent tournoi 
de lutte, se mesurera avec un lutteur 
français de grande réputation. Lam­
bert Magnée, récemment arrivé de 
France.

La dernière Tulle alignera le lut­
teur suédois Lindfors, bien connu 
à Montréal, contre Mike Nestor, qui 
s’est révélé lutteur très scientifique 
et rapide durant le dernier tournoi. 
H avait d’abord été annoncé que Roth 
ferait face à Lindfors, mais comme 
Roth a dû fournir un effort considé­
rable depuis son entrée dans le tour­
noi et qu’il a grandement besoin de 
se reposer, les promoteurs ont été 
heureux d’avoir Nestor pour lui fai- j 
re rencontrer Lindfors.

Les amateurs peuvent être assures! 
qu’il n'v perdront rien et que la, 
séance de ce soir les intéressera | 
certainement.

UN HANDICAP 
SERA DISPUTÉ 

CHAQUE JOUR
LA LISTE DES CLASSIQUES DU:

MEETING \ LA PISTE MONT-
ROYAL $22,400 EN BOURSES

Une grande activité règne main-1 
tenant aux quartiers généraux du 
Back River Jockey Club et il ne fait 
plus de doute que la saison de cour­
ses sera inaugurée samedi car on 
vient de distribuer le livre-pro­
gramme de la réunion et il annon­
ce une distribution de $22,400.

On nous annonce aussi qu'on ne 
manquera pas de chevaux à Mont­
réal. Plusieurs sont déjà sur les 
lieux el il en arrive tous les 
jours. Hier, on a rapporté l’arrivée | 
de l'écurie W.-G. Campbell, de To- 
r.onlo, qui se compose d'sm grand 
nombre de chevaux canadiens. 
Deux trains sont partis de Colum­
bus avant-hier et on en attend aus­
si un de Baltimore et un autre de 
New-York.

Le Dr Ashc a préparé le program­
me de la reunion. Toutes les hour-' 
ses sont de $450.00 avec un handi­
cap de $500 pour charpie matinée. 
Tes conditions seront populaires 
chez les entraîneurs et voici sine lis­
te des principales épreuves de la 
réunion :

Samedi, le 17 mai. — Hand^sm

G. P. P.C.
New-York . . 14 7 .667
St-Louis . . . . . . 12 10 .545
Boston ... . . . 10 9 .526
Detroit .... ... 11 10 .524
Chicago . . . . ... 10 10 .500
Washington . . . . 11 12 .478
Cleveland . . .10 11 .476
Philadelphie . ... 6 15 .286

LIGUE NATIONALE
Le St-Louis a encore .défait le 

New'-York. Baldwin a remplacé 
Bentley à la cinquième manche où 
les St-Louis firent des coups sûrs et 
comptèrent cinq points. Haines a 
non seulement bien lancé, mais il 
a fait trois coups sûrs.

Vie Kenn n’a alloué que trois 
coups sûrs et le Chicago a défait le 
Brooklyn. Quatre coups sûrs furent 
faits sûr Decatur, dans la quatriè­
me manche.

Les Pirates ont frappé en temps 
opportun et Pittsburg a défait Bos­
ton. Traynor a fait un coup de cir­
cuit et Grimm a enregistre un troG
et un deux buts.

Le Cincinnati a défait le Philadel­
phie par un point dans une joute 
excitante. Il a compté son point dé­
cisif A la dernière manche. Mays 
n’a accordé que six coups sûrs. 

Résultats détaillés:
A St-Louis:

New-York . . lOûUOlulll 3 lit 2 
St-Louis . ü2U05Uülx 8 14 2

Batteries; Bentley, Baldwin, 
Jonnard et Gowd>; Haines et-Gon-| 
zales.

% Chicago:
Brooklyn . . OOOOlOüÛO—1 3 0
Chicago . . . OOü3ilÜUOx- 3 5 2

Batteries: Decatur, Dickennan
et tayior; Keen et Hartnett.

A Pittsburg:
Boston . - - 000010000 1 9 p
Pittsburg . 0U102ÜÜX 5 8 1

Batteries: Marquard, Benton.
Yearyin et O’Ne.T Cooper et 
Schmidt.

A Cincinnati:
Philadelphie 020100000—3 6 1
Cincinnati. . 000010111—4 8 1

Batteries: Hubbell et Henlin;
Mays et Wingo.

LIGUE INTERNATIONALE
Cobb a fait un coup de circuit à I 

la huitième manche avec un hom­
me sur les buts et il a aidé le Bal 
timoré a triompher du Rochester.

Syracuse a défait Jersey City 
dans une joute de 12 manches. Un 
coup simple de Holden a aidé 
Wetsel à compter le point décisif. 
Jersey City a forcé Pierrotti à sor­
tir de la boîte, à la septième man­
che et Frankhouse, qui a fini la 
joute s’est signalé.

Reading a blanchi le Toronto, 
Tuero n’a accordé que quatre coups 
sûrs. Maisel a fait un arrêt diffici­
le sur un coup lancé par Haley, 
qui aurait compté pour un coup de 
circuit. Il y avait deux homines 
sur les buts dans le moment. 

Résultats détaillés:
A Rochester:

Baltimore ... 000 100 030—4 10 1 
Rochester ... 201 000 000—3 10 2 

Batteries. — Ogden, Henderson, 
Tomlin et Greenac; Peterson, 
Karpp et Lake.

A Syracuse:
Jersey City 000 110 310000—6 15 1 
Syracuse 303 000 000 001—7 13 l 

Batteries. — Bàrnhardt ci Frei- 
tag; Pierrotti, F’rankhouse et Mc­
Kee.

A Toronto:
Reading ........ 021 001 000—4 9 1
Toronto ..........  000 000 000—0 4 0

Batteries. —• Tuero et Haley; 
Stewart et Stanage.

La joute Newark-Buffalo a été 
remise pour cause de pluie.
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peut qu’il prenne des procédures 
pour empêcher que le contrat ait 
lieu à Michigan City.

Le gérant de Tunney et un grou-; 
pe d’avocats ont attendu deux heu­
res pour Descanips et lorsqu’il ne i 
se montra pas Gibson a déclaré qu’ ! 
i! partirait pour Touest immédiate- ! 
ment et entreprendra ses proeédu- i 
res.

Carpentier a semblé un peu plus | 
lourd que lors de sa rencontre j 
ave • Jack Dempsey, en 1921 à Jor-1 
sey-Uity. Il a semblé en grande 
condition et sa main droite, qui! 

| fui brisée dans sa rencontre avec 
le champion du monde, est appa­
reil.ment guérie.

Carpentier était accompagné île 
Paul Fritsch, champion poids lé­
ger d’Europe; Charles Ledoux, 

j champion poids plume d’Europe

------------------------------------------------------------ — .

et Johnny Sullivan, un boxeur de 
la catégorie poids mi-moyen, en 
plus de son gérant François Jiesf 
camps et Gus Wilson, son entrai-, 
neur.

Verdict d’homicide
Le jury de la Cour du coronecîa , 

rendu un verdict d’homicide con­
tre une personne inconnue, pour 
la mort de J. H. Julien tué par une 
automobile, rue Saint-Laurent, le 
2 mai dernier. Le chauffeur a fib*. 
son coup fait, sans daigner arcè» 
ter.

Le théâtre de Monique
Deux pliu es er un volume; en 

vente dans les diverses lihrair'cs et 
au Denoir: un dollar l’exemplaire.

Cartes Professionnelles et Canes d’Affaires
Auditeur ei Administration 

Générale

Koob et Brottem; 
Lynch, Mangutn et

Batteries. - 
See, Erickson 
Meyer.

A Kansas City:
Columbus ............................. 1 10 1
Kansas City ......................... 6 13 2

Batteries. — Demaree, Faulk et
Hartlev; Saladne. Wilson et Skiff.

ASSOCIATION DU SUD 
\ Atlanta:

Memphis . .. .'............................ 2
Atlanta .............................................. 5

A Nouvelle-Or
Nashville ...........
Nouvelle-Orléans 

A Birmingham 
Little Rock ....
Birmingham ...

A Mobile:
Chattanooga -..
Mobile ..............

J.-PAUL FERMETTE
AUDITEUR AnMTVTSTRATIOl* 

UEVPRATK
Ch»mbr 707. Immen'>. “Pnwfr"

R*1» Tel. E. 8153 m M.l» ms

AVOCATS

Jeans.
10

ARCHAMBAULT S MARCOTTE
AVOCATS

J», rue 8«lnt-J*eqoe« Tel. Main 27*1
Joseph /rrhanibmjU. C.H.. M P., Emile. 

_M»r.-,Ue. LL B.. J.-Rdm. r.,fln0n, U..B

POSITION DES CLUBS
G. P. P.C.

Baltimore .'....... ........ 13 8 .619
Buffalo ......................... 11 7 .611
Toronto ....................... 13 10 .565
Newark ....................... 11 9 .550
Rochester ................. 1(1 9 .526
Reading ....................... 9 9 .500
Syracuse ................... 7 12 .368
Jersey City ................... 5 15 .250

ASSOCIATION AMERICAINE
A St-Paul:

Indianapolis ;.................. 4 9 1
St-Paul ................................. 8 13 0

Batteries. — Burwell, Smith, 
Ropequet et Kreuger; McQuaid, 
F'eth et Dixon.

A Minneapolis:
Louisville ............................. 7 11 0
Minneapolis ......................... 3 7 I

Geo. Carpentier
est arrivé aux

Etats-Unis hier
New-York, 14 Georges Carpen­

tier, le boxeur français, et son gé­
rant, François Descanips, sont ar­
rivés hier à bord du Majestic. Ils 
ont réussi à éviter Billy Gibson et 
un groupe d’avocats. Ils sont main­
tenant en route pour Chicago pour 
remplir un engagement et rencon­
tre" Tommy Gibbons, de Saint- 
Pau!, dans un combat qui aura lieu 
à Michigan City le 31 mai. Cette 
nouvelle fait partie d’une dépêche 
de Jack Curlev, reçue ici aujour­
d’hui.

Gibson, le gérant de Geric Tun­
ney. qui prétend avoir en poche un 
contrat par lequel Carpentier s’est 
engagé à rencontrer Tunney avant 
que le Français remplisse son con­
trat aver Gibbons, dans l'ouest, s’est 
rendu à l’arrivée (ju Majestic à mi­
di et il a donné rendez-vous à Des- 
cainps dans un hôtel, afin de ré­
gler le malentendu sans avoir re­
cours aux procédures.

Curley, d’après la dépêche de 
Philadelphie, a induit h* F'rançais 
à abandonner l’idée de rencontrer 
Gibson et il l’a avisé de se rendre 
de suite à Chicago.

Gibson, au cas où Descamps ne 
voudrait pas laisser battre Carpen­
tier et Tunney, a ménagé des pro­
cédures pour Ifis de contrat. Il se

ALDER1C BLAIN, BA, LLL
AVOCAT

mirean rtu jMir; xn rti* Nntr»-fWm* «him! 
ImmrubU Duluth, «-humbr» ît 

T«. Mtln ms
Aviseur I*^»| de l'Assorlatlon des Hmtimrs 

d affdtfp» de Montrét-NpeS,

.CMlbr. LL I- m Main 8323 
Jean-Victor Cartier. LL. I*«orrelo. T.t. I»,
CARTIER ET BARCEL0

AVOCATS
Chambre 7nsa. tmmei.ble “Power”

^ enost. rue Crnlg______________ Montrai

ARTHUR LAL0NDE
*xrr>p*T nnnc-TT—«r-i-r* twe»

p Po,>»t, tjilonde el Cof'lnEdifie, Crédit Fancier — M-mtréal 
n^sfdrnce. teienhon-t Est 2581

ST-EERf UN, CBftIN 4 PAKMOND
avocats

Tfl Mail» 575* SO, me Sl-Jacques
P. St-C,ermr»tn LL.!.. L Otifrln. UJL 

P. Pnnet-Baymnnd. LL. .

Anatole Van!er Gu» VattlCT

VANIER & VANIER
AVOCATS

,r#V Vnln 9075 97. me 8t-.T»emies

JEAN-C. MARTINEAU
B.A™ T..T..L.

AVOCAT ET PROCUREUR
fmm. Versatile*. 90, rue Salnt-taeinir* 

TU. Main 140. MONTTlFAf.

C—gOOF

Trans-Canada I’

Le TEAIN IXANSCONTINENTAt

Le Plus Rapide En Canada v

II atteint tous le» centres commerciaux et 
touristiques k des heures commodes —

En Service APaktir Du 18Mai
^ de Montreal. Toronto et Vancouver.

Abya^eurs de première et de wagons-lits seulement

WAGON-RESTAURANT; wagons-lits réguliers et à com­
partiments; wagon-litt à compartiments avec observatoire; 

wagon-observatoire découvert dan* les montagnes, de Calgary à 
Revelstoke, offrant un avantage unique pour admirer les paysages.
Locomotive chauffant à l’huiie dan* ies montagnes—pas de fumée,
pas de suie.

ybvaifâ parle
PACIFIQUE CANADIEN

A. S. ARCHAMBAULT, CJL
AVOCKT

43. Côte de la Place d’Artnc* 
Chambres 42è et 421

Téléphone Main 1839 Montréal

COMPTABLES

P. A. GAGNON
COVUTAU4F TTCFVCTE

Chambre 3t-r<
FdiRre “Montreal True*’’

’1 Plno «PAnripn. Tél. Ma!n 491?I —

PETRIE, RAYMOND & CIE
COMPTAT* vq rvuTTFIES 

VTOTT'TrATT'npO
J.-T. Rdvmond. L A. A.-J.-V. Pétrir. L.A. 
Suite 909-910, ivt. ru* St-J.rrruH, Montrénl 

TFT. MAIN *758

DENTISTES

DR AD. L’ARCHEVEQUE
DENTISTE

Tfléphonr 
SI-t-ouM 1301

488, pure t e Kontutnf 
MontrOat

PROFESSEURS

UROIT. MKDPriNF. PT» k RMACfE. ART 
DFNTAtRR

Tour. prOnarnteitrr, du orefmmr

RENE SAVOIE I. C. et I. E.
Bachrltrr 8, «rt,. erlrneri «ppllqiiG»

' our» mur. romrnrrcltl.
leyon* nnrtlrullOrrt.

PT8rr* «ceppfif, rn tout trmf « 
Fro.ofelii. rnvnvt sur d-mandr 

?30„ RITK RT-DKMS TEL. EST IIM 
Près de l’RroIe Po1vterhiil<file

LEBLOND DE BRUMATH
259, RUE ONTARIO EST

Horhtffler de PUnlrrrsIt# de France rt ds
IXnlversIU I-st»!. offîeler d’Arsdéml*, 

suteur de olusle'irs ouvreaes
I» plus «nclen cours de prOnsreiton aux 

examens 4tohtl 8 Montrés?
, Qui seul devenir rapidement MEllECl.X.' 

AVOÜAT7 DENTISTE? PHARMACIEN t

INSTITUT LAROCHE ENRG.
Cour» classique — Brevets 

Cours commercial
30j, HUE SaINT-DüNIS 

Œn face du théAtre St-Denis)

AUTOMOBILE

POUR VOTRE

TAXI
Plateau 5136

^irouarH Auto Service

notaire

L.-D. CLEMENT
notaire

txi M5!* R,TB ® AINT-JALQUES 
«I. Mala SS58. 8^, Weatmoant ll»0|

CHS ARCHAMBAULT
NOTAtRE

,s** AVENUE mont-roÿal est
Tél. S( lo'ii, 7I4J

Plareiccnta d'arsanl. Or*anlaati«o 4a
Compxxnlc» >

HORACE LIPPE
NOT A TU

O. Place d’Armeo. Tél. Main 3228.. 
Administration de propriété., aie

RELIEURS ET RECT EURS

RELIEURS & REGI.EL US
VILLEMAWE * FRERE

REGLAGB ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE

Main 1735. 2?, Notre-Dame E.

RELIEURS & REGLEURS
CONST ANTINEAU. PRUIvETIF.it 

et WILSON Liée
Réglage et couverts à feuille* 

mohiles île tout genre.
’Iain 956. 7 est. Notre-Dame

MEDECINS

DR J.-M.-E. PREVOST
Daa hâpllaux d* Parta, Londrra 

rt Nrw.Vork
Clinique privée pour le traitement <t>' 
maladifs Infimes de /'homme et de la 
femme; voles urinaires, reins, vessir 
ri maladie* vénériennes.

460, rue Saint-Denis Monlré*! 
TF.!. EST 7580

Consultations d< 2 à J n m Est OÎM

DR A. DESJARDINS
Médffln tir

Malaiiea de* de» oreilles, du ne*
et de I» gorire

en face du
52.1, RUE ST-DEMTÜ rnrré St-Lnut»

DR ALBERIC MARIN
295. HUE SAINT-DENIS 

Tél. Est 6958 Montre#:

DR GABRIEL LAMBERT
*péel*1lst» nanr la tMafcitt 

Traitement, arlentirioaes
“ INSUT IVF”

Tél. Est 1954 _ S80, Sainl-Den!.,

CAPRES! MTROIPSf yfnULURF.Si

La Cie Wisintainer S Fils !nc
Manufnr'ortrrs-ImnorSs leurs 

(U A Gt-.KlËfL VITRES. GLOBES, ETC. 
Gros rl Détail

Bureau et Magasin i Muuular.lurei
M, ru* Sl-tjiurfiit, 7. rue ClarAa

^ MONTHEAL. QL’R.

IMPORTATEURS DE 
FERRONNERIE!

I.-L. LAFLEUR, LTEE
rrf

fmnnefa*.--. de FFRRONNFrfrKR. ®sj».-e.,,Wse*
366, Notre-Dame Ouest

TEL. MAIN «?»7

EatrenAft BOC» EVARP D,‘<' 
Téléphane W..fmeonf 70-8 

Cimant, Brigua. Sabla. Boia, Char. 
ban, Fain Grains Gtaea.

ASSURANCE

Normandin h DesRosiers
Courtim rn Assurnnc*»

232. UUE SAINT JACQUES
T4I. Unto MON HU.U,

J

l/BrrAMP* avwo 
ENDICATgU*

Jp
b MULE DU GKNn 

Alt CANADA

4-E. t.A< ROIX, J. l. VARIN, L.-O. 
Frésidrnl Vlea-prrs,.Garant

BSRITKAU,
Sit.-lrésurief

The Modem Rubber Stamping 
Work* Co. Lirr*»*e»d
ManufarturUra #t Imporlataun 

K.tampaa da taule* tarira an caauUhotic ai rr ms 
fat Palrons, marqu.a 4a rammsrea, aecaux. oerta 
rraata à rhéqura, mirblnsa 4 numrrrtsr a» a 4alsi 
aerraaohaa. fanrnlturrr d* burran, tic. A

Av. Mt-Kuyal. Tel. Belair 875310
laalraa.
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RENDRE EFFECTIF LE -
RAPPORT DES EXPERTS

M. Ramsay MacDonald déclare que c’est le plus 
grand problème de l’heure actuelle — A l’Al­
bert Hall

LA NAVIGATION

Cinq navires
sont attendus

'M. BRIAND PREFERERAIT 
RESTER SIMPLE DEPUTE

Londres, 14. (S.P.A.) — Le pre- 
xnier ministre MacDonald, dans un 
discours prononcé sous les auspices 
du parti ouvrier à Albert Hall, hier 
soir, a fait une revue de la situation 
politique.

‘•Le plus grand problème qui se 
présente à nous actuellement, a-t-U 
dit. c’est de rendre effectif le rap­
port des experts.”

“Je suis enclin à soupçonner quel­
que peu certaines parties de son 
contenu, mais si nous allions com-j 
Oiencer à examiner chaque ligne, 
chaque paragraphe et chaque propo­
sition du rapport, quand en fini­
rions-nous? Je proclame encore 
que lorsque le gouvernement ou­
vrier, vingt-qüatre heures après 
avoir terminé d'étudier le rapport, 
déclara au monde que ce rapport de­
vait être adopté et rendu effectif, ce 
fut la bonne politique à suivre et si 
elle est continuée, l'Europe aura une 
nouvelle occasion d’atteindre des 
conditions normales.

“L'Allemagne, Ja France, la Gran- 
de-Hretagne, l'Italie, la Belgique, ne 
peuvent entreprendre d'entrer main­
tenant dans les détails C'est tous 
ensemble — tout le rapport et rien 
autre chose que le rapport. St en 
trava liant à le rendre effectif nous 
rencontrons un point particulier im­
possible à appliquer, alors avec le 
sens commun qui nous reste encore, 
nous devrions être capables de ré­
gler les conditions.

"Je supplie toutes les nations inté­
ressées de suivre la politique que 
nous avons adoptée: accepter le 
rapport entier, fa're son possible 
pour le rendre effectif et pour rcm- 
phr les obliuations qui nous sont 
imposées et alors d'avoir confiance 
dans le sens de justice du monde 
entier qui verra à ce que la justice 
soit respectée.

“Ce soir, sans entrer dans les af­
faires polit ones des autres nations, 
je sens que les conditions se trans­
forment. E'Ies changent non pas en.

faisant du tapage, non pas avec des 
menaces, mais elles changent avec 
le sens commun qui commence à 
influencer toutes les nations d’Eu­
rope. ,.

“Pour compléter cette grande poé­
tique de reconstruction, il ne suffit 
pas d’une ou de deux nations,

La France, l’Italie, la Belgique et 
la Grande-Bretagne ne suffisent pas, 
la Russie non plus. Je suis de 
coeur avec toutes les petites^ nations 
d’Europe. Je suis un nationaliste 
convaincu et inflexible. Je respec­
te les traditions et les caractéristi­
ques nationales. Je maintiens que 
ce serait un malheur pour le monde 
si les différents liens de races, de 
religions, de climats qui unissent 
l’humanité étaient tous fondus dans 
un même moule. Ce n'est pas mon 
idéal, mais ce n'est nas mon ideal 
non plus de pousser le nationalisme 
à un point tel qu'il deviendrait un- ------- . IV I V. -----------------

fléau pour tous ceux qui cherchent 
taolir laà rétablir la paix.

“Le nationalisme n est pas I a- 
gression. Le nationalisme est le 
respect de soi-même et ceux qui se 
respectent sont les premiers à res­
pecter les autres. Par consequent 
hi politique étrangère du gouverne­
ment travailliste s’adresse non seu­
lement aux grandes puissances, 
mais aussi aux petites, telles que a 
Suède, la Norvège, le Danemark, la 
Hollande, la Pologne et la Tchéco­
slovaquie. Nous les voulons toutes. 
aSns elles une grande union pacifi­
que de l'Europe ne sera pas comple­
te, et le gouvernement travaikiste 
ne sera pas satisfait avant qu’elle 
soit complétée. Personne mieux 
que les petites nations ne sait que la 
politique militaire n’est pas profi­
table.

“Certains nous demandent pour­
quoi nous ne convoquons pas une 
conférence internationa-ie pour pro­
mouvoir la paix. C’est parce que 
l’on ne peut la réunir à un moment 
où elle n’aurait pas de succès, et 
une faillite serait désastreuse. Nous 
préparons la voie.

LES GREVE DE LA RUHR SONT 
u QüIÉTANTES

Le coke manque, dix-sept trains ne fonctionnent 
plus — Un appel des ouvriers allemands à 
leurs camarades étrangers

Essen. H, (S.P.A,) A moins 1 

que le lockout des mineurs de la 
Ruhr et de la Rhénanie ne cesse 
rapidement, les ouvriers sc trouve- j 
ront sans ressources.

Les maires des villes dp la ré-j 
gion ont déclaré qu'il est illégal de | 
distribuer des secours de chômage 
pris dans les fonds des communes 
puisque les mineurs refusent d’ac­
cepter un arbitrage. On sait qu'ils 
ne veulent pas consentir à une aug­
mentation des journées de travail.

On croit que le manque de coke

produira bientôt des effets désas­
treux.

Dix-sept trains ne fonctionnent 
déjà plus.

Ht * *
Berlin. 14. (S.P.A.) La Fede: 

ration générale du travail a lance 
un appel à tous les ouvriers pour j 
qu’ils contribuent à soutenir les 
mineurs de la Ruhr et de la Rhé- ; 
nnnie. Les communistes font appel j 
aux ouvriers anglais, belges, polo-1 
nais et tchèques pour refuser l'en-1 

voi de charbon en Allemcgne.

La route Laprairie-
Rouses Point

Quebec, IL (D.N.C.) — La rou­
te Laprairie-Rouses Point par La-' 
prairie, sera terminée le 15 juillet1 
prochain. La construction en aura 
coûté un demi-million. Ge chemin 
est une nouvelle artère entre la 
frontière et l’ouest de la province 
destinée à diminuer la congestion 
dans la route Edouard VIL

Le salaire des fonc­
tionnaires provinciaux

Québec, 14, (D.N.C.) — La Com­
mission du service civil provincial 
a pratiquement terminé son enquê­
te et soumettra son rapport pro­
chainement. Elle suggère de subs­
tantielles augmentations de salai­
res pour les employés. Sauf pour 
la classification des employés par 
genre de travail, la tâche a été pra 
tiquement laissée aux sous-minis­
tres de déterminer les salaires pour 
les diverses catégories d’employés.

La nouvelle échelle de salaires s'é: 
tend de $7,200 à $1.200 ce qui 
grèvera notablement le budget si 
elle est acceptée, ____

Les églises auront
l’heure d’été

Par décision de Sa Grandeur 
Monseigneur Georges Gauthier, les 
églises des différentes paroisses du 
diocèse de Montreal adopteront 
l’heure d’été en vigueur dimanche 
prochain, se conformant ainsi à 
la décision du conseil municipal.

LE MARBURX, LE MOXTCALM, 
LE REGINA, VAU SCSI A ET LE 
SATURN1A ARRIVERONT CES 
JOURS-CI A MONTREAL

Cinq transatlantiques arriveront 
à la fin de la semaine et dimanche. 
Ce sont: le Marburn et le Montcla- 
re, du Pacifique-Canadien, le Re­
gina, de la compagnie White Star- 
Dominion, VAusonia, de la com­
pagnie Cunard, et le Saturnia, de 
ia compagnie Anehor-Donaldson.

Le capitaine R.-G. Smith com­
mandera dorénavant le Regina. Le 
capitaine Smith était ces derniè­
res années, commandant du Cana­
da. 11 est à l’emploi de la compa­
gnie White Star-Dominion depuis 

1 1897. A son prochain départ de Li­
verpool, le 5 juin, le Regina aura 
au nombre de ses passagers un 
groupe de délégués de Rotarian 
Clubs anglais qui se rendront à la 
réunion internationale de ces clubs,

| à Toronto.
* * *

Un groupe de membres de la Ca­
nadian Weekly Newspaper Assp- 

i dation, la convention annuelle ter­
minée — elle aura lieu à Montréal 

| le 9 et le 10 juin prochain, — s'ein- 
! barqueront sur le Melita, du Paci- 
! fique-Canadien. Ils iront d'abord 
sur le continent visiter les champs 

| de bataille, puis ils se rendront à 
j l’exposition industrielle anglaise, à 
: Wembley. Ils reviendront à bord 
du Muntlaurier, du Pacifique-Cana­
dien, et partiront d'Angleterre le 
25 juillet.

MOUVEMENT DES NAVIRES
Le Montclare, du Pacifique-Cana­

dien, parti de Liverpool, arrivera à 
Québec vendredi après-midi et à 
Montreal samedi matin.

Le Marburn, du Pacifique-Cana­
dien, venant de Glasgow et de Bel­
fast, ârrivera à Québec samedi et à 
Montréal dimanche.

Le Regina, de la ligne White 
Star-Dominion, venant de Liverpool 
et de Belfast, arrivera à Québec sa­
medi après-midi et à Montréal di­
manche matin.

VAusoma, de la ligne Cunard, 
venant de Southampton, de Cher­
bourg et de Queenstown, arrivera 
à Québec samedi matin et à Mont­
réal dimanche soir.

La Saturnia, de la ligne Anehor- 
Donaldson, venant de Glasgow et 
de Moville, arrivera à Québec sa­
medi s~ir et à Montréal dimanche 
soir.

Le Montcalm, du Pacifique-Cana 
(lien, parti de Montréal, arrivera à 
Liverpool vendredi matin.

Le Montreal, du Pacifique-Cana­
dien, parti de Montréal, est.arrivé à 
Liverpool hier matin.

Le Stavangerfjord, de la ligne 
Xorwcgian-American, venant de 
Bergen via Halifax, est arrivé à 
New-York hier matin.

Le Majestic, de la ligne White 
Star, venant de Southampton et de 
Cherbourg, est arrivé à New-York 
hier.

Le Colombo, de la ligne Italia- 
America, parti de Gènes, arrivera 
à New-York dimanche.

Le Patria, de la compagnie Ja- 
mes-W. Elwell. parti d’Alexandrie, 
est arrivé à New-York hier matin.

Il est question de l’ancien président du conseil 
comme successeur de M. Poincaré, mais il au­
rait fait savoir à ses amis qu’il commence à 
vieillir et que le fardeau des responsabilités mi­
nistérielles lui pèserait trop

Paris, 14 (S.P.A.) — La démis­
sion du ministère Poincaré, annon­
cée pour le 1er juin, effective le 4 
juin, laisse la question du rapport 
des experts et une foule d’autres 
problèmes à un autre gouverne­
ment.

M. Poincaré et ses collègues ont 
décidé de donner leur démission 
dès qu’ils ont appris le résultat des 
élections. Cette démission s’impo­
sait. La seule question discutée par 
le cabinet, fut d’aviser aux moy­
ens de faire savoir bien Clairement 
au plus tôt que le cabinet était 
prêt à s’effacer sans provoquer une 
crise ministérielle au parlement 
qui doit se réunir le 2 juin.

On a finalement décidé d’annon­
cer que le ministère donnerait sa 
démission le 1er juin et qu’elle en­
trerait en vigueur le 4 juin, ce qui 
constitue un avis suffisant de la 
part du gouvernement et suffisam­
ment de temps aux chefs des par­
tis composant la majorité de la 
nouvelle Chambre pour former une 
coalition ministérielle.

L’enfrevue d° M. Poincaré avec 
le premier ministre anglais bien 
que non révoquée n’aura pas lieu. 
Le comte de Saint-Aulaire, ambas­
sadeur français à Londres, a reçu 
instruction d’informer le premier 
ministre britannique que dans les 
circonstances, M. Poincaré préfère 
laisser les négociations concernant 
les réparations et la sécurité de la 
France à son successeur.

Le choix du nouveau président 
du conseil comporte des difficul­
tés en raison de la nécessité de te­
nir compte de la situation du pavs 
et des importantes négociations di­
plomatiques qui s’annoncent.

Ce n’est un secret nour nerson- 
ne que l’ancien président du con-

scü, M. Briand, peut reprendre son 
ancien poste s’il le désire. 11 ajou­
te, cependant, "qu’il commence a 
vieillir et sent qu’il a besoin de re­
pos plutôt que des responsabilités 
de président du conseil.

L’impression se répand que je 
1 premier cabinet aura de la d'R1' 
culte à gouverner avec la nouvelle 
majorité. De là la répugnance des 
chefs à assumer une responsabilité 
avant que l’expérience démontre 
comment fonctionnera la nouvelle 
alliance des radicaux et des socia­
listes. Les critiques prédisent déjà 
que les différents groupes feront 
nreuvt- d’une grande incompatibi­
lité.

Les noms les plus souvent men­
tionnes, on filtre de M. Briand, 
sont ceux de MM. Edouard Her- 
riot et Robert de Jouvenel, parmi 
l?s radicaux, de l’ancien président 
du conseil Painlevé et de l’ex-mi- 
nistre des travaux oublies Viol- 
lotte, parmi les rénublicains-socia- 

1 listes, de M. Paul Boncour. ancien 
ministre du travail, et de M. Leon 
Bhim, dans le narti socialiste.

! Les négociations officielles en 
vue de la formation du nouveau 
cabinet, ne commenceront qu’a- 
près que la nouvelle Chambre aura 
été organisée. Le président Mille- 
rand mandera le nouveau président 
de la Chambre dès qu’il aura été 
choisi, ainsi que le président du 
Sénat, suivant la coutume, et sur 
leur avis, confiera la tâche de for­
mer un cabinet, à l’homme à qui 
revient logiquement cet honneur. 
Ce choix dépendra, cependant, des 
chefs radicaux et socialistes, car 
les présidents des deux Chambres 
suggéreront certainement à M. Mil- 
lerand de mander l’homme que ces 
groupes auront choisi.

TELEPHONE EST JIOOO

En Serbie
Belgrade, 14. (S.P.A.) — Le roi: 

Alexandre a demandé à M. Trifko-j 
vitch, ministre du cabinet Pachü- 
ch. de former un ministère de coa- 
lition. , . ...

M. Nlnchitch, ministre des affai­
res étrangères, est allé à Laybach 
pour conférer avec M. Bcnès, mi­
nistre des affaires étrangères de 
Tchécoslovaquie, avec lequel il 

! s’entretiendra de la politique étran­
gère des deux pays. ,

MARINE MARCHANDE
Le Canadian Constructor est par­

ti de Boston pour Landres le 13 
ami.

Le Canadian Seigneur, parti de 
Kôbé, est arrivé à San Pedro le 12 
mai.

LES NOTAIRES
SE REUNISSENT

M. WILFRID DESCHESNES PRE­
SENTE UN TRAVAIL SUR LA 
LOI DES FAILLITES. - DES 
FELICITATIONS

LA MOTION BALDWIN EST
REJETEE

Les Communes anglaises donnent une majorité au 
gouvernement sur le tarif McKenna — L’ancien 
premier ministre anglais parle des conséquences 
que l’abolition du tarif aurait sur le commer­
ce canadien

f Favoris

\\̂
 I

j,es nouveaux articles de 
toilette modèle "Lafayet­
te" de Birkt, en argent 
sterling, sont empreints 
d’un cachet particulière­
ment délicat,

C'e que la Ma- 
^ riée chérit 
peut-être le plus 
dans tout son trous­
seau, ce sont les ser­
viteurs de son char­
me et de sa beauté — 
ses articles de toilet­
te en argent sterling.

t
Il y a des choses qui s'u- * 
sent, d’autres qui pas­
sent de mode, mais son 
nécessaire de toilette est 
toujours là. Il remplit 
sa besogne une année 
après l'autre et rappelle 
chaque jour de merveil­
leux souvenirs.

4

HENRY BIRK8 tf SONS
DtAMAMTAfftE» ëQVAMM JBILLIPê

5
i

Les notaires du dislrict de Mont­
réal, au nombre d’environ cin­
quante, ont tenu hier leur réunion 
mensuelle au Club de Réforme de 
Montréal, sous la présidence de Mc 
A. E. Prud’Homme.

La loi fédérale des faillites fut 
résumée et commentée par le no­
taire Wilfrid Deschènes, qui après 
avoir fait l’historique des lois de 
faillites régissant la province de 
Québec, à partir de la domination 
anglaise, attire spécialement l’at­
tention des membres sur les amen­
dements adoptés à la dernière ses­
sion du parlement, et dont le plus 
important a pour effet de rendre 
ou propriétaire les droits qu'il 
avait antérieurement à la loi de 
faillite de 1920 sur les biens de son 
locataire pour paiement du loyer. 
Le conférencier fait toutefois re­
marquer l'avantage qu'il y a pour 
un propriétaire de passer avec son 
locataire, un bail devant notaire, 
car dans le cas dé faillite, le pro­
priétaire est privilégié pour dou 
ze mois (Je loyer échu et pour 
loyer à échoir durant l'année cou­
rante, s’il reste plus de quatre 
mois pour terminer l’année, et daiN 
le cas où il reste moins de qustre 
mois pour terminer l’année, il est; 
privilégié pour douze mois ( de 
loyer échu, pour le loyer «le l’an­
née courante ainsi que “>our tout 
le loyer pour Tannée suivante. An 
contraire si le bail est fait sous 
seing privé, le privilège du pro­
priétaire n’existe que pour trois 
termes échus et pour tout ce qui 
reste de Tannée courante.

On offrit dos félicitations de cir­
constances a Me Camille Raquette 
à l’occasion de sa nomination nu 
titre de membre correspondant 
pour le Canada «le la Société Lyon­
naise de Droit International, et à 
Me Victor Morin pour la décora­
tion d’officier de l’instruction pu­
blique de France.

Dans l’assistance on remarquait 
les notaires René Faribault, R. H. 
Beaulieu. J. H. A. Bohémien F. S. 
Mackay, Paul Paquette, D. M. Ro- 
wat, J. A. H. Hébert, Rosaire Du­
puis, Horace Melançon, Henri Sé
fuln. Ivanhoe Bissonnette, Jos. E. 
,emlre, C. J. E. Charbonneau et 
nombre d’autres.

Londres, 14 (S.P.A.) — Le gou­
vernement travailliste est sorti vic­
torieux à lia Chambre des commu­
nes hier soir de l’épreuve à laquelle 
le soumettait la motion Baldwin 
proposant la conservation des 
droits McKenna. Cette motion de 
censure fut rejetée par un vote de 
317 à 252.

Le débat a roulé presque exclusi­
vement sur l’industrie automobile 
et l’effet que pourrait avoir l’abo­
lition des droits sur le chômage. Le 
débat n’eut rien de saillant et de 
longues rangées de sièges furent vi­
des pendant plusieurs heures. Le 
vote fut tout de parti, les conserva­
teurs appuyant les droits McKenna 
en bloc. Les libéraux sc rangèrent 
du côté des travaillistes.

Il y eut 252 voix contre le gou­
vernement, juste cinq de moins que 
le nombre de députés conserva­
teurs.

Seulement neuf libéraux votèrent 
contre le gouvernement. M. Albert 
Purcell, député travailliste de Co­
ventry, centre d’industrie autonia- 
mile, qui s’était prononcé contre 1 a- 
bolition des droits au nom des ou­
vriers de son comté, s’abstint de vo- 
ter. , ,Dans une diatribe contre le chan­
celier de l’échiquier, M. Baldwin dé­
clara que l’abrogation des droits 
McKenna était la chose la plus stu­
pide qui ait été commise en Grande- 
Bretagne. M. Philip Snowden, le 
chancelier, lui donna la réplique. 
Il déclara que la réduction des 
prix n’avait rien «à faire avec la 
protection. Il attribua les réduc­
tions à M. Henry Ford.

Ni M. Asquith, ni M. Lloyd Geor­

ge ne prirent part au débat. Le pre- | 
mier ministre MacDonald n’était i 
pas à la Chambre. Il a passé une | 
partie de la journée avec les sou- j 
verains de la Roumanie.

LE DISCOURS MCKENNA
Londres, 14 (S.P.A.) — Dans son J 

discours contre l’abrogation du ta- | 
rif McKenna à la Chambre des com­
munes, M. Baldwin a parlé des con- j 
séquences qui en résulteront pour | 
le commerce canadien.

Il dit que le Canada avait béné: 
ficié largement de la préférence qui 
lui fflt accordée par ce tarif. Il eut 
une large production d’automobiles 
grâce au capital américain qui avait 
intérêt à entrer au Canada pour 
profiter de la préférence. Grâce a 
celte situation avantageuse, la popu­
lation (le l’un des plus grands Do­
minions avait une tendance à aug­
menter. Les ouvriers avaient alors 
Topportunité d’émigrer dans ce 
pavs plutôt que d’aller à l’étranger. 
11 n’est pas de situation plus grave 
pour l’avenir de l’Empire que 1 émi­
gration des Britanniques aux Etats- 
Unis parce que là, après quelques 
'-’■nérations, ils s’américanisent et 
perdent tout sentiment à l’égard de 
la mère-patrie.

Il craint que l’abolition de ce ta­
rif ne fasse un tort conisdérablc au 
commerce extérieur canadien. Il ré­
sultera de cette abrogation aux ré­
solution adoptées à la dernière con­
férence impériale que les Domi­
nions seront moins disposés à ac­
corder une préférence à la Grande- 
Bretagne.

Un madrier lui
fracture le crâne

Joseph Caty. 65 ans, employé à la 
manufacture ne portes et chassis 
Georges Lebel, a été mortellement 
blesse hier matin par un madrier 
qui, projeté à plusieurs pieds en 
l'air par un scie mécanique, lui est 
retombé sur la tète. 11 a succombe 
trois heures plus tard, à une trac* 
turc du crâne. ___

Tué par un train
M. A. Framboise, 22 ans, employé 

connue manoeuvre au Paeiiiqiic (*a* 
nadien, a été tué instantanément 
hier a Saint-CIet, par le rapide In­
ternational.

Lord Byng à

ROBES LAVABLES POUR 
FILLETTES

Qualités de 1.9S jusqu’à 3.00, pour

Ce sont des échantillons et soldes de manufacturiers que 
nous nous sommes procuré; à un prix très modique ci 
nous désirons vous en faire bénéficier.

(îrande variété de très jolis modèles 'eu «uiiigun 
importé ou canadien; dessins à effet rayé ou 
quadrillé; nuances attrayantes; âges 6 à 12 ans.

CHAPEAUX GARNIS POUR 
FILLETTES

Qualité de 1.98, pour

Choix de modèles poke canotier ou à effet relevé, en 
paille Milan ou paille coupée; variété de nuances com­
binées; garniture de ruban

Aussi magnifique variété de chapeaux en paille d’Italie 
‘•leghorn’’, dans un choix de genres: poke, canotier ou à 
effet relevé; très élégants pour poéter avec rohes d'ùJé: 
garnitures -de ruban de nuance sable ou brun. 5.98

Buckingham

Service Montréal
Rawdon

spécial,

—Au premier, en haut

Le chemin de fer National du La- 
tiada annonce qu’il aura, à partir 
du 18 mai. un ser'ice additionnel 
de trains partant de Montréal (ga­
re de la rue Stc-Latherine est), a 
7.0:) a.m. et a 2.30 p. m. tous les 
jours sauf le dimanche pour Raw­
don ainsi qu’à 3.45 p. m. tous les 
jours sauf le samedi et le diman­
che ci à 1.20 p.m. le samedi seule­
ment. A partir du 15 juin, un train 
partira de Montréal à 8.15 a.m. le 
dimanche seulement. Il sfr!] aussi 
fourni un service amélioré dans la 
direction opposée.

Tous les trains circulent il après 
l’heure normale de l’est.

Pour autres renseignements, rtc., 
s’adresser à n'importe quoi itgent 
ou au bureau des billets de la ville 
du Chemin de fer National du « a 
nada. 230 rue Saint-Jacques, tele 
phone Main 3620. (réc.

Buckingham, 14. —_ Le gouver­
neur general arrivera a la jonction 
Buckingham à 9 h. 45 a.m. ou u 
sera reçu par le maire, les échc- 
vins et un comité spécial, et de ta, 
conduit à l’hôtel de ville à Bucking-1 

hani, où il arrivera à 9 h. 55 a.m.

Feu l’abbé
A.-O. .Papillon

le CURE de PRINC.ÉVILLE EST |
MORT HIER APRES-MIDI
Prinreville. 14. — M. 1 abbéAr-j 

tfiur-Odilon Papillon, curé a Prm- 
ceville, est mort hier après-midi.

Né à Sainte-Anne de. la Pernde. 
comté de Champlain, le 1er mulet 
1863, de Félix-de-Yalois Papillon et 
d’Esther Matte, i! fit ses études à Ni­
cole!, où il fut ordonné pretre par 
Mur Gravel, le 29 juillet 1888.. Pf"- 
fesseur de rhétorique au séminaire 
de Nicole» (1888-1893), il étudia a 
FUniversité «le la Propagande, a Ro­
me (1893-1895). fut secrétaire pri­
vé de Mgr Gravel (1895). puis suc­
cessivement curé de Sainte-Gertru­
de (1895-1904), do Bécanrourt, 
(1904-1916) et de Prineevllle, de­
puis février 1910.

L’Eglise nieolétainc pmi en mon­
sieur l’abbé Arthur-Odilon Papillon, 
un prêtre selon le coeur de Dieu, 
un ami dévoué des pauvres et des 
orphelins, un pasteur zélé se dépen­
sant sans compter pour la gloire du 
Seigneur.

Les restes du défunt seronMrans- 
portés en chapelle ardente à l'égli- 
sf. paroissiale, jeudi u 3 heures de 
l’après-midi. , . ,Le service et la sepulture auront 
lien dans la même église, vendretli 
le 16 mai à 10 heures de l'avant-ml- 
di.

CARPETTES
WILTON
de belle qualité; choix de 
dessins et nuances nou­
velles; dimensions: 9 x 9; 
qualité de 60.00, pour

44.50
—Au troisième

SERGE NOIRE ANGLAISE
Texture tout laine, .tissée ser­

rée; 54 pouces; qualité rétrécie 
et ne se tachant pas; prix 
réduit de 2.49 la verge à | 0g

SERGE NOIRE FRANÇAISE
Texture fabriquée avec laine 

botany de la meilleure qualité; 
fini souple; 54 pouces de lar­
geur; pesanteur spéciale pour 
jupes, robes et costumes; prix 
réduit de 3.50 k .... ^0

—Au rez-de-chaussée.

Sandales pour Enfants
Cuir brun, semelle1 épaisse en cuir 
solide, mais souple, excédant l’em­
peigne, talon.
Pointures; 4 à 7<j, pour bébés la

paire.......................................................... t-09 ;
Pointures 8 à 10U pour enfants, 1.19 
Pointures 11 à 2 pour fillettes; la '

paire.......................................................... l-l9
—Au premier, en haut

BOTTINES ET SOULIERS en veau noir 
nets; orme large; semelle excédant ;
ou brun, ou cuir verni pour garçon- ,
l’empeigne; pointures: 11 à O OR
5; la paire...................................  fc.WW

BOTTINES DE TENNIS en canevas 
noir ou brun pour garçonnets; poin- ,
turcs: 11 à 12 seulement; la QO 
paire.. ........................................ «wW

—Au rez-de-chaussée

Spéciaux aux Rayons 
des Meubles

CHAISE HAUTE en bois franc, 
fini fumé; modèle avec O AC
cabaret.........................................«S.***»

LITS "Simmons" pour enfants; 
côtés glissants; sommier en iil mé­
tallique quadrillé; solides, C QC 
pratiques et hygiéniques

MATELAS bien remplis en feu­
tre de coton et recouverts en joli 
coutil bleu de fantaisie; dimen­
sions pour convenir aux p CJ|
lits précédents..................... fc.wW

BERCEUSES pour enfants: cons­
truction en bois franc bien 2.95 
émaillé blanc; 1res solides

—Au deuxième

Complets à 2 
Pantalons
Pour Collégiens

DE 9 A 17 ANS

Modèle Norfolk de. fantaisie. 12.95
serge bleu-marine tout laine
Tweed “homespun” rayé brun, gris uni,
beige uni ou rayé 14.95

—Au premier, en haut

Chapeaux en Paille
Souple, pour Enfants

forme large ou étroite; bord relevé ou rabattu; nuances, blanc, 
noir et écru; autres avec bordure en ruban faisant contraste; 
aussi COIFFURES en toile ou “duck”; choix de 
dessins; toutes les pointures : prix....................... ^00 a 3x50

—Au rez-de-chaussée.

Manteaux de 
Fillettes

POUR AGES: 2 A 12 ANS

Solde entier à des prix de granden 
réductions

DIVISES EN DEUX LOTS
Modèle “Ree­

fer" avec grand 
col matelot; dou­
blure toute la lon­
gueur; âges: 2 à
8 ans 3.98

Choix de très 
attrayants modè­
les en drap polo 
et drap velours; 
jolies garnitures; 
âges: 6 à Q filO 
12 ans . ««H»

-Au premier, en haut.

BAS
GOLF

pour hommes et 
enfants; nuan­
ces: noir, brun, 
gris et bleu ma­
rine; pointures: 
8 à 11; spécial,
la paire . .59

2 pai- I IA 
res pour ■ * ■ v

•—Au
rez-de-chaussée.

Lingerie de Table
NAPPES non blanchies pour table «le cui­

sine; bordure rouge autour; bord ourlé; 
choix de dimensions:
54 x 54 pouces; chacune.................. 1.39
54 x (il) pouces; chacune.................. 1.49
54 x 68 pouces; chacune.................. 1.69
54 x 78 pouces; chacune.................. 1.89

NAPPES en damas; bordure rouge au­
tour; finies frangées; dimensions:
46 x 46 pouces; chacune .. ............. 1.39
46 x 70 pouces; chacune.................. 1.49
46 x 76 pouces; chacune................  1.G9

—Au premier, en haut.
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LE MAGASIN DU PEUPLE __
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